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Il n'est pas aeoept4 d'abonnement
poux' moins qu'ime année oom-
plète.

L'abonnement est considéré
comme renouvelé si le souscrip-
teur ne nous donne pas avis
contraire au moins quinze jours
avant l'expiration, et cet avis ne
peut être donné que par écrit
directement à nos bureaux, nos
agents n'étant pas autorisés à
recevoir tels.avis.

Une année commencée est dûe
en entier, et il ne sera pas
donné suite à un ordre de dis-
continuer tant que les arrérages
ne sont pas payés.

Nous n'accepterons de chèques
en paiement d'abonnement, qu'en
autant que le montant est fait
payable au pair à Montréal.

Tous chèques, mandats, bons
de poste, doivent être faits pay-
ables à l'ordre de " LE PRIx
CoURANT."

Nous nous ferons un plaisir
de répondre à toutes demandes
de renseignements.

Adresser toutes communica-
tions simplement comme suit:

Le Prix Courant, Montréal.

M. F. D. Shallow, propriétaire du " Mo-
niteur du Commerce " a eu la douleur de
perdre son fils Arthur H. Shallow, âgé de
14 ans.

Nous offrons à notre confrère nos sin-
cères condoléances dans la perte qui le.
frappe si cruellement.

LA SITUATION DES BANQUES

Le tableau de la situation des banques
au 30 juin, tel qu'établi par les rapports
adressés au département des finances
accuse une augmentation de $2,302,000 au
passif, non compris le capital-actions et le
Fonds de Réserve et une augmentation de
$3,861,000 à l'actif sur les chiffreà du mois
précédent.

Au passif, il y a augmentation de $1,-
900,000 dans le montant de la circulation
et de $2,755,000 pour les dépôts du public
tant en comptes courants qu'en dépôts à
intérêts, soit de $854,000 pour les derniers
et de $1,901,000 pour les premiers.

En examinant en détail la colonne du
tableau se rapportant à la circulation,
nous remarquons qu'un grand nombre de
banques ont atteint la limite d'émission
de leurs billets, ce qui explique la forte
augmentation de l'item de l'actif: billets
et chèques d'autres banques qui était de
115,600,000 en mai et s'élève à $19,400,000
en juin.

Ce fait indique que les banques à court
de leurs propres billets se voient dans la
nécessité de garder ceux des autres ban-
ques et de les mettre en -circulation, au
lieu d'en demander le remboursement par
le canal de la chambre de compensation.

Cette situation au début, pour ainsi di-
re, de la période active de la saison de
navigation nous fait craindre que, comme
l'an dernier aux mois d'octobre et de no-
vembre, le commerce trouvera les ban-
ques un peu serrées quand il faudra met-
tre en mouvement les grosses récoltes de
l'Ouest.

Il est vrai que, depuis lors, les banques
incorporées ont augmenté leur capital
versé d'environ $5,000,000 [sommes ver-
sées à date] et qu'elles ont en conséquen-
ce le pouvoir d'émettre leurs propres bil-
lets pour une somme plus forte d'autant.
Pour l'ensemble des banques la situation
est donc plus satisfaisante sous ce rap-
port, mais les banques qui ont déjà at-

teint leur maximum de circulation se trou-
veront de plus en plus embarrassées pour
satisfaire ·les besoins croissants de leur
clientèle dans une époque de prospérité
comme celle que nous avons actuellement
et elles devront ou la laisser dans un état
de gène ou augmenter leur capital.

Les besoins du commerce augmentent
sans cesse, comme nous le voyons par le
montant des escomptes qui avancent par
bonds chaque mois: 322 millions en jan-
vier, 331 en février, 346 en mars, 353 en
avril, 358 en mal et 363 en juin, ces chif-
fres cependant n'atteignent pas à 15 mil-
lions près le montant des dépôts du pu-
blic au Canada.

Il est vrai qu'il y a 21 millions de prêts
courants au dehors, mais ils sont plus
que compensés par les 36 millions de dé-
pôts venus du dehors.

Une diminution de près de quatre mil-
lions dans les prêts à demande garantis
par des titres de bourse venant après
une diniinution de près de 2 1-2 millions
le mois précédent est l'indice que les
banques ont profité de l'état du marché
des valeurs pour ralentir ce genre de
prêts et opérer des rentrées; de toutes
façons il vaut mieux réserver les fonds
disponibles pour les besoins légitimes du
commerce que pour des fine de spécula-
tion, et comme les 'demandes du commer-
ce pour le crédit devront augmenter d'ici
la fin de saison de navigation il est à pré-
sumer que le chiffre des prêts sur titres
diminuera encore d'autant que la spécula-
tion s'est considérablement ralentie de-
puis les liquidations du mois dernier.

Dans un même ordre d'idée, les prêts
à demande à l'étranger, c'est-à-dire sur le
marché de New-York principalement, où
la situation est pire encore que sur notre
marché, ont diminué de plus de sept mil-
lions en juin et ont été ramenés à 30 1-2
millions.

Voici le tableau résumé de la situation
des banques au 31 mai et au 30 juin 1903:

PAssiF. 31 mai 30 juin
1903 1903

Capital versé.......$75,979,565 $76,660,301
Réserves........... 47,608,280 47,973,814

Circulation .. .. $56,949,119 $58,865,845
Dépôts du gouverne

ment féderal..... 3,880,665 4,598,232

Pour vos Eq-te$ss de Lttres, de Conptes, Billets, denandoe a votre -Impriaur les plaer "Buulome Bond," "WIqdsor Mills Speoial' ou "Silver Simesa.



4 LE PRIX COURANT

D6pôta des gouvern.
,provinciaux ...... 3,785,826 3,406,8M4

Dép. du public remb.
Ï denande....... 109,397,461 111,298,423

Dép. dupublic remb.
aprê avis........ 266,785,156 267,639,035

Dépôts reçus ailleurs
qu'en Canada..... 37,442,446 36,235,655

Emprunte à d'autres
banq. en Canada.. 808,176 676,068

Dépôts et bal. dus à
dautr. banq. en C. 3,323,674 3,842,403

Bal. dies à d'autres
banq. en Anglet... 9,195,745 8,180,084

Bal. dues à d autres
banq. à l'étranger. 1,432,551 1,026,337

Autre passif........ 12,746,722 12,281,956

$505,747,606 $508,049,963

AoTIF.
Espèces............ $14,517,991 $14,464,063
Billets fédéraux.... 28,349,046 29,092,337
Dépôts engarantiede

circulation........ 2,802,931 2,869,992
Billets etchèques sur

autres banques... . 15,638,763 19,429,914
Prêts à d'autres ban-

ques en Canada,
garantis.... ...... 798,164 676,157

Dépô t et balances
dans d'autr. banq.
en Canada........ 5,128,427 6,422,247

Balances dues par
agences et autres
banques en Ang.. . 508,915 1,725,774

Balances dues' par
agences et autres
banq. à l'étranger. 18,255,648 15,221,888

Obligations des gou-
4 vernements ...... 12,604,812 11,760,805

Obligations des mu
nicipalités........ 15,207,070 14,976,300

Obligations, actions
et autr. val. mobi-
lières............ 37,121,265 37,399,754

Prêts à dem. rem-
boursables en Can. 44,280,045 40,876,987

Prêts à dem. rem-
boursables ailleurs 38,237,824 30,509,716

Prêts courants en Ca-
nada............. 358,083,600 363,329,721

Prêts courants ail-
leurs ............ 27,116,080 21,943,598

Prêts au gouverne-
nement fédéral...........................

Prêts aux gouverne-
ments provinciaux 2,586,320 1,641,117

Créanc. en souffrance 1,911,018 1,978,025
Immeubles ......... 842,176 840,775
Hypothèques....... 752,360 738,665
Immeubles occupés
par les banques.... . 8,230,738 8,306,310
Autre actif........ 5,070,666 9,781,040

$638,123,930 $641,985,372

Nouveaux saumons
MM. Laporte, Martin et Cie preAnent

des commandes livrables à l'arrivée du
nouveau paquetage pour les conserves de
saumons des marques suivantes: Clover
Leaf, Horseshoe, Victoria Home -Rayno,
United Service.

MM. Laporte, Martin & Cie garantis-
sent de pleines livraisons et font remar-
quer aux intéressés que leurs conditions
sont les plus avantageuses.

. Essayer de faire des affaires sans pu-
blicité, de nos Jours, équivaut à mettre
en mouvement de la machinerie, en sup-
primant l'huile destinée à en lubrifier les
rodages.

RENSEIGNEMENTS CONTROLES

Le "Moniteur du Commerce" disait
dans son numéro du 17 courant: " La ru-
meur que la récolte du tabac dans Onta,
rio sera manquée est absurde... Au con-
traire, la récolte a les plus belles apparen-
ces possibles..... La semaine dernière,
la température était excellente pour trans-
planter le tabac, et dans les comtés de
Kent et Essex, il y a au delà de 5,000 a-
cres affectés à la culture du tabac. Si la
température continue à être favorable, le
rendement sera de 1,200 lbs l'acre, soit un
total de 6,000,000 Ibs ".

Nous ignorons les sources auxquelles
a puisé notre confrère, mais ces sources
avaient besoin d'un sérieux contrôle.

Nous avons de notre côté des renseigne-
ments absolument opposés à ceux du "Mo-
niteur du Commerce ", nous les tenons de
personnes qui ont été sur les lieux et se
sont rendu compte par leurs propres yeux
de l'état de la culture du tabac dans les
comtés de Kent et d'Essex, ceux de qui
nous les tenons sont des gens qui méri-
tent toute notre confiance et nous en don-
nons un.résumé bref mais complet dans
l'intétet des marchands de tabac qui ne
devront pas, comme on va le voir, beau-
coup compter sur les récoltes d'Ontario:

" Il n'y a pas 1000 acres plantés en ta-
bac dans les comtés de Kent et d'Essex;
les plants ont manqué par suite des pluies
diluviennes qui ont duré tout le prin-
temps. Les cultivateurs pour la Plupart
n'ont pas pu planter et ont semé de la bet-
terave à sucre pour remplacer le tabac.
La récolte apparaît misérable, ce sera la
plus petite qu'on ait eue depuis six ans;
on ne-récoltera certainement pas 1,000,-
000 Ibs de tabac dans ces comtés.

"Après avoir passé trois jours à par-
courir en voiture la campagne en tous
sens dans l'unique but de visiter les
champs de tabac nous n'avons vu qu'une
récolte misérable ".

SOCIETE DES MARCHANDS-DETAIL.
LEURS DE NOUVEAUTES DE LA

PROVINCE DE QUEBEC

Cette Société aura Jeudi le 30 juillet
courant sa quatorzième excursion annu-
elle.

Les organisateurs ont pensé qu'il ne
fallait pas toujours suivre la routine éta-
blie et qu'un changement dans la ma-
nière habituelle de faire aurait, en mê-
me temps que Pattrait du nouveau, l'a-
vantage de donner un caractère plus fa-
milial, plus intime à la réunion des So-
ciétaires et de leurs invités.

Aussi, est-ce sur l'eau, sur notre splen-
dide t.Laurent, que l'excursion annuelle
aura lieu le dernier jeudi de ce moin.

Le " Beaupré ", l'ancien " Montréal"
de la Compagnie Richelieu et Ontario

sera à la disposition des membres de la
Société.

Le départ aura lieu du quai Bonse-
cours à 8.30 l&rs. a. m. et descendra le
fleuve pour se rendre au Lac St Pierre.
Au retour le "Beaupré" fera escale à
Sorel et en d'autres endroits si le temps
le permet.

Le prix du passage, aller et retour, est
de $1.26, des .repas seront servis à bord
par la Compagnie Richelieu et Ontario
au prix de 50 cents par repas.

Le plan des cabines du ".Beaupré" est
en. vue au bureau du Président de la So-
ciété, M. Bruno Charbonneau, où les ca-
bines peuvent être retenues et non ail-
leurs.

Nous engageons très vivement ceux qui
désirent avoir la jouissance d'une cabinè
à se hâter de retenir leur place, car la
demande est déjà très grande à l'époque
où nous écrivons; et, comme il reste diž
jours encore à courir d'ici la date de l'ex-
cursion, il est à présumer que ceux qui
tarderont un peu trouveront toutes les
meilleures places retenues et peut-être
même devront se passer de cabine.

L'excursion sera -sous la présidence de
M. Armand Giroux, Trésorier de la So-
ciété.

M. J. E. Patenaude, ancien président
de la Société, avec le concours de plu-
sieurs officiers, s'est chargé de la partie
délicate des rafraichissements pendant
l'excursion.

Parmi les membres du Comité d'excur-
sion qu'il nous faudrait tous signaler
pour le dévouement qu'ils apportent dans
l'exercice de leurs fonctions, nous nous
contenterons de signaler les noms de
MM. Bruno Charbonneau, Armand Gi-
roux, échevin J. D. Couture, J. E. Pate-
naude, A. Fleury, J. A. Daignault et A.
Rouleau. Le zèle qu'ils déploient est un
gage certain du succès de l'excursion.

A propos de succès, nous sommes en
mesure d'affirmer que l'excursion pro-
chaine dépassera de beaucoup toutes les
excursions précédentes par le nombre
des participants; la plupart des chefs
des principales maisons de commerce de
gros ont promis d'y prendre part.

Quant au programme des divertisse-
ments, il est très attrayant; le comité
s'est assuré le concours d'artistes que
tous aimeront à entendre.

La Société des Marchands-Détailleurs
de Nouveautés a la réputation de bien
faire les choses dans ses excursions an-
nuelles et nous pouvons dire que ce n'est
pas avec le programme de cette année
qu'elle perdra cette réputation.

Nous ne saurions'trop engager les mar-
chande de la Province qui n'ont jamais
pris part à l'une de ces excursions d'en
essayer cette année et nous pouvons leur
affirmer qu'ils y prendront gofit.
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L. O. DEMERS JAMES FLETCHER L. R. BOURBEAU

Domers, Flotchor & Cie
EPICIERS EN GROS.

350 rue St-Paul, 181-183 rue des Commissaires,

MONTREAL.

Au Commerce.

OUS avons l'honneur d'annoncer à nos amis du commerce, que

a N notre installation est aujourd'hui complètement terminée et

nous permet de faire face à toutes les demandes à la satisfac-

tion pleine et entière de nos clients.

Ils trouveront chez nous, à des conditions spécialement

avantageuses, tOus les produits qui entrent dans la ligne
de l'Epicerie, Vins, Liqueurs et specialités en tous genres.

Disposant d'un capital qui nous permet de traiter de gros achats,

nous ferons bénéficier nos clients des conditions favorables que nous

sommes à même d'obtenir de nos fournisseurs.

Aussi est-ce avec la plus entière confiance que nous sollicitons du

commerce des commandes d'essai, et nous avons la certitude qu'elles

seront suivies d'autres de plus en plus importantes : tous nos efforts

tendront à conquérir et à conserver la confiance de nos clients et amis.

Demers, Fletcher & Cie.
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DEPARTEMENT DE L'AGRICULTURE

Division des fruits

Ottawa, 20 Juillet 1903.
Monsieur J'Editeur,

4 oulez-vous. me permettre de faire
usge des colonnes de votre estimable
jo'érnal pour attirer l'attention sur quel-
ques produits qui, je crois, ont une excel-
lente occasion d'étendre notre commerce
avec l'Allemagne, la Belgique et la Hol-
lahde.

Actuellement il semble qu'il y a un dé-
bouché pour le commerce des pommes
fralches, séchées et évaporées en Alle-
m&gne, où ces dernières paient un droit
de, douane de $1.25 par 110 livres, et les

premières sont libres de droit. Il est
vrai qu'une loi a été passée Imposant un
droit sur les fruits frais du Canada, mais
cette loi n'a pas été mise en vigueur et
elle ne deviendra obligatoire que par pro-
clamation Impériale. Il se vend annuel-
lement en Allemagne de grandes quanti-
tés de pommes évaporées provenant des
Etats-Unis, et comme la qualité des mar-
chandises canadiennes est reconnue pour
être meilleure, Il n'y a pas de raison pour
que nous ne puissions pas faire concur-
rence aux Américains.

En Hollande les pommes évaporées de
fantaisie sont les seules demandées. Le
droit est de 5 p. c. ad valorem tant pour
les fruits frais que séchés.

La Belgique achèterait des quantités
considérables de fruits tant séchés que
frais, particulièrement les pommes 'Spy,
Baldwin et Greening en bottes. Les pom-
mes fralches sont libres de droit à l'en-
trée, mais Il existe un droit de 10 p. c.
ad valorem sur les fruits séchés et éva-
porés.

Le fromage Cheddar du Canada s'il est
doux s'y vendrait, même en concurrence
du meilleur fromage de Hollande. Il se
vendrait environ 20 p. c. la livre au dé-
tail, laissant une ample marge de pro-
fits après le paiement du fret et de la
commission, ainsi que des droits de dou-
ane qui sont légèrement au-dessus de le
par livre.

Il est à remarquer particulièrement
qu'un fromage doux seulement est de-
mandé. La Belgique* absorbe annuelle-
ment de 23 millions à 32 millions de li-
vres de fromage de Hollande, 6,500,000
livres de Gruyère Suisse et 2,100,000 Il-
vi'es de fromage raffiné de France. On
peut dire qu'il ne s'en fait pas en Belgi-
qe. Les conserves de viande, de gibier,
de volaille et de tomates sont également
en demande.

Si les Canadiens veulent s'assurer une
part de ce comtnerce, ils devront sortir
de chez eux et se pousser. Les mar-
chands comme les consommateurs belges
et allemands sont très conservateurs dans
Ieis golta et dans leurs méthodes. C'est

un fait que nous entendons rappeler sou-
vent mais que nous n'apprécions pas suf-
fisamment. Les Américains et les Cana-
diens achèteront et essaieront un nouvel
article simplement parcequ'il est nou-
veau, mais chez le consommateur euro-
péen Il en est tout auti'ement. Les mar-
chands d'Europe ont leur commerce éta-
bli et s'en contentent. Pourquoi change-
raient-ils? .Nous devons leur démontrer
que ce serait à leni- avantage. Sous ce
i-apport je conseillerslà d'une façon toute
particulière auk expéditeurs eanadiens
d'envoyer en sérieuSe quiantité des éechan-
tillons de leurs produits alimentaires
pour être distribués sur ces marchés.
Ils trouveront qu'il est de leur profit d'a-
gir ainsi et de coter des prix spontané-
ment.

D'abord les marchandises devront être
expédiées à commission, mais dès que les
affaires seront en train, elles pourront
être traitées sur la base du comptant. Il
est naturellement nécessaire par-dessus
tout d'expédier des marchandises empa-
quetées avec soin et conforme aux échan-
tillons, c'est le seul moyen de gagner et
de conserver la confiance des marchands.

Il est bon de dire que l'agent canadien
en Belgique, M. D. Tréau de Coell, 75
Marché St Jacques, Anvers, sera heureux
de répondre aux demandes de renseigne-
ments et d'aider de tout son pouvoir les
expéditeurs canadiens à nouer des rela-
tions satisfaisantes dans ce pays. Si on
lui envoyait des échantillons en quantité
suffisante, Il les ferait entreposer conve-
nablement et distribuer à l'occasion au
meilleur avantage des expéditeurs.
Parmi les firmes qui peuvent être consul-
tëes et auxquelles on peut envoyer des
consignations moyennant commission rai-
sonnable, on peut mentionner Alfred B.
Steffens, 8 rue de Hambourg, Luisenhof,
Allemagne et J. Tas E. zn et la North
Atlantic Trading Company, toutes deux
d'Amsterdam, Hollande.

W. A. MACKINNON,
Chef de la division des fruits.

Des cafés de bonne provenance
La New-York Coffee Co. qui a une suc-

cursale Importante au Canada, à London,
Ont., offre actuellement à des prix avan-
tageux au commerce ses cafés authenti-
ques de Mocha, Java et Maracaïbo, rôtis
et empaquetés au goût des jobbers.

Ces cafés sont excellents - de fait, su-
périeurs aux qualités vendues actuelle-
ment sur le marché à un prix bien plus
élevé.

Il suffit d'une commande d'essai pour
s'en rendre compte.

NE VOUS ATTENDEZ JAMAIS A DES
MILLIERS DE REPONSES D'UNE SEU-
LE ANNONCE - MEME SI L'AGENT
D'ANNONCE VOUS GARANTIT EN
QUELQUE SORTE CE RESULTAT-IL
Y A PEU' D'ANNONCES QUI ENTRAI-
NENT PAREILLE AVALANCHE DE
fREPONSES.

L'EPICIER BERLINOJS

De Konlsberg je file directement sur
Berlin, aucune ville sur ce parcourg ne
m'attirant particulièrement. Il y a bien
Dantzig sur ma droite, un des principaux
'ports de l'Empire sur la Baltique, mâie
.je préfère visiter un de ces jours celui
de Hambourg, le premier de l'Allemagne;
un des plus importants du monde.

L'impression ressentie en arrivant à
koeiigberg es continue, s'accentue même
davantage en mettant le pied dans la ca-
Ditale de l'Allemagne. Onr sent que quel-
que chose vous enveloppe, vous prend,
vous domine! Et ce quelque chose, c'est
quelqu'un: c'est le militaire, qu'incarne
si magistralement le monarque chargé
des destinées de l'Empire, Guillaume Il.
Parcourez Berlin en tous sens et, à part
le Palais du Prince de Prusse et le Chà-
teau Royal, les seuls monuments qui at-
tireront vos regards, ce sont les casernes
et Wurtout la fonderte royale. L'homme
en les construisant a frappé là sa propre
image, et la poussière des années n'a fait
qu'accentuer le plus en plus cet aspect
dur et rébarbatif qui contraste tant avec
les progrès réalisés de toutes parts dans
l'Empire et qui ont placé cette puissance
en première ligne dans l'univers.

Ah! Berlin n'est pas Paris, il s'en faut!
Et les bords de la Sprée n'éclipsent pas
ceux de la Seine, pas plus que " sous les
Tilleuls" ne peuvent faire oublier nos
"-Ohamps-Elysées "! Pourtant Il est juste
de reconnaître que cette capitale de 1,-
787,963 habitants s'améliore beaucoup et
prend de l'extension tous les jours. Doit-
elle son importance à une situation privi-
légiée sous le rapport du pittoresque, du
charme, ou d'un voisinage attrayant?
Non. Tout porte à croire que Berlin a
toujours été la grande halte commercia-
le entre Bresiau (418,744 h.) et Ham-
bourg 0684,000 h.), Leipsig )456,089 )
et Stettin (210,000 h.) dans l'autre. La
marche ascendante de toutes ces villes
contribuait forcément à celle de la capi-
tale.

Avant de pénétrer chez notre confrère.
le "colonlalw.rren-", quelques mots sur
deux hommes. •

Le premier fonda l'Empire d'Allema-
gne: ce fut Bismarck.

Tête de dogue, caractère de chien, mor-
dant à droite et à gauche ceux qui le gê-
naient, il eut la science parlementaire de
jongler avec tous les partis du Reichstag
selon ses besoins et suivant les circois-
tances; rien ne l'arrêtait quand il avait
résolu quelque chose, pas même le vieux
Guillaume 1er! Ce fut à l'occasion de la
Conférence ouvrière de Berlin, en 1890,
qu'il donna sa démission. Elle fut ac-
ceptée. Ainsi se termina la carrière ac-
tive de cette intelligence exceptionnelle.
mais absolument autoritaire et despoti-
que, pour he pas dire féroce.
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Le seecdd, c'est l'Empereur Guillaume
Il, héritier du lourd fardeau que lui lais-
sa Bismarck. Rendons-lui cette justice:
il n'a pas craint, seul, d'en assumer la
charge, et elle est lourde en présence de
tous ces centres importants où le flot so-
cialiste révolutionnaire monte! Il met
toute son énergie à satisfaire les masses,
mais il prépare aussi l'armée contre tout
mouvement révolutionnaire, persuadé
qu'un jour ou l'autre il faudra que le
trop plein s'échappe par la canelle ou par
la bonde! Lui, tient la batte; gare à qui
tournera le robinet! Il ne jongle pas,
comme jadis le Chancelier de fer, avec les
différents partis; il ne cherche pas da-
vantage à suprrimer les petits royaumes
de l'Empire, non, au contraire, il cherche-
rait plutôt à être le roi des rois d'Alle-
magne et à trouver, par cette tactique,
un rempart contre l'ennemi futur, soit
du dedans, soit du.dehors.

Laissons, si vous le voulez bien, ces
deux figures marquantes, l'une disparue,
l'autre bien vivante, pour aller voir celle
si réjouie, grassouillette et rose de notre
confrère. J'entre donc chez Sauerkohl-
man, un des principaux épiciers de
Friedrichstrasse, qui, très gentiment,
veut bien me fournir les détails suivants:

Les épiciers en ddltail, à Berlin, sont-ils
nombreux comparativement aux bouchers
et aux boulangers?-Oertes, il sont beau-
coup plus nombreux.

Suivent-ils le mouvement qui les pousse
à vendre des primeurs, des légumes, de
la volaille?- Pour Berlin, oui, il y a
même des maisons très importantes qui
sont entrées dans cette voie.

Quels produits gdchent les épiciers-
Principalement les articles de consomma-
tion journalière, comme par exemple le
sucre. .. - Aïe! - Vous avez mal aux
dents? -Non, merci, -fort heureusement,
mais voilà vingt fois que je pose cette
question, et partout, on me répond tout
de suite: " Le sucre! -'Puis, les légu-
mes secs, les riz, farines d'avoine, pru-
neaux, fruits secs, etc... "

Etes-vous satisfaits du personnelf-En
général, oui.

Quelles sont les conditions pour l'ap-
prentissagef- L'apprentissage dure trois
ans. Dans les grandes maisons, les pa-
rents de l'apprenti ont à verser une som-
me de 1,000 à 2,000 marks; le jeune hom-
me mange et demeure chez ses parents,
il ne reçoit aucune rétribution. Dans
d'autres maisons, l'apprentissage est de
même durée, le jeune homme est couché
et nourri, il ne reçoit aucune rétribution,
et les parents n'ont aucune somme à ver-
ser.

Quels sont les salaires du personnelf-
Au sortir d'apprentissage le jeune homme
gagne 30 marks (37 fr. 50) mensuelle-
ment, nourri et couché; ou 100 marks
(125fr.) sans nourriture, ni logement. Il

est augmenté graduellement suivant ses
capacités.

Quelles sont les heures d'ouverture et
de fermeture des magasinst Ferme-t-on
le dimanchef -- En été, on ouvre à 7 heu-
res; en hiver, à 8 heures; on ferme A. 9
heures. La fermeture est imposée par la
police, et passé cette heure aucun achat
ne doit être fait. sinon le délinquant s'ex-
pose à une amende. Les jours fériés, spé-
cifiés par la police, les magasins restent
ouverts jusqu'à 1û1 heures. Le dimanche
dans toute l'Allemagne, les commerçants
restent ouverts de 8 heures à 10 heures
du matin, et de midi à 2 heures. De 10
heures à midi, heures du service divin,
tous doivent fermer.

Les étalages sont-ils soignés? Expose-t-
on sur le trottoir-Oui, les étalages
sont soignés. A ce sujet, je dois vous
dire que de temps en temps il y a, à Ber-
lin, des concours d'étalages auxquels de
nombreux épiciers prennent part. Pour
ce qui est d'exposer ses produits sur le
trottoir, c'est interdit par la police.

Quels sont les produits que l'épicier
vend le plus?-Ceux d'usage journalier,
ceux de la campagne; les oufs, les fro-
mages, la charcuterie fine, les vins, biè-
res, etc., etc.

Existe-t-il des associations d'épiciers?
- Oui, à Berlin on en compte de vingt à
trente; sociétés et associations.

Quels impôts supporte l'épicier? - Im-
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pôt sur le commerce, revenus à l'Etat, re-
venus à la Ville, licences pour la vente
des champagnes, vins et alcools, impôt
sur les champagnes.

Est-il gêné par les Sociétés coopératives
et les grands magasins?- Oui, il est gêné
par les deux. Les coopératives progres-
sent de plus en plus; le commerce finit
par les considérer comme es ennemies.
Les principaux grands m asins sont
ceux de A. Werthelm, de Hermann -Tietz,
de Sandorf et Cie; on les dénomme
"Waarenhauser ".

L'épicerie -s'est-elle engagée dans la
mauvaise voie de donner des primes et
des timbres commerciaux-Non, pour
les premières; oui, pour les seconds. Les
commerçants ont organisé le système des
coupons-rabais (RabattMarken), ils don-
nent 5 0/0. C'est un succès pour le con-
sommateur; on ne saurait en dire au-
tant pour le commerçant à qui Il laisse
peu ou pas de profits, à moins qu'il n'aug-
mente ses prix; mais alors son concur-
rent ne pratiquant pas ce système, a un
avantage sur lui.

Vend-t-on à crédit?-Quelques clients
payent mensuellement, le plus souvent
les affaires se font au comptant.

Les épiciers sont-ils unist-Oui et non;
de là le grand nombre de sociétés d'épi-
ciers que je vous ai signalé.

Comment recrutent-ils leur personnel?
Le plus souvent par les sociétés de

commerce, et r-ar des annonces dans les
journaux; très peu par leurs propres as-
sociations.

Le commis-évicier peut-il s'établir sans
avoir besoin de gros capitaux?-Quand
il a des économies, c'est son réve! Pour
débuter, un capital de 4,000 à 5,000 marks
est suffisant.

Contraste! - De nombreux épiciers
français, que je considère comme d'excel-
lents patriotes, ont le tort grave de "tra-
vailler pour le roi de Prusse "!

Détails particuliers. - Nous exportons
en Allemagne pour 457 millions de pro-
duits, et nous en importons pour 360 mil-
lions. Il n'y a pas de ministères en Al-
lemagne, mais une chancellerie divisée

en plusieurs offices, à la tête desquels se
trouve le grand Chancelier, seul respon-
sable devant l'Empereur.

Comme pouvoir législatif, nous voyons
le " Bundesrath ", ou Chambre Haute et
Conseil d'Etat, qui comporte 58 mem-
bres;- et le Reichstag, qui en compte 396
élus par le suffrage universel.
- C'est au sujet de ces deux Chambres
que Bismarck disait: " Le Sénat de Ber-
an se compose de respectables perruques,
tandis que le corps législatif est com-
posé de perruques qui ne sont pas res-
pectables du tout ".

En me rendant à la gare, nous croisons
un orgue de Barbarie en train de mou-
dre: '.' Viens, poupoule, viens!.". Tiens,
dis-je à mon compagnon, encore une chan-
son que vous nous avez chipée! -Par-
don, me répondit-il, "Kome Caroline
kome! " est une chanson d'ici; c'est
vous qui nous l'avez prise!

Cela me console. Car, entre nous, vous
savez, "Viens poupoule, iens poupoule!
Viens!" est un peu "bonnet de coton"
pour nous autres Français! Gardons
donc le képi sur l'oreille et la tète droite
et si nous voulons rigoler un instant, en-
tonnons: "Embrassez-moi, Ninette" ou
" L'Amour boiteux"! Ça n'est pas plus
méchant, et c'est plus digestif. -

E. LAIGNEAU.
L'E picerie Française.

LES OEUFS DE SAUMON ET LES
SARDINES

M. Monin, consul de France à Vancou-
ver attire l'attention des pêcheurs de sar-
dines en France sur ce fait que les oeufs,
déposés par les saumons, qui remontent
les eaux douces, et sont, par conséquent
" rogués " pourraient-servir d'appât pour
les Sardines. Si cette rogue pouvait être
utilisée, ce qui est très probable, il se-
rait facile d'en obtenir annuellement une
grande quantité en s'adressant aux fabri-
ques de conserves de saumon et de l'expé-
dier salée par voilier, via " Cap Horn ",
directement de Victoria en Europe. Le
prix du fret des bateaux qui chargent les
saumons pour l'Angleterre est de 15 shil-
lings environ la tonne.

COMMENT PREVENIR LA SONTAMI-
NATION DU LAIT

'Ministère de l'Agriculture,
Branche du Commissaire.

Ottawa, 9 juillet, 1903.
Les patrons de fromagerie ont un in-

térêt pécuniaire direct à ne fournir que
du lait pur et sain, libre de toute mau-
vaise odeur et de toute saveur. Quels
que soient le soin et l'habileté que le fro-
mager mette dans l'exécution de son tra-
vail, il ne sera- pas en mesure de fabri-
quer un fromage de qualité supérieure,
ou d'obtenir les plus forts rendements,
si le lait n'est pas en bonne condition.
Quelques unes des causes principales de
lait contaminé ou gazeux ont été citées
par la section de l'Industrie Laitière, du
Département fédéral- de l'Agriculture,
afin de mettre les cultivateurs en garde
contre les causes. Dans la plupart des
cas, la contamination est produite par
l'introduction de germes nuisibles durant
et après la Traite.

Ces germes sont toujours inséparables
de la malpropreté sous une forme quel-
conque. Des recherches suivies ont dé-
montré qu'une forte proportion des mati-
valses odeurs ou saveurs présentes dans
le lait et ses dérivés, proviennent de ger-
mes qui se rencontrent constamment
dans les d>jections des bestiaux. Ces
germes pullulent partout où les déjec-
tions animales sont déposées. La vase
des eaux dormantes où les bestiaux vont
s'abreuver et les cours de ferme où se
fait la traite des vaches en sont constam-
ment infestées. De là la nécessité de
brosser le pis et le flanc de la vache
avant la traite, pour en faire tomber les
poussières, la terre, le fumier, les poils,
etc., qui sans cela tomberaient dans le
seau à lait. Le coulage du lait qui le dé-
barrasse des corps étrangers visibles,
n'en fait pas disparaître ces germes nui-
sibles qui sont la cause réelle des mau-
vaises odeurs et des mauvaises saveurs
dans le lait.

Les seaux, les couloirs et les bidons à

QUALITE STRICTEMENT CHOISIE DE SOCKEYE
ROUGE DE LA RIVIERE FRASER..

La plus haute qualité et le plus bel empaquetage sur la marché.

THE PCAIFIC - SELLIN 00.y 95 HUDSON ST.,
NEW YORK, N. Y.
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lait mal nettoyés sont une s6urce cons-
tante d'infection.

Il en est de même du bassin au petit
lait dans les fabriques où le -petit lait est
renvoyé aux patrons dans leurs propres
bidons. Cette pratique est dommagea-
ble au point de vue de la fabrication du
fronage, mais s'il n'est pas possible de
s'arranger pour disposer du petit lait de
quelque autre manière, ces réservoirs
devraient être tenus parfaitement nets
an de diminuer le danger d'infection.
Ils devraient être vidés au moins une
fais par semaine.

Absorption de mauvaises odeurs

Il est bien connu que le lait absorbe
certaines des mauvaises odeurs auxquel-
les Il se trouve exposé. Le lait encore
chaud absorbera ces odeurs tout aussi
rapidement que -le lait qui a été refroidi.
De là l'importance de l'enlever de l'étable
on de la cour.

Impuretés de l'eau
Une abondance d'eau pure est une dès

conditons essentielles de la production.
de bon lait. Si les vaches n'ont à boire
que de l'eau marécageuse, dans des
étangs vaseux, des ruisseaux ou des fos-
sés bourbeux, où se décomposent des ma-
tières animales, y compris leurs propres
déjections, leur santé s'en trouve cons-
tamment menacée, et à moins d'être en
parfaite santé, elles ne peuvent donner
un lait de première qualité. En outre la
boue infectée de germes délétères qui
s'attache aux diverses parties du corps
de l'animal, notamment au pis, et tombe
dns le lait au moment de la traite, est
àne cause directe d'infection à laquelle
on n'accorde pas généralement assez
d'importance.

Nature impropre des Aliments
On trouve au Canada une abondance

d'aliments sains pour la nourriture des
bestiaux. Les pâturages, en général,
sont excellents, et ce n'est que dans_ des
sections de peu d'étendue, ou à certaines
saisons de l'année, qu'on est exposé à
souffrir de saveurs désagréables prove-
nant de mauvaises herbes. Quant aux
plantes cultivées elles conviennent toutes
parfaitement à l'alimentation des vaches
laitières, sauf. les navets et la navette,
qui forment deux exceptions très mar-
quées à cette règle. Ces plantes sont
certainement très propres à l'alimenta-
tion de jeunes bestiaux ou de vaches qui
ne sont pas en lait; mais. si Qn les fait
consommer, même en petites quantités,
par les vaches laitières, il est fort pro-
bable que le lait en prendra une mau-

:valse saveur dont aucun des procédés
connus des fabricants ne pourra le dé-
barrasser.

Certains aliments de première quali.té
s'-le sont consommés seuls, et avec exeès,
ýmènent l'indigestion, et par là même
afectent indirectement la qualité du lait.

Le trèfle vert nous en fournit un exem-
ple.

Les vaches qUi ont du sel constammeint
à leur portée donneront de plus grandes
quantités de lait et du lait de meilleure
saveur et qui se conservera plus lopg-
temps que les vaches ne recevant point
du sel ou n'en recevan't q'à de longs
intervalles.

LES FOIES GRAS D'ALLEMAGNE

A un de mes derniers voyages dans le
Midi, pendant que le "rapide" me rap-
prochait des bords de la Garonne, je fai-
sais des voeux de... gourmand, alors que
nous brûlions la gare de Marmande. Pour-
vu qu'en arrivant il y ait un bon déjeuner,
me disais-je?

Jugez un peu de mes prétentions en li-
sant le menu que je me souhaitais: lai-
tances- d'aloses, "foies- gras truffés, pru-
neaux d'agen.

Mes voeux furent exaucés.
Après le déjeuner, dans l'espoir de

m'instruire, je fis une promenade en -vil-
le, qui n'est pas sans intérêt. En effet,
au milieu de tous les étalages des pro-
duits de ce bon Midi, parmi les bottes de
conserves, gloire des riverains de la Ga-
ronne, je découvris des conserves alle-
mandes.

Des bottes de foie gras étaient là, se pa-
vanaht, avec des airs de défi, rehaussés
du poinçon tudesque, agrémenté du pavil-
lon commercial du Kaizer.

J'entrai chez le marchand de comesti-
bles et je me rendais acquéreur d'une de
ces boites. Je m'attendais à de l'abrutis-
sement de la part du consignataire, je
pensais qu'il me proposerait des produits
locaux. Non. Sans sourciller, il envelop-
pa mon modeste achat, et je le payai.

En observateur que je suis, je ne pus
m'empêcher, en sortant de faire remar-
quer combien j'étais surpris de trouver
sur les bords de la Garonne - malgré les
droits prohibitifs - des produits que je
n'aurais dû pouvoir acheter que sur les
rives du Rhin. Je ne fui pas peu surpris
d'apprendre que les foies gras de prove-
bance allemande étaient très demandés,
même dans ces régions que je visitais, et
que, ma foi, le rôle d'un négociant étant
de satis(aire sa clientèle, il était tout na-
turel d'avoir un choix raisonnable de con-
serves de première qualité de toutes pro-
venances.

J'en restai ahuri, me promettant bien,
à un prochain voyage en Allemagne, de
rechercher si, parallèlement, à ce que je
venais de constater, je trouverais des
foies gras agennais.

Bélas! j'ai fait ce voyage, rai vu figu-
rer nos produits, dans les vitrines alle-
mandes, voire Strasbourgeoises... pour
mémoire; mais, le patriote teuton, s'em-
pressa de ne pas vanter le produit fran-
çais, supérieur et délicat que vous con-
naissez tous, chers lecteurs, j'ai dû me ré-
soudre à consommer ce que l'on me ven-
dait de gpréférence. Je me suis alors li-
vré à une petite enquête ayant pour but
de savoir comment se fait la fabrication
d'abord, le commerce ensuite, de cette in-
dustrie des foies d'oies allemande qui
concurrencent d'une façon si indiscrète
nos meilleurs prodhits garonnais.

Voici, à ce sujet, une communication
consulaire reproduite par la feuille d'in-
formations du Ministère de l'Agricultufe,
quelques renseignements sur les procé-
dés employés en Alsace pour l'engraisse-
ment forcé des oies et des-canards desti-
nés à la production des foies gras.

A cause de leur mérite.
Le Ginger Ale, le Soda, le Ginger Beer, la Limonade, la

Ciderine, etc., de TIMMONS, ont reçu leur légitime récompense-
l'approbation des gens les plus difficiles du Canada.

La preuve de leur qualité supérieure a été fréquemment mise en
évidence par l'octroi de Médailles, Premier Prix et Diplomes. Nous
sommes convaincus que les marchands ne pourraient pas se procurer
une ligne de vente plus facile et plus profitable que celle-ci. Nous
sollicitons une part de vos commandes. Nous garantissons que nos
produits sont

ABSOLUMENT LES MEILLEURS.

M., TIMMONS & SON
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Mode d'élevage. - Avant d'être mises
à l'engrais et jusqu'à ce moment; les oies
sont élevées dans les cours des fermes
et conduites de temps en temps dans les
champs et aux ruisseaux. Pour l'engrais-
sage, elles sont mises dans des cafspes a-
yant la longueur et la largeur de leur
corps et fermées devant, derrière et des-
sus par des lattes entre lesquelles elles
peuvent passer la tête pour atteindre l'eau
que l'on tient à leur portée. Il est essen-
tiel que le local dans lequel sont placées
les caisses soit bien aéré, bien éclairé et
d'une propreté minutieuse.

Les oies sont gavées deux ou trois fois
par jour, et à raison d'une livre et demie
par jour, avec des mais et quelques fèves
cuites à l'eau. La ration est proportionn-
née à l'appétit de la bête et augmentée
quand elle se développe. L'eau mise à
sa portée doit être renouvelée au moins
chaque jour; certains éleveurs y ajoutent
une poignée de charbon de bois. L'en-
graissage dure de quatre à cinq semaines,
et quelques éleveurs le poussent jusqu'à
six. C'est au poids et en la palpant que
l'on reconnaît si la bête est "à point ".
C'est là une question de longue pratique
que secondent certains indices, comme
une certaine difficulté de respiration chez
l'animal et l'apparition de boules de grais-
se sous ses ailes.

On ne produit en Allemagne et on ne
livre de foies gras frais que pendant cinq
mois environ.

On évalue de 100 à 125,000 kilogr. la
quantité de foies gras mis en oeuvre dans
les fabriques de Strasbourg.

Races d'oies. - On ne trouve pas de'
races d'oies spéciales que l'on engraisse
er. vue de la production des foied gras.
Toutes les races sont bonnes, mais les
grandes oies dites "oies cygnes" sont
plus avantageuses. Le canard y est fort
peu utilisé, contrairement à nos habitu-
tants du Midi, où les foies de canards
sont très appréciés des gourmets.

Les oies écloses au printemps, en avril,
sont propres à être engraissées dès le
mois d'août; celles-là sont les meilleures.
L .leveur ne garde les oies d'une année
à l'autre que pour la reproduction.

L'Autriche-Hongrie est en lutte 'ouver-
te avec l'Allemagne, parce que dans ce
pays, l'engraissage peut se faire toute
l'année.

Les produits sont toujours frais, et par
conséquent à certaines époques, elles con-
currencent victorieusement les produits
allemands, sur les marchés allemands.

Cependant, ces foies autrichienK sont
moins bons que ceux d'Allemagne, fabri-
qués à l'époque de la production.

[L'Epicier, Paris.] A. DRANIID.

UNE NOUVELLE MAISON DE GROS

Demers, Fletcher & Cie, Epiceries, Vins
et Liqueurs, Montréal.

Nous publions d'autre part l'annonce
d'une nouvelle maison de gros du com-

merce de l'épicerie et de liqueurs, la mai-
son Demers, Fletcher & Co., 350, rue St-
Paul et 811-183 des Commissaires, qui, si
pous en jugeons d'après les connaissan-
ces en affaires, l'activité et l'expérience
des associés, l'importance du capital mis
en oeuvre, les facilités.offertes par'le lo-
cal choisi, est appelé à prospérer et à fai-
re un chiffre de ventes considérable.

M. L. O. Demers a une expérience de
plus de 20 ans dans ce commerce; il a
passé successivement dans les maisons
de gros suivantes:. D. W. Ross & Co.;
Ward, Carter & Co., devenue depuis Car-
ter, Galbraith & Co. et, en dernier lieu,
L. Chaput Fils et Cie, où il occupait une
position de confiance. M. Demers est un
acheteur expérimenté, bien connu du
commerce où il ne compte d'ailleurs que
des amis.

M. James Fletcher, marchand général
A Rigaud a très bien réussi en reprenant
l'importante maison def eu J. B. A. Mon-
genais, autreiois de Mongenais, Boivin &
Co. de Montréal.

M. L. R. Bourbeau, est le fils de M. J.
O. Bourbeau, marchand général de Victo-
riaville et chef de l'une des plus impor-
tantes maisons de commerce des Cantons
de l'Est. M. L. R. Bourbeau qui résidait
avec son père est, quoique jeune, très en-
tendu en affaires et il a l'avenir devant
lui.

Les trois associés ont en mains tous
les éléments de succès, leur capital leur
permet d'acheter en grandes quantités de
manière à obtenir les meilleurs prix. M.
L. O. Lemers qui a fait avec succès les
achats pour autrui saura à n'en pas dou-
ter, acheter aussi bien alors que ses pro-
pres intérêts sont en jeu.

LE PREMIER

SIROP DE TABLE
EN CANISTRES.

MARQUE "C ROWN" D'EDWARDSBURC.
CANISTRES de
CANISTRES de
CANISTRES de
CANISTRES de

2-lbs, 24 à la caisse, $1.90, à détailler à IOc chacune.

5-lbs, 12 à la caisse, 2.35, " 25c "
I0-lbs, 6 à la caisse, 2.25, " 45c "
20-lbs. 3 à la caisse. 2.10. " 85c "

FRET PAYE SUR LOTS DE 5 CAISSES
à toute station à l'est de North Bay. Aussi en barils, demi-barils, kegs et chaudières.

Manufacturé et absolument garanti par .. o

THEDWARDSBURG STARCH CO'Y, Limited,
Etablie en 1858

53 Font et Eant,

TORONTO, Ont.
ManufIetuPe

CARDINAL, Ont.
164 Rue et-Jaequeui

MONTREAL.
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REVUE GE EBRALE noté quelque fermeté. Par contre, le
Montreal Street a perdu 10 points dans

COMMERCE la semaine, avec un rapport peu eatisfai-
sant au 30 juin.

Les ordres pour marchandises d'au-
tomne arrivent de plus en plus satisfai-
sants dans les maisons de gros. Toutes
ces maisons s'accordent à dire que la
saison sera meilleure encore que celle
de l'an dernier qui, cependant, avait éta-
bli un record. sur les saisons d'automne
précédentes.

Il y a malheureusement rareté de cer-
taines sortes de marchandises dans l'é-
picerie, dans la ferronnerie comme dans
la marchandise sèche.

Dans cette dernière branche de com-
merce surtout, les prix sont excessive-
ment fermes et ceux qui ont acheté de
bonne heure ou achètent actuellement ne
sont pas exposés à payer les avances que
devront subir les retardataires.

Le département de l'agriculture a pu-
blié un bulletin sur l'état des récoltes au
commencement de ce mois; s'il faut en
croire ce bulletin nous n'aurions guère
qu'une récolte assez bonne. Dans le com-
merce de gros où il vient des acheteurs
de tous côtés on est généralement sous
l'impression que la récolte sera bonne,
c'est-à-dire meilleure que celle indiquée
par les renseignements officiels. Nous
aurions plutôt conllance dans les rensei-
gnements fournis par les marchands des
campagnes, d'autant plus qu'ils basent
invariablement leurs achats d'après les
apparences des récoltes et qu'après avoir
boudé pendant la sécheresse ils achètent
actuellement d'une manière très libérale.

FINANCES

La Gazette du Canada donne avis du
paiement d'un dividende trimestriel de
11-4 p. c. égal à 5 p. c. par an, payable
le 15 août prochain par la Sovereign
Bank of Canada.

La Bourse de Montréal est d'un calme
tel que le métier de courtier devient une
sinécure. Demain vendredi on décidera
probablement de s'abstenir de la séance
de l'après-midi pendant tout le mois
d'août. Les transactions sont réduites à
leur plus simple expression; il ne s'est
pas vendu un seul bon pendant toute la
semaine et la liste des' valeurs sur les-
quelles ont eu lieu des ventes se borne à
18 stocks; aucun d'eux n'a été-actif. Le
C. P. R., le Detroit United Ry. le Toronto
Street, et le Richelieu & Ontario ont dé-

Les cotes ci-dessous sont celles de la
dernière vente:

C . P. R ....... . . . . ...... .....................
Twin City................. ....
Twin City (pref) .............
Duluth (comm.)................................

" (pref.)..................................
MontrealßStr....................................

"i "l (bons)............ ..... .............
Toronto " .........................................
St John " ......................................
Toledo Ry................ .
Detroit United Ry..............................
Halifax Tr. (actions).............................

" (bons)....... ......... ..............
H amilton Elect. Ry (pref.)...... ........
London Ry ..................
Winnipeg St......................................
Rich. & Ontario .........

Dominion Coa ........
"9 "d (pref).............................

" " obns)................
lnterc. Coal..............................

"i "1 (pref)...........................
"9 " (< on )...................................

Merchants Cotton.........................
Montmorency Cotton............................

"c "9 (bons)................
Dom. Cotton ......... .................... -
Montreal Cotton.................................
Col. Cotton (actions);.......................

" " (bons)...................
Dom. Steel (pref)......... ................

" (ord.)...................
(bons)...............................

Montreal Steel Works...........
"d "i "i (pref.)..........

Nova Scotia Steel.........
i ,, (pref.)...................
i " (b )ns)...................

Montreal Power..................................
" " (bons)............

Can. Gen. Electric................. ......
Commercial Cable...... .....................

"d "i (bons rég.)............
Montreal Telegraph............................
Bell Telephone.................................

"' "d (souv.).........................
Canadian Rubber.... ..........
Laurentide Pulp................................

S " c(bons)......................
Lake Superior.... .........................
B. C. Packers' Assn..........................
Ogilvie F. M. Co (pref)..........

(bons)........................
Loan & Mortgage ...... .......... .........
Diamond Glass......................
N . W . Land .......................................

"i "C (pref)..............................
Lake of the Woods............................
West India Electric...................
Windsor Hotel..... ................
M arconi..........--... ...... .. ...............
Champlain (bons).............
City 4 p. c., (bons).. ........ ............
Havana Electric........................

" " (pref) ...........
L. C. & St. Law. (bons) ...........

1211
96j

106j
17
35a

233
103
101
113

22J
70
95

108
89¾

110
140J
f3
95j

115
110
75
90
94
70

100
100
42

120
50
98
44
14J
72t
66
98
90j

133j
108

78t
99t

220t
157j
100
158
158¾
156
80
86

100
5

941
125
115
135
140
260
99

185
55
80

155
90

105
12
25
90

REVUE DES MARCHES

EPICERIES
La demande continue à être très bonne

et porte en grande partie sur toutes les
conserves en général, qu'elles soient de
viandes, de légumes ou de fruits.

Sucres
Une nouvelle hausse de prix a eu lieu

sur les sucres le 17 juillet à 10.30 heures
p. m.

Actuellement le marché est très ferme.
Les granulés se vendent maintenant de

$4.20 à $4.25.
Méasses.

La mélasse est cotée sur place par les
épiciers en gros de 38c à 39c le gallon à
la tonne.

Ces prix doivent être considérés très
avantageux, étant donné qu'il serait im-
possible aux maisons de gros de s'appro-
visionner elles-mêmes à des prix infé-
rieurs à ceux qu'elles cotent maintenant
pour le détail.

La situation du marché de la mélasse a
été résumée comme suit par une personne
très au courant de la situation: les stocks
à Montréal sont très bas, il ne reste que
fort peu de mélasses de l'an dernier et ce
qui reste est détenu par des maisons très
fortes et par conséqu.ent n'est pas offerte
sur le marché. Jusqu'à présent il n'est
arrivé à Montréal par voie directe que 600
tonnes de mélasses, tandis qu'il y a un
an, à même époque, il nous était parvenu
quelque chose comme 5000 tonnes.

Il a été produit cette année aux îles
Barbades environ 26,000 tonnes de mélas-
ses tandis que l'an dernier la production
avait été de 42,000; 13 ou 14 mille tonnes
de la nouvelle récolte ont déjà été vendues
à des maisons de Terreneuve et les Amé-
ricains se sont mis à acheter ce qui ne
s'était pas vu depuis des années. Les qua-
lités qui restent suffiront-elles à fournir
aux besoins des marchés de Montréal et
de Québec qui consomment respective-
ment une moyenne de 8 à 10,000 tonnes
et de 5 à 7,000 tonnes?

Th6s
D'après les derniers rapports les prix

des thés du Japon ont avancé de le par
suite d'une forte demande.

Tapioca
Les tapiocas Pearl & Seed sont avancés

de 1-4c; on cote à la poche par lb:
Tapioca Pearl, 2 3-4c à 3c.
Tapioca Seed, 3c à 3 1-2c.
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DANS UNE INFUSION DE
Thé. vert naturel de O eylan "SÂLÂDA "

vous constaterez l'absence complète de peinture et
de dépôt, et la présence unique de feuilles naturelles,
donnant une liqueur délicieuse, brillante et claire
comme du champagne..
Ça, c'est du thé véritable et non pas une contrefaçon

sophistiquée.
Une commande d'essai favoriserait beaucoup vos

affaires.
Voulez-vous nous permettre de vous en envoyer une

caisse à -l'essai ?
Paquets de plomb scellés seulement. Adressez: SALADA" Tea Co,
Se détaillent 25e, 30e, 40e, 50e et 60e la lb. 368 rue St.PauI, Montreal

L«s clients de tout épicier qui nous enverraS uner'ommande d'une caisse, recevront par la malle

gratuitement, un paquet échantillon de "1SALADA'. Ce système orée un courant de ventes.

3PURS GINS iSldDesn
E. Flourent Loos H. Jansen Schiedam

Bc On BELANI, IMPORTATEUR (SUnce Royal, pour la salad.)

La Meilleure
Champagnes, -Cognacs, Liqueurs dsMilue

d'Olt, Vins de Bordeaux., Bour-
gogne, Sherries, Ports, Madère, Crème riche, oeufs frais et

Malaa, Ec. e..,l'huile la plus pure ....

CHOCOI4AT DE L'UNIVERS, CACAO Solube, Combinés de telle façon

QUINA EXCELSIOR. Pâtes Alimentaires que la sauce ne tourne
et Produits Pharmaceutiques, Etc.jmas

26, RUEL LEMOINE
(Près de la rue MeGill)Th RntnF tntaFi

TELEPHONE MAIN 181 MNRA D.tpoltMlch. Windsor,,Ont.M ___1
MONTREAL
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Macaroni et vermicelle
Il est de nouveau relativement facile

de se procurer des macaronis ainsi que
des vermicelles faits au Canada.

Fèves blanches
Les prix sont plus faciles sur les fèves

blanches que l'on offre aujourd'hui de 3c
à 3 1-4e la lb.

Conserves de légumes
Nous serons en mesure de publier pro-

chainement les prix pour certaines con-
serves de légumes de la prochaine récol-
te. D'après les rapports des paqueteurs
on s'attend à avoir une bonne production
cette année.

Quant aux prix, ils seront fermes, vu
que, par suite de la formation du syndi-
cat, tout danger de concurrence a été é-
carté.

Peanuts
Nous apprenons que les peanuts vien-

nent d'avancer de 1-4c à 1-2e par lb sur
les marchés primaires.

Lards canadiens
Nous notons une réduction de prix de

50c sur les lards canadiens, que l'on cote
présentement de $22.50 à $23.00.

Lards américains
Il y a eu baisse également sur les lards

américains qui se vendent aujourd'hui
comme .suit:

Woodlawn, $20.25.
Swift, $22.50.

Graisse pure
La graisse pure est en diminution de

1-8c par lb. .On cote:
Les seaux $2.021-2.
La tinette de 50 lbs, 10c la lb.
Chaudière, 10 lbs, 10 3-4c la lb.
Chaudière 5 bls, 10 7-8c la lb.
Chaudière, 3 lbs, lic la lb.

Graisse composée
La graisse composée à baissé de 1-4c.
On cote le seau de $1.77 1-2 à $1.83 se-

lon quantités.
Les chaudières de 20 lbs valent de

$1.67 1-2 à $1.73.
Les chaudières de 10 lbs 9 1-2c la lb.
Les chaudières de 5 lbs, 9 5-8c la lb.
Les chaudières de 3 lbs, 9 3-4c la lb.

Petits fromages
Le prix des petits fromages a encore

diminué. On le cote aujourd'hui à 9 3-4c
Soufre en bâtons

Le soufre en bâtons est plus faible à
1 7-8c à 2 1-2c la lb.

. Huile de Loup-Marin
L'huile de loup-marin raffinée est en

bausse, de 70c à 75c le gallon.
Mèches de lampes

Il y a une avance sur les mêches de
lampes que l'on cote comme suit au rou-
leau de 12 verges.

No 2, 14c le rouleau.
No 1, lic le rouleau.
No 0, 9c le rouleau.

Epingles à lirge
Les épingles à linge de qualité ordinai-

re valent 5c de plus, à 65c la boite.

Thés de Chine
D'après la dernière circulaire de MM.

Dodwell & Co. Ltd., de Shanghaï, Chine,
il paraîtrait que dans la région de Han-
kow la première récolte vient d'être ache-
vée; il y aurait un déficit de 30,000 demi-
chests sur celle de l'année dernière; les
qualités manquantes sont les Ningchows
et les Keemuns.

Relativement aux Pingsueys le marché
n'est pas très actif, bien que la récolt'e
n'ait pas été aussi bonne que celle de
l'année dernière et que les prix soient
élevés. Les acheteurs américains sem-
blent avoir complété leurs achats ce qui
a pour effet de faire baisser les préten-
tions des détenteurs.

Thés du Japon
Comme les thés de la première récolte

ceux de la deuxième récolte arrivent un
peu plus tôt sur le marché. Par suite d'un
temps sec pendant la floraison, la feuille
est courte et la liqueur -de thé a un peu le
goût de terroir, ce qui n'empêche pas que
les marchands de l'intérieur paient aux
producteurs de très forts prix.

Plusieurs des principaux intéressés
dans le commerce des thés font des ef-
forts auprès des planteurs pour qu'ils ces-*
sent de cueillir le thé au 1er août, c'est-
à-dire après que la meilleure partie de la-
troisième récolte aura été rassemblée.
Cette demande'n'est pas faite dans le but
de maintenir les prix, mais dans l'intérêt
de la culture du thé. La dépréciation sou-
tenue de la qualité des thés du Japon
pendant les dernières cinq années entra-
ne la conclusion qu'on épuise le sol.

GRAINS ET FARINES
Marchés étrangers

Les derniers avis télégraphiques cotent
comme suit les marchés d'Europe:
Londres :- -

Bie en transit: inactif.
Maïs: plus ferme.
Chargement blé Manitoba:

Standard No 1.. .... 31 s 71 d
Maïs américain.. ...... 22 s 57 d
Blé de La Plata. .-.-.. 28 s 6 d

Liverpool : -
Blé disponible: soutenu.
Maïs disponible: actif.
Blé de Californie :

Standard No 1....... 6 s 6½d
Blé du printemps No 1. 6 s 5 d
Blé d'hiver rouge No 2.

6 s 2½d à 6 3 d
Futurs.. .............. s 0 d
Septembre.. .......... 6 s 2î d
Décembre.. .......... 6 s 2%d
Futurs Mais tranquille.
Septembre.............4 s 4 d

Anvers : -
Blé disponible: faible.
Blé roux d'hiver No 2 .. 16 1-2

Paris : -
Blé: tranquille.
Juillet.. .. 2............. 25.45
Novembre.. ............ 28.75

Marchés canadiens
Nous extrayons du "Commercial" de

Winnipeg du 18 juillet 1903, le rapport
suivant:

Les transactions ont été des plus l-

mitées pendant la semaine, les stocks de
vieux blés étant épuisés.

No 1 dur.. .. .. .. 83 3-4c
No 2 dur.. .. .. .. 00 c
No 8 dur.. .. .. .. 00 c
No 1 du Nord.. .. .. 82 1-4e
No 2 du Nord ... .. .79 1-2e
No 3 du Nord.. .. .. 75 1-2c

en entrepôt Fort William ou Port Arthur
ou disponible.

Marché de Chicago
Le marché a baissé en sympathie avec

les cables plus faciles du dehors et le re-
nouvellement des ventes des baissiers.

Le marché a fermé hier comme suit:
Juillet Sept.

Blé..... ....... 75 1-4 75 1-2
Blé d'Inde.. ..... 49 3-8 49 3-4
Avoine.. ..... ... 38 32 5-8

Marché de Montréal
Les blés du Manitoba sont fermes, on

les cote sur place 87 1-2c le No 1, 86c le
No 2 et 86e le blé du Nord No 1.

L'Avoine est également ferme, nous co-
tons pour le local de 38 1-2e à 38 3-4c l'a-
voine blanche No 2. Le blé- d'inde améri-
cain a baissé, nous le cotons de 57 1-2 à
60c.

Les farines de blé ont un peu moins de
demande pour le commerce intérieur,
mal il s'est fait de bonnes ventes à l'ex-
portation aux prix des vendeurs. Nos fa-
rines du Manitoba sont de plus en plus
appréciées à l'étranger, même au Japon
elles ont été très remarquées à l'exposi-
tion d'Osaka.

Les prix sur place sont sans change-
ment.

Les issues de blé sont à prix soutenus
à nos dernières cotes.

En farines d'avoine les prix sont bien
tenus quoique la demande soit de peu
d'importance.

FROMAGE
Marché anglais

MM. Marples, Jones & Co. nous écri-
vent de Liverpool, le 10 juillet 1903:

La demande est très faible et les stocks
sont en augmentation, ce qui fait que les
prix ont baissé. L'impression générale
est que les prix baisseront encore à moins
que la spéculation n'intervienne.

Nous cotons: s. d. s. d.
Fromages supérieurs nou-

veaux blancs des Etats-
Unis et du Canada.. . . 49 0 à 50 0

Fromages supérieurs nou-
veaux colorés des Etats-
Unis et du Canada. . .. 50 0 à 51 0

Marchés de Québec
Farnham, 17 juillet. - Offert 782 blancs

et 91 colorés; tout vendu. Prix 9 3-8e pour
le coloré et 9 5-16e et 9 3-8e pour le blanc.

Cowansville, 18 juillet. - Offert 2961
bottes. Vendu 135 à 9 1-4c; 904 à 9 5-16c;
1138 à 9 7-16e et 112 à 9 1-2c; 272 bottes
non vendues.

Saint-Hyacinthe, 18 juillet Offert en-
viron 4250 boîtes. Ventes 3510 bottes
comme suit: coloré 708 à 9 1-8c; blanc
300 à 8 3-4c; 668 à 8 7-8e et 1834 à 9c. Le
reste vendu après le marché.

Sherbrooke, 20 juillet. - Offert et ven-
du 273 bottes à 9 3-4c.

Marchés d'Ontario
Offert Vendu

uil. 16 Brockville...... .... 6900
* 16Tweed........ 600 600
" 16 Vankleck Hill. 1128 528

16 Kingston. 1425 250
16 Winchester. .. 1450 615
16 iancaster..... 506 4M4

Prix
91-2
97-16.
93-8 91-2
99-16
9 9-16 95.
912 2kM
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J0 A&.0 Vaiflaxicc~uirt
Marchand de BEURRE, FROMAGE, PROVISIONS

Achète aux p lus haut prix du marché, et vend à commission tous les produits de la ferme.
Avances libérales surconsignations. Fourniture géées pour Beurreries et Fromageries.
"Plcialité de Tinettes pour Beurreries. Bottes parfiéed'e 58 sb, pour l'expédition du beurre.
Sel Higglns, Ashton et Windsor, les meilleurs pour beurreries.

578, 580 et 582 RUE ST-PAUL, -MONTREÂL

~% COLD -STORAGE
* ~'> Circulation &a&j troid et »%s Veniaon
* parfaite. Tomp4ntre approprt6. à la na.

«Mre d«. Produite à eonarver.
SConservation, d'après les mothodes ocîentitiquoe lms plus* approuvées. de

Beurre, Fromage, REufs, Fruits

0.1. des rues des Soirs Grise et Wlum, Non trial
0. M. GOULD, GaàANT

Maison fondée en 1880.

M4o 33 à 37 rue WILLIAM, -et
Montreal, Canada.

2 'à 6 rue ItARIIISON,
New York.

1ENTREPOTS DEI FROMAGIE:
33 à 87 rue William et 90 rue des Soeurs Grises.

Glacières pour le beurre, No. 39 rue William.
Glacières pour le fromage, No- 33 à 37 rue William. ~

BANQUIERS : Mfolsons Bank M1ontreal.
Envoyez-moi votre fromage et votre beurre, et je vous en donnerai les meilleurs prix du

marché sui vant la qualité, en même temps que je vous en remettrai promptement l'argent.
àRanpelezvousqueéjeune vends pas à commission et que l e vous retourne un=ri net, soit

à otréal après d duction du fret, ou à l'endroit «d'oà l'expédition est fatsuivant
les conditions Intervenues.

St. Arnlaud & OlOllOlt
10 PLACE D'YOUVILLE

Marchands de

Provisions,.

Fromage,
oeuîs.

Beurre et Fromage, payés au
plus haut prix du marché, sur ré.
ception.

LOTS A BÂTIR
Dans la plus belle et la plus
saine partie de la ville.

A, & H. LIONAIS
Propriétaires

25 RUE ST-GABRIEL

TEL, BELL - Jour: M, 4619 ; Soir: Est, 2597. La Compagnie de Laiterie &t-Laurent
10 PLACE D'YOUVILLE, MONTREAL.

Bou1rre, Fromago Boîtes, Ênàs, Baralles, aýxellI'
Et toutes fournitures de Beurreries et Fromageries.

AGIENCIE GÉNÉRALE des Célèbres ÉCRtÊMIUSECS "'U. S."

DEMANDEZ NOS PRIX ET NOS CATALOGUES.

N. B.- Nons sollicitons des CONSIGNATIONS de Beurre et de Froimage
pour lesquelles nous garantissons, LES PLUS HA UTS PRIX DU MARCHÉ
Comptes rendus clairs et précis. Remise immédiate de l'argent. Faites-en
>Vexpérience.
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17 lro ois.. ..... 1117 1117 9 58 9 13-16
17 Perth ........ 300 300 91-2 95-8
17 Ottawa.. ...... 1588 .... 91-295-8
17 Napanee.... 1380 1380 99-16
17 Kemptville... 1311 ... 9 1-2 95-8
17 South Finch... 2500 2500 9 9-16 9 11-16

" 20 Alexandria.... 940 603

21 Campbellford. 1580 230
21 Ingersoll....... .00 ....

" 22 Wdodstock.... 2900 1000
22 Picton......... 1150 340

" 22 Stirling ........ 1200 916
22 Peterboro...... 3397 3397

91-2 95-8

9 1-1

95-16
97-16
93-16
91-2 99-16

Marché de Montréal
Le ton du marché n'est guère en faveur

des vendeurs; les exportations ont jus-
qu'à présent dépassé tous les records pré-
cédents; les stocks s'accumulent sur pla-
ce et la production ne se ralentit pas;
avec des prix en baisse par le câble de
Liverpool, on comprend que les acheteurs
ont toutes sortes de raisons à faire valoir
pour payer moins cher. Le plus haut prix
pour le fromage d'Ontario est de 9 3-4c et
s'obtient difficilement. Le fromage des
Cantons de l'Est qui vaut celui d'Ontario
quand il ne le surpasse pas est payé le
même prix. Tandis que pour le restant
de la province de Québec 9 1-4c est un
gros prix. On parle même de 9c et moins
pour l'avenir.

Les exportations de fromage pendant
la semaine dernière ont été de 98,342 bot-
tes, comparativement à 46,641 en 1902 et
76,479 en 1901 pour la semaine correspon-
dante.

Depuis le 1er mai jusqu'à date les ex-
portations de notre port ont été en: ,

1903 - 848,861 bottes.
1902 - 641,282 bottes..
1901 - 512,580 bottes.

BEURRE
Marché anglais

MM. Marples, Jones & Co. nous écri-
vent de Liverpool, le 10 juillet 1903:

Par suite de forts arrivages les cours
sont en baisse. Jusqu'à présent il n'est
arrivé que peu de bdurres des Etats-Unis
et du Canada comparativement aux beur-
res d'autres provenances. -

Nous cotons: s. d. s. d.
Etats-Unis, laddles bon

et sain.. .. .. .. .. .. nominal
Sibérien crêmerie choix. 84 0 à 88 0
Canada crémerie choix.. 90 0 à 91 0
Irlande crêmerie en

bottes.. .. .. .. .. .. 90 0 à 92 o
Danemark, choix et sur-

choix, crêmerie en ba-
rils.. ............ 97 0 à 102 0

Argentine.. ........... 00 O à 00 0
Canada laiterie choix... 00 0 & 00 0
Nvlle Zélande, crémerie. 00 0 0 00 0

Marchés de Québec
Farnham, 17 juillet. - 115 bottes offer-

tes et vendues à 18 1-2c.
Cowansville, 18 juillet. - 1518 bottes

offertes et vendues comme suit: 289 à
18 5-8c; 874 à 18 3-4c et 355 à 18 7-8c.

Saint-Hyacinthe, 18 juillet. - Environ
250 boites offertes et vendues à 18 3-8c.
. Sherbrooke, 20 juillet. - 350 paquets
vendus à 18 3-4c.

Marché de Montréal
Le marché est assez tranquille bien

qu'il y ait plus de demande, cette demap-
-de un peu motivée il est vrai par la spé-
culation. On paie actuellement de 18 1-2c
à 18 3-4c pour les meilleures qualités de
beurre de crémerie.

Les exportations de beurre pendant la
semaine dernière ont été de 10,912 pa-
quets, comparativement à 1,879 en 1902

et 16,135 en 1901 pour la semaine corres-
pondante.

Depuis le 1er mai jusqu'à date les ex-
portations de notre port ont été en:

1903 - 71,901 paquets.
1902 - 149,303 paquets.
1901 - 116,829 paquets.

OEUFS
Marché anglais

vent de Liverpool, le 10 juillet 1903:
Le marché est soutenu aux cours de la

semaine dernière.
Oeufs frais du Canada et

des Etats-Unis. . .. 0 0 à 0 0
- conservés du Canada. 0 0 & 0 0
- conservés à la chaux. 0 0 à 0 0
- frais d'Irlande.. ..... 7 0 à 7 6
- du continent.. ....... 8 à 6 3

Marché de Montréal
La der5ande est bonne, le marché est

un peu plus faible; nous cotons: oeufs
choisis 18c et No 1 de 14 1-2c à 15c la.
doz à la caisse en lots de détail.

POMMES
Marché de Liverpool

MM. J. C. Houghton & Co. nous écri-
vent de Liverpool, le 9 juillet 1903:

Pendant la semaine dernière, il nous
est arrivé une quantité limitée de pom-
mes Russet.

PRIX A L'ENcAN
Pommes Vendredi Lundi Mercredi

3 Juil. 6 Juil. 8 Juillet
s. d. 8.d. d .d. s. d. s. d. s. d.

American-
Baldwin .....
Russet .. ........ 129 l0
Tasnanian........6 6 9 0
Limbon.. . ... .. 93 Il 60 il0 93 i19
Port .... . . ... 129

9 1560

" C.c0 ..... 5 3 6 0

LEGUMES
On paie les pommes de terre nouvelles

$1.50 le quart et on les vend au détail,
$1.75. On cote:

Betteraves nouvelles, 40c la doz de pa-
quets.

Concombres, 25c à 30c la doz.
Choufleurs, $1.00 à $1.50 la doz.
Carottes nouvelles, 20c la doz de pqts.
Céleri de Montréal, 25c la doz de paq.
Choux nouveaux, 40c à 75c la doz.
Epinards, $3.00 le quart.
Fèves vertes, 75c le sac.
Fèves jaunes, 75c le sac.
Navets, 20c la doz de paquets.
Oignons d'Egypte, $2.25 à $2.50 le sac.
Persil, 10c la doz de paquets.
Pois en cosses, 60e le sac.
Salade, 10c à 30c la doz.
Radis, 5c à 12e la doz de paquets.
Rhubarbe, 20c la doz de paquets.
Tomates du Mississipi, 90c le crate.
Tomates de serre, 10c la lb.

FRUITS VERTS
Nous cotons:
Ananas $3.50 la boite de 2 douzaines.
Bananes, de $1.00 à $1.50 le régime.
Citrons de Messine, $3.00 la botte.
Cerises, 75c à $1.25 le panier.
Groseilles, 25c*le gallon.
Melons d'eau, 35c.
Oranges de Sorento, botte 100, $1.50
Oranges de Sorento, boite 150, $2.00

à $2.50.
Oranges de Sorento, botte 200, $3.00.
Oranges de Sorento, botte 300, $3.00.
Oranges Jamaïque $5.50 le quart.
Oranges Sanguines, $3.00 à $3.50 la

botte.
Oranges de Valence, botte 714, $5.25.

Oranges de Valence, botte 420, $5.00.
Oranges de Messine, de $1.50 à $3.00.
Pommes, $3.00 le quart.
Pêches, $1.00 la botte.
Pommes nouvelles 30c à 40c le panier.
Prunes, $1.00 à $1.25 le crate.
Poires, $9.00 le quart.
Poires, $1.15 le panier.
Gadelles, 50c le seau.
Framboises, 10c le casseau.
Mures, 9c le caseau.
Gadelles noires, 20c le gallon.

FOIN PRESSE ET FOURRAGES
MM. Hosmer, Robinson & Co., nous

écrivent de Boston, le 16 juillet 1903:
Les arrivages pour la semaine dernière

ont été de 336 chars de foin et 20 chars
de paille, 14 chars pour l'exportation.

Pendant la semaine correspondante de
l'an dernier 622 chars de foin et 11 chars
de paille, 287 chars pour l'exportation.

Les arrivages ont été très forts pen-
dant la dernière huitaine; la demande a-
yant diminué, les prix tendent à baisser.

Grosses balles Petites balles
Foin choix $20.00 à $22.00 $20.00 à $22.00
- No 1.. 19.00 à 20.00 19.00 à 20.00
- No 2., 17.00 à 18.00 17.00 à 18.00
- No 3.. 14.00 à 15.00 14.00 à 15.00

mnélg. trèfle 15.00 à 16.00 15.00 à 16.00
Trèfle..... 13.00 à 14.00 13.00 à 14.00

Paille de seigle
long..... 20.00 à

-mêlée.. 1300 à
-d'avone 9.00 à

20.00
14.00
10.00

13.00 à 14.00
9.00 à 10.00

Marché de Montréal
Le marché est sans changement depuis

la semaine dernière; nous cotons encore
foin No 1 $12.00; No 2 de $9.50 à $10.501
et foin mélangé de trèfle, de $8.00 à $9.00.

UN LOT de

AOCHA AUTHENTIQUE
de la meilleure qualité

Chaque grain garanti tel que représenté. à
41e Vert ou 18c floti, Fret payé à votre station.

UN LOT de

JAVA, Plantation Privée
A 19c vert, 23c Roti, livré.

UN 1.0T de

1ARACAI BO
A 101e Vert. 13½c Roti. Sommes prêts à livrer

n'importe quelle quantité, fret payé.
Pas de fausses représ ntations chez nous. Si

vous commandez du Mocha du Java ou du
Maracaibe, vous obtenez exactement ce que vou-
commandez.

Envoyez-nous une comrihande d'essai, et nu1s
sommes convaincus que vous deviendrez un de
nos nombreux clients.

The New York Cofee Co.,
LI MITE D.

LONDON, ONT.

Si vous voulez que les gens parlent de
vos produits, il faut que vous leur don-
niez l'exemple, en parlant de ces mar-
chandises dans un journal répandu parmi
la clientèle que vous visez.
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lx EPICIERS et 1ÀRCIINDS de TIU
o
( Le FAIT suivant mérite votre attentionoo

SC'est un fait bien connu dans Mincing Lane, Londres,
Angleterre, le Marché du Thé du Monde, que nous, George Payne

& o., nous vendons plus de THS DE MARQUE aux Epiciers

0 et Marchands de Thés dans tout le Royaume-Uni et les Colonies,

0 qu'aucune autre Maison faisant exclusivement le Commerce de

Gros dans toute l'étendue de l'Empire. . . . ._.. .

VOU S comprendrez, donc, pourquôi nous sommes en mesure de vous donner une
meilleure valeur de Thé qu'aucune autre maison. En vérité, nous vous promettons •

que si bien que vous puissiez avoir acheté du Thé jusqu'à présent, nous pouvons, certaine-,
ment, faire un peu mieux pour vous, et, probablement, beaucoup mieux.

* O
Notre connaissance unique du Thé qui convienne dans tous les pays consommateurs

de Thé du monde, nos facilités d'expédition directe au Canada de nos Entrepots douaniers

de Calcutta, Colombo et Londres, nos stocks superbes de Thés Verts torréfiés à la cassine, nos
® immenses approvisionnements de Thés des Indes et de Ceylan et nos Ateliers supérieuse- O

ment outillés pour l'impression en Couleurs de paquets spéciaux et d'étiquettes-tous ces
* faits combinés nous placent dans une situation, qui n'atteint aucune autre maison, et qui *

nous permet de vous donner les meilleures valeurs possibles en Thés, pour les grosses *
comme pour les petites commandes.

Voulez-vous bien nous écrire ? Voulez-vous bien nous favoriser d'une
O

* commande d'essai? o
O

George Payne &iCo.,i,
Limited.g

_ Preparateurs de Thes eq Gros pour le Comnierce.
MINOlItES, LONDRES, E. C. ANGLETERRE.

© @@@@@@@@@@@@@@@@@@@@@@@@@@@@@@@o
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PEAUX VERTES
Le marché des peaux vertes est plus

animé qu'il ne l'a été depuis quelques se-
maines; les marchands de peaux ont peu
de stock en mains.

Boeuf, No 1, 9c et No 2, 8c ; taureaux,
7c; veaux, No 1, lic et No 2, 9c la lb;
peaux de moutons, en laine 90c pièce;
peaux de moutons tondus, 45c pièce ;
peaux d'agneaux, 45c pièce; chevaux No
1, $2.00; No 2, $1.50 et No 3, $1 la peau.

INDUSTRIE LAITIERE

Une nouvelle façon de traire les vaches

Un journal allemand rapporte que le
professeur Danois Hegelund aurait ima-
giné une façon originale d'augmenter la
production du lait des vaches.

Cette méthode consiste à traire un
grand nombre de fois par jour-au
moins huit fois, dans une des expérien-
ces relatées, -et cela pendant environ
trois semaines consécutives, de préfé-
rence peu de temps après le vêlage.

On savait -et la chose d'ailleurs se
pratique chez nous dans certaines régi-
ons sur les génisses - que la multiplici-
té des traites se traduit par une surpro-
duction de lait. Le fait en question sem-
ble trouver son explication dans la rai-
son suivante. Les mamelles étant plus
souvent vidées, on rend plus libre, plus
active la circulation du sang dans les
vaisseaux, qui ne sont plus autant com-
primés par l'afflux du lait, d'où résulte
une sécrétion plus abondante, puisque
c'est le sang qui apporte les principes
constituants de la liqueur lactée.

Mais ce que le procédé préconisé pré-
sente surtout de curieux, c'est que lors-
qu'on cesse ce traitement ainsi appliqué
durant trois semaing, la production n'en
continue pas moins à se maintenir au
même chiffre en revenant aux trois trai-
tes quotidiennes.

C'est ainsi qu'une vache donna 10 kilos
de lait au lieu de 3 kil. 25, et - qu'on re-
tienne bien ce détail - sans que son ali-
mentation eût été'éhangée. Une autre
fournissait entore 15 kil. 5 de liquide au
lieu de9 deux mois et demi après l'appli-
catipn du traitement.

Voilà sans doute de bien beaux résul-
tats, mais quelques renseignements com-
plémentaires nous seront donnés sans
doute par la suite. C'est ainsi que nous
nous demandons si l'animal continuant
à donner de la sorte jusqu'à près de trois
fois autant de lait, comme dans le pre-
mier exemple, on continue aussi comme
pendant la durée du traitement-trois
semaines-à ne rien changer à son régi-
me alimentaire.

Somme toute, ce lait est formé de prin-
cipes tirés du corps de la vache, et il faut
alors ou que celle-ci utilise mieux sa
nourriture que par le passé, ce qui n'est
guère probable, le nombre des traites
n'influant sans doute en rien sur leur di-

gestibilité, ou qu'elle en consomme da-
vantage, à moins toutefois que la bête ne
fasse de l'autophagie, ce qui ne saurait
durer sans danger pour elle.

Nous comprenons très bien que par un
choix plus judicieux des allments, réunis-
sant alors une somme de principes nutri-
tifs mieux pondérée, plus favorable à leur
assimilation -par l'organisme, on puisse
obtenir plus de lait et plus de beurre,
même peut-être en administrant une'
quantité totale moindre de nourriture.

Nous admettons aussi que les vaches
puissent transmettre à leurs filles leurs
facultés laitières et beurrières, natives
ou acquises, ce dont, soit dit en passant,
on devrait leur tenir mieux compte dans
les livres généalogiques et les syndicats
d'élevage, où l'on se préoccupe générale-
ment un peu trop, au détriment de leur
descendance, 'les facultés du père.

Nous nous 'xpliquons très bien encore
que, par la pression répétée des doigts
et la gymnastique fonctionnelle, on puis-
se accroître le v.olume du tissu glandu-
laire, et amorcer en lui une plus grande
activité qu'il pourra plus tard conser-
ver, mais cela dans une certaine, mesure
et à condition qu'il ait à sa disposition
les matériaux avec lesquels il doit éla-
borer le produit qu'il a à charge de sé-
créter.

Dans le cas, fort probable, où les ani-
maux, pour soutenir la surproduction de
liquide, exigent un supplément de nour-
riture, il faut chercher aussi le prix de
revient de l'excès de lait en tenant comp-
te également des frais qu'entraîne l'appli-
cation de la méthode, et surtout contrô-
ler comment 3e comporteront par la sui-
te les rendements. En.fin il ne serait
pas superflu de savoir, si la composition
du lait n'a pas varié.

Pour la traite ordinaire, le professeur
semble modifier un peu l'état de choses
établi jusqu'ici, du moins chez nous.
-est ainsi qu'il ne lave ni n'humecte le
pis ou les trayons avant la traite, de
crainte d'en-lever la couche isolante de
graisse qui les tapisse: il les frotte sim-

plement avec rn linge de coton sec. Si
nous avons bien lu aussi, il trouve inu-
tile de laisser perdre le premier jet. Il
ne trait pas non plus en diagonale, mais
d'abord les deux quartiers de droite, puis
les deux de gauche, et avec les cinq
doigts.

Enfin, ce qui devient peut-être un peu
méticuleux, ce sont les multiples mani-
pulations méthodiques qui accompagnent
chacune des traites ordinaires, qui vont,
comme l'on sait, jusqu'à huit, et qui ont
pour effet de soumettre chacun des qua-
tre quartiers d( la mamelle à une gym-
nastique analogue à celle que leur fait
subir la tête du jeune veau qui s'abreu-
ve, manipulations que les lecteurs con-
naissent.

Il se trouvera peut-être des producteurs
qui, vu le nombre de leurs vaches, re-
garderont le procédé préconisé comme
lin peu trop assujettissant, mais en som-
me, s'il tient ce qu'on lui fait promettre,
on en sera largement récompensé, même
si, pour soutenir les rendements annon-
cés, il fallait de temps en temps revenir
à la charge.

Et puis, qui sait ? peut-être bien qu'un
de ces quatre matine nous verrons des
professionnels venir faire leurs offres de
service en qualité de " masseurs pour va-
ches ''. -[" La Laiterie ".]

The Accident & uarantoe o'y
OF CANADA

Bureau Principal: MONTREAL.

Capital autorisé . - - 81,000.000 00
" sousorit - - 50.000.00

Payé en espèces 45 005.00
Réserve - -- --- 5.000,00

DEPOT AU GOUVERNErENT
Déposé chez le Peceveur Général pour la sauve-

garde des intéré s des porteurs de polices.
Evaluation du Oouvernement, $38,583 00

FRED. E. NELSON, Président.
JAMES MORGAN, Vice-Président.
JAMES DAVIDSON, 2nd Vice-Prés.
G. I. GODDARD, Directeur Gérant.

Agents demandés dans tous les districts non re-
présentés au t anada.

Employez-vous des balances ? Pourquoi les employez-
vous ? Ne dépendez-vous 1 as de vous balances pour
le profit que vous réalisez entre la prix d'achat et le prix
de vente ?

Les balances dites Toledo Automatic Springless compu-
ting Salles augmenteront vos profits, vu qu'elles suppri-
ment absolument la nécessité de donner un excedi nt de
.Poid. et qu'elles constituent absolument la seule balance

absolument légale, qui fera correspondre le
poids de vos marchandises en vrac (il
bulk) avec le poids de la vente au détail.

=abriquée au Canaca.

Envoyez une carte postale pour demander le
catalogue à Dean & lwcLeod, agents canadiens
The- Toledo Computing Scale Co., Hamiltoi.
Ont. ; ou à l'agence de Toronto 156 Bay SL, u01, a
l'agencedeMontréal, 1782 Rue Notre-Dame, etdit'
que vous avez vu l'annonce dans le PRIX COURAN T.
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LE SEL DE TABLE. WINDSOR
N'A PAS SON RIVAL

TOUS LES EPICIERS.

* Pour la qualité et la pureté achetez LEIXTRÂ A
+t GRANULI et 1es autres'Sucres raffnés de la',

'vieille marque de c'onfiance't

%nt'1 a HECND UA EFNN ouie

acrrou éten TIfCND UGRRFNN o imi 'tour

deun urn Lesr me oto asnnenler

d'affaire . prix courants. stock.
1 1M 10 .

BEUIRE, FROMAGE, ReUFS, PR.OVI8IONS.
J'invite les marchands de la campagne à me consigner ou à me vendre ferme leurs

Par mes relations dans le Commerce et mes contrats passés, je suis en mesure de leur
uk~enir les plus hauts prix du marché pour les diftérents grades de marchandises

Notez bien ma nouvelle adresse:

A RTHUR SAUCIER, et TEAL

FOURRURES
LE STOCK LE PLUS CONSIDERLABLE,

L'ASSORTIMENT LEc PLUS VARIÉ,
LES PATROuS LES Pl-us NOUVEAUXL,

LES PLUS BAS PRIX DU MARCHÉ.
Attendes nos Voyageurs avant d'ordonner.

Lý-ARTHUR PAQUET m QUEBEO

SE ULVERITABLE
Le Sirop d'Anie Gauvin
p orte sur son enveloppe la
signature de J. A. B. Gauvin.*

Tous les autres sirops d'anis
ne sont que des imitations.

1286 rue Ste-Cathorine, MontreaI.

La Pureté et l'Excellence du
Cacao Hygiénique et Perfection de
Chocolat Queeu's Dessert, c
Royal Navy et Perfection de.
Glaçages de ...... . ... ..
Barres de Chocolat à la Creme, W
Gingembre au Chocolat,A
Wafers, etc., etA
le fameux mélange de Café de . N

En tout les produita les plus populaires
pour tous les épiciers.

THE MDAI Go., [IMITEil, - ODOIO

LE BUREAU DU JOUR
Tolites les combinaison@ néoesaIres

por rendu un bureau pratique, abré.
lient Irouvrg et économique se trou.

ron,. 8013 l e ppode la matèUre
prme. ela conitruotion, du fii et

de -Illtà. 5. la durée etdu dessin, il&
devancent toutes le. rs marques

flh transforment tout bea en aun

C mamdiau UT and Meeln
c..Iure e., Lmlted."

Preston, ont.., Ca,.
Âules4m et t pour Bureaux. Eco-

TeL Mel up 971

The Oresoont Ngleotrio Co.
u. nOUSamAu, Géant. Moff ste-Oatberta.

Installation de lumière électrique et d'horloges
de contrôle électrique, téléphones pour entrepots,
cloches électriques. etc. Seuls agents pour la

STANDARD ELECTRIO TIllE 00. de
Waterbury, Ceni.

LOTS A BÂTIR
D)ans la plus belle et la plus

saine partie de la ville. ..

A. & H. LIONÂIS, Props
25 rueÔ Salut-Gabriel.
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L'ELIXIR DE CAGLIOSTRO

Il est probable que la grande majorité
des innombrables lecteurs d'Alexandre
Dumas considèrent Joseph Balsamo, com-
te de Cagliostro, comme un héros de ro-
man purement fictif.

Or, Joseph Balsamo, a parfaitement ex-
isté. Il a un état civil et on sait qu'il
est né à Palerme en 1743 et mort à Rome
en 1795, dans sa cinquante-troisième an-
née. Il est même à remarquer que sa vie
fut plutôt agitée et qu'elle ne parait avoir
été guidée par une délicatesse excessive.
En effet, ses débuts furent bons; il fut
d'abord frère de la Misëricorde, ordre qui
avait pour mission de soigner les mala-
des; il déploya là un zèle et une intelli-
gence remarquables, car de simple infir-
mier il devint médecin. Mais, en même
temps que la science, pénétraient chez
lui les passions les plus fâcheuses, à tel
point qu'il fut chassé de son ordre.

C'est alors qu'il se fit " magnétiseur et
sorcier "; on sait que l'hypnotisme, la
suggestion étaient fort mal connus à cette
époque et Balsamo-Cagliostro semble a-
voir entrevu dans ces questions bien des
points qui sont aujourd'hui classiques.

Pour ses débuts, il " ensorcela " un or-
fèvre, nommé Morano, et profita de l'état
de suggestion de ce névrosé pour lui vo-
ler 60 onces d'or, soit environ 5,500 frs;
sa consultation était bien payée! Mais, a-
près tout, c'est le prix moyen de nos
grands chirurgiens actuels!

Mais il était plus habile encore, paraît-
Il, dans l'art d'imiter les écritures et d'é-
tablir de faux dlocuments. - Il eût été
bien précieux dans l'héritage Crawford.....
et bien d'autres!- Toutefois, trop con-
fiant dans son habileté, il se fit cependant
un jour pincer " flagrante delicto "; arrê-
té, jugé, emprisonné, il trouva le moyen
de s'évader et de s'enfuir à Rame où il
épousa Lorenza Feliciani, femme très bel-
le et aussi hypnotisable que possible. Il
en tira d'ailleurs parti plus habilement
peut-être que les " Alphonses " de nos
grands boulevard ou les " rastas " de l'ex-
portation. Toujours est-il que daùs ses
voyages, il rencontra réellement l'Altho-
tas d'Alexandre Dumas, et qu'il resta quel-
que temps son élève. Et pendant que
nous parlons de Cagliostro, son portrait
n'est pas inutile; le voici tel qu'il a été
peint par le comte de Beugnot: "Caglios-
tro était d'une taille médiocre, assez gros,
avait le teint olive, le cou fort court, le
visage rond orné de deux gros yeux à
fleur de tête, et d'un nez assez ouvert et
retroussé. Il avait tout l'attirail et l'exté-
rieur d'un charlatan, il faisait sensation,
surtout sur les dames, dès qu'il entrait
dans un salon. Sa coiffure était nouvelle
en France; tl avait les cheveux partagés
et plusieurs petites cadenettes, qui ve-
naient se réunir derrière la tête et se re-
troussaient dans la forme de ce qu'on ap-

pelait alors un catogan. Il portait ce
jour-là un habit à la française gris de
fer, galonné en or, une veste écarlate bro-
dée en large point d'Espagne, une culot-
te rouge, l'épée engagée dans les batques
de l'habit, et un chapeau bordé avec une
plume blanche; cette dernière parure é-
tait, au reste, encore obligée pour "les
marchands d'orviétan, les arracheurs de
dents et autres artistes médicaux qui pé-
rorent et débitent leurs drogues en plein
vent. Mais Cagliostro relevait ce costu-
me par des manchetted de dentelles, plu-
sieurs bagues de prix et des boucles de
souliers, à la vérité d'un vieux dessin,
mais assez brillantes pour qu'on les crût
de diamants fins." Après tout, c'est le
portrait de beaucoup de médecins actuels.
Ce qui est certain c'est que ce fut " un
homme doué d'une rare énergie morale,
d'une éloquence pleine de fascination ir-
résistible, d'une instruction peu commu-
ne et acquise par de longs voyages, par
de nombreuses observations, par de pa-
tientes et laborieuses études ".

En résumé, et il n'était pas sans inté-
rêt de le rappeler, tel fut Joseph Balsa-
mo, comte Cle Cagliostro.

Arrivons maintenant à son produit.
Voici la formule qu'il communiqua au

pharmacien-chimiste Cadet, "-du College
de Pharmacie de Paris, professeur de chi-
mie, membre du Conseil de salubrité près
la Préfecture de police, etc..."

"Faites digérer pendant quinze jours
dans 1 kilog. 500 d'eau-de-vie: 8 grammes
de girofle, de canelle et de muscades ;
2 grammes de safran, de .gentiane et de
tormentille; 24 grammes d'aloès succo-
trin, 12 grammes de myrrhe; 24 gram-
mes de thériaque fine; 1 centigramme de
muse; filtrez ensuite et ajoutez 750 gr. de
sirop de jeur d'oranger."

Telle était la formule primitive de Ca-
gliostro.

Voici celle qu'a donnée Duplais
Girofle - - - - -
Cannelle de Chine
Muscade - - - -

Safran - - - -
Gentiane - - - -
Tormentille - - -
Aloès succotrin -

Myrrhe - - - -

Thériaque fine -
Alcool à 850 -

[18
80

- - 80

- - 80

- - 20

- - 20

- - 20

2 kgr. 40
2 kgr. 20
2 kgr. 40
36 litres.

58]:
0 gr.
0-
0-
0-
0 -
0-
0-
0-
0-

Faire macérer pendant 48 heures, dis-
tiller lentement pour obtenir 36 litres 'de
bon produit sans rectifier; ajouter 50 ki-
logrammes de sucre blanc fondu à chaud
dans la quantité d'eau connue; mélanger
et former 100 litres de liqueur en ajou-
tant 15 centilitres de teinture de musc et
3 litres d'eau de fleur d'oranger; trancher
et colorer en jaune d'or avec l'infusion
de safran et le caramel; coller et filtrer
après repos.

Cette formule de Duplais doit. donner
un bon produit; mais il serait bien préfé-
rable de remplacer la cannelle de Chine
par la cannelle de Ceylan; de plus, la thé-

riaque devrait être ajoutée au produit dis-
tillé, c'est-à-dire infusée quarante-huit
heures dans l'alcool, car la aistillatIon lui
enlève ses qualités.

Quant aux propriétés remarquables de
l'Elixir de Cagliostro, elles sont sans dou-
te exagérées. Evidemment c'est une li-
queur hygiénique; mais, " a priori ", elle
ne présente rien de transcendant. Toute-
fois, c'est son usage seul qui permnettrait
de juger. Voici cependant l'anecdote que
rapporte Duplais:

" M. Cadet père raconte qu'il se trouva-
un jour à dîner chez le directeur des do-
maines avec La Harpe, Lemoine, Linguet,
et la fille de Salmon, qui avait été con-
damnée à être brûlée vive et qui venait
d'être acquittée par le Parlement de Pa-
ris. Cette belle et intéressante villageoi-
se était alors l'objet de la curiosité publi-
que; on l'invitait, on la fêtait dans toutes
les grandes maisons. Les festins somp-
tueux et fréquents auxquels elle avait as-
sisté avaient tellement dérangé son-esto-
mac, qu'elle ne pouvait digérer que des
aliments très légers qui, quelquefois, é-
taient encore rendus; une dysenterie la
fatiguait beaucoup depuis quelques jours.
»Son teint pâle, son air languissant la fai-
sait questionner sur l'état de sa santé.
Chacun l'engageait à se ménager et à
faire diète, lorsque Cagliostro, élevant la
voix, ---t: " Cet avis n'est pas le mien;
" mademoiselle peut manger à son appé-
" tit tout ce qui lui plaît, et je réponds
"qu'elle sera promptement rétablie, si el-
"le " prend quelques gouttes d'un Elixir
"que j'enverrai chercher." Un domesti-
que apporta par son ordre une -fiole dont
le comte fit boire trois cuillerées à la ma-
lade; quelques minutes après, Mlle Sal-
mon se colora, ses forces revinrent; on se
mit à table, et elle fit'honneur au repas,
qui fut suivi d'une seconde prise d'Elixir.
M. Cadet s'assura du bon effet de ce re-
mède en rendant visite le surlendemain à
Mlle Salmon, 'et le comte de Cagliostro ne
fit aucune difficulté pour lui remettre la
formule."

Après tout, l' " Elixir de Cagliostro
est intéressant à connaître ; théfapeuti-
quement, il n'est pas mal compris et peut
avoir réellement quelques qualités. D'ail-
leurs, le savant Cadet, " du Collège de
Puarmacie et du Conseil de salubrité près
la Préfecture de Police ", semble l'avoir
approuvé. Voilà donc une " vieille spé-
cialité nouvelle " à lancer. Que les ama-
teurs se hâtent! ...

[Revue vinicole.] E. VARENNE.

La m6lasse

offerte par The Dominion Molasses Co.
de Halifax N. E. allie la finesse à la cor-
rection des prix. Ecrivez et demandez
échantillons et cotations. Cela ne vous
coûtera rien et vous y trouverez certaine-
ment votre intérêt, si vous appartenez a
la classe des acheteurs avisés.
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TAPISSERI ES-PAPI ERS 1903
Ayan fait l'acquisition d'un stock de Tapseries, dans les modèles

mêmne les plus nouveaux, provenant d'un fonds de banqueroute qNxe noua
désirons liquider au plus tôt; nous avons l'avantage de l'offrir au commerce
des Villes etdes Campagnes, à des prix de Bon MareMé tout à fait excep-
tionnels. papiers de couleurs pour latux. ete.

P'apier de soie, de toutes nuances, pour décoration ou fabrication de
fieurs, etc.

J.-B. ROLLAND & FILS, 6 à 14 rue Saint-Vincent, MONTREAL.

Je, soussigné, certifie avoir analysé l'Eau-de-vie appelée PH. RICHARzD
COGNAC V.O.

Gravité spécifique .. 9261 p. c. Matière. solides. U lmP. c.
Alcool en volumes... .5087 p.co. Cendres.......... : .04 p. c.

C'est une eau-de-vie pure, qui ne contient pas de dérivés de méthyle ni dl
composés amyliques additionnels.

C'est un de. atimulants le. plus énergiques et des p lus recommandables.
Sa saveur et sa pureté en font un breuvagfe délie eux pur les estomacs les

plus déaas DRLM FISET, M.D.L.
1=jile 909 Analyste public, Québec.

Bureau de l'Analyste, Québec.

Langlois & Paradis, Quebso
Seuls Agents pour QUEBEC et l'EST.

LEDUC & DAOUST
IAILIAIS 01 118 et de FIA)DUIT8 is.6daiità: leurre, Fromage,

un orna " CAOMMISSIONi I<uI et patates.
Avances libérales faits sur onsignations. Correspondance solltée.

lU? et 1915 aux ST-.TACOUECS. MONTZMAL,

B LEU CARRÉ PARISIEN
Le '"Bleu Carré Parien" est

exempt d'Indigo et ne tache pau le
à 4 linge.

Il est plus fort et plus économique
qiue n'importe quel autre bleu em-
ployé dans la buanderie

li4 A obtenu une Médaile cor.

TELLIER, ROTHWELL & Ciel
Ssule fabricants. i4ONTREAL.

Melasses de ler Choix
]FAÂRDO. célèbre mar L. M. ('iNT'roN.
BARBADE, célèbre matque S. P. MussoN, SON & Co.

Ces produite seont vendua& plus bau prix du marché par

NAZAIREC TURCOTTE & CIE,
NWEGOIANTrS

5-à-56-58-60 ]Rue Daihousie,.. .. . .... Québec

LA FARINE PRÉPARÉE
<5ELI'-lAISnq FLOUE)

DE BRODIE & HAR VIE
est aujourd'hi la farine préférée des ménagéres. Elle donne une
excellente patiaserle, légère, agréable et reherhée par le. ama-
teurs. Pour réussir la patisserle avec la farine préparée de llrodle
&Harvie. Il suffit de suivre les directions Imprimées sur chaque

paquet.

_f0ýLa /g4,ý1"e ý de,-
e ný eri- 'e iç et n4 41

G.lVJa4?nj. d« 4V

/J&e yV$4_

IDIS PEU -OLACIERES àA TO US
40 MOIEE 9800RNT

unmED =L D'ARGEN: Québec 1901.
IDIPLONES : Toronto, Ottawa et Montréal

Marebad et Fabricant

3167 à 3171 Rue Notre-Dame,
MONTRZA14 CAR

Eerivez pour Calalogue illustré.

EMILE JOSEPH, L.L.B.
AVOCAT

NEW YVORK LIFE BLOC. MONTRIAL

obflms 701. Tol. sian "17811

Cie.,,Lacaille, Cendreau te
S3uooeum deO Che LamumIe & mie

EPICIERS EN GRtOS
rapoptiatem's CIO

(eMélasses, Sirops, Fruits Secs, Thés%
Vins, Liqueurs, Sucres, Etc., Etc.

spécialité de Vins de Messe de Bielle et de Tarragone.

329 Rue St-PauI et 14 Rue St-Dizi.r, - Montréal.

VENDEZ-VOUS VOTRE PART DE

Conserves de Vads
Donnez à, vos clients celles de CLARK, elles

font que vos clients vous reviennent. Qualité et
genrd d'empaquetage: ce qu'il y a de mieux-
chaque boite garantie.

60 Variétés au Choix.
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LA PRODUCTION DU BEURRE EN
RUSSIE

Le département de l'agriculture a ré-
cemment soumis au conseil agricole de
l'empire un mémoire relatif à la produc-
tion du beurre en Russie.

Il ressort de ce travail que, malgré les
progrès accomplis depuis quelques an-
nées, l'économie laitière est loin d'avoir
atteint le niveau auquel elle pourrait pré-
tendre tant au point de vue de la quantité
qu'à celui de la qualité. C'est ainsi que
pendant la campagne 1900-1901, l'expor-
tation du beurre en Russie n'a été que de
;,519,000 pouds, ce qui est bien peu si l'on
rapproche de ce chiffre l'exportation du
Danemark, qui a été pour la même pério-
de de 3,927,000 pouds. En ce qui-concer-
ne la qualité, le mémoire ministériel re-
lève ce fait que le beurre russe est coté
à Londres 85 shillings les 100 kilogr., a-
lors que celui d'Australie atteint 105 shil-
lings.

L'infériorité du beurre russe provient
surtout de la défectuosité que l'on cons-
tate aussi bien dans les conditions de pro-
duction que dans celle des trans-
ports.' Les petites métairies n'étsnt pas
en situation d'appliquer les procédés de
la technique moderne, leurs Oroduits sont
forcément de qualités inégales. Le seul
moyen de remédier à cet inconvénient se-
rait d'engager les producteurs à se grou-

Cet épicier
quand il voit. un client entrer i4:Y-
avec une canistre à huile. La
raison de sa joie est évidente.
Son magasin est équipé avec le

Réservoir a Bulle

- BOWSER
Atrois mesures
automatiques

Il accroche simplement la ca-
nistre à la pompe et tourne un
cran. Ce simple mouvementO mesure et verse l'huile dans la
canistre sans trouble ni travail
pour lui. Et il n'y a ni perte, ni

® saleté, ni égouttage. Mais laissez-
lui raconter sa propre histoire.

BUREAU DiO E. A. SCOTT,
Epicier au comptant.

Cambridge 0. 6 août 1900.
S. F. BOWSER & Co. Fort Wayne,

Ind.
Chers Meqsieurs,

Veillez trouver ci-inclus un chèque
pour le paiement du plein* montant de
mon compte. Le réservoir à huile est
strictepient correct. J'étais d'habitude
mal à l'aise lorsque je voyais arriver
Un olient avec une canistre d'huile à la
main, mais maintenant cela me fait rire.

Votre dévoué,
E. A. SCOTT,

Y a-t-il rien d'étonnant à ce qu'il rie I

oeooso@(el)e »oooo

per en " artels " ou syndicats en vue du
traitement en commun de leur lait. Il
s'est déjà créé plusieurs écoles de laite-
rie que le gouvernement impérial encou-
rage et continuera à encourager; il serait
à désirer que les institutions locales lui
viennent en aide sur ce terrain.

En ce qui concerne les conditions de
transport, on a relevé dernièrêment qu'il
y avait en Russie environ 1,000 wagons à
glace propres au transport du beurre.
Mais ces wagons circulent presque exclu-
sivement sur les lignes de Sibérie; les li-
gnes du nord de la Russie d'Europe en
sont pour ainsi dire dépourvues. Il existe
bien déjà un certain nombre de vapeurs
faisant le service de -Reval et de Riga à
Londres et à Copenhague et -munis de
chambres frigorifiques. Mais ces instal-
lations ne produisent pas tout l'effet dé-
sirable, le beurre arrivant souvent dans
les ports à moitié avarié. Il y aurait donc
lieu de créer des entrepôts frigorifiqles
aux endroits de production et dans les
principaux centres d'expédition et d'aug-
menter le nombre de wagons à glacières.
Il serait n çessaire, en outre, de créer des
entrepôts frigorifiques aux endroits de
production et dans les principaux centres
d'expédition et d'augmenter le nombre de
wagons à glacières. Il srait nécessaire,
en outre, de créer des dépôts centraux où
les différentes qualités de beurre seraient
assorties en vue de l'exportation.

rit me

Le ministère de l'Agoiture propose,
enfin, de créer à Londres, Copenhague et
Hambourg des agences spéciales dont les
informations périodiques permettraient
de tenir les producteurs russes au courant
de la situation des principaux débouchés.

CONSERVES DE REQUINS
Une Société anonyme vient de se cons-

tituer aux Etats-Unis pour exploiter les
bandes de ces squales qui pullulent dans
les eaux de l'Amérique Centrale.

Elle se propose de tirer de ces mons-
tres: des conserves de bouillon et de la
gelée, de l'huile pour le graissage du cuir
pour la maroquinerie, des cannes faites
avec les os, de nombreux bibelots fabri-
qués avec les dents et les mâchoires. Rien
ne sera perdu.

ORANGES ET CITRONS DE CALIFOR-
NIE

On télégraphie de Los Angeles qu'une
première estimation faite par un officier
de chemin de fer chargé de faire une étu-
de sur la récolte des oranges et des ci-
trons porte à 35,000 chars la récolte pro-
bable de 1903-04. Ce serait la plus forte
qu'ait jamais produite la Californie. Jus-
qu'à présent pour la saison actuelle il a
été expédié vers l'est 20217 chars d'oran-
ges et de citrons et on estime à environ
2000 le nombre de chars restant àexpé-
dier.

intenant ©

APPAREIL POUR SOUBASSEMENT

Les Reservoirs a Hulle

BOWSER g
Constituent positivement une

économie.

Ils économisent l'huile, l'argent, le
temps et la main d'œuvre. Ils pompent
des gallons, demi-gallons et pintes. Ils
sont jolis, propres, à main et vous for-
cent à économiser, que vous le vouliez
ou non. Ils feront que, pour vous, la
vente de l'huile sera un plaisir tel que
vous rirez également lorsque vous ver-
rez entrer un client avec une canistre à
huile.

Laissez-nous vous en faire connaître
plui long et demandez notre catalogue
"CC".

S. F. BOWSER & CO.,
Fort Wayne, Ind.

NAP. ROSCONI, Représentant pour
la Province de Québec, 622 Avenue
de l'Hotel-de-Ville. Montréal. 0

( 0(00(9)90
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FONDEEN 145 .. ~1 bLe Café MOKA et JAVA 5. M. & A. S. E., en boites de 1 et 2 Ibe (comme
la VInetpo~dunsaeraotiupatclreetrceIlo-

sède quelque cose ý e PLU RICHE et de MEILLEUR que les autres, qu'il est difficile de
définir, mais que l'on distingue facilement en l'essayant. PAS MEI LLEUR MARCHE,
MAIS MEILLEUR. Si vove avez ou si vous voulez con*quérir une bonne classe de clients
difficiles à satisfaire pour le café, donQ~ez-leur celui de S. R. & A. S. ENWUG et surveillez
les résultats. PURETE, QUALIT et UIORWITE garanties.

Les BEPICES DE RAUT GRADE do E. EL & A. 8. HWING ont,
IE Ill p : pendant un demi siècle et plus, représenté le type de la qualité.

Pourquoi vendre des produite inférieurs, lorsque vous pouvez obtenir pur le même prix les
produits supérieurs de S. EL* A. S. EIWLG. LA QUALITÉ D'ABORD.

Caisre d set2 bS S He~ As S. EW INOI Th moitral Jaffoan'fisjice
Cansresdo et Ib. W **55 RUE COTE, MONTEL, P.Q.

Le Débit fait le Profit,,,,,
Il se vend aujourd'hui plus de

*SODA AU&,PÂTE DWIGTHT
(MARQUE DE LA VACHE)

- que de tout autre Soda à Pâte en paquet. C'est celui que préfèrent les
~ ~ ménagères parce qu'il est le plus pur, le plus fort et le plus écono-

mique. C'est celui que vous devez recommander parce qu'il donne
* * à ~~satisfaction 'aux pratiques._______

(1) EN VENTE PAR TOUS LES EPICIERS EN GROS.

Nous Venons de RecÀ
* en Magasin:

*150 Chests de notre célèbre 'Thé

* Ceylan "«Uva Ella".
*100 Chests de Fannings du Japon.
*100 ll/chests de Siftingt verts de

*Ces thés représentent la meille

*leur au Canada. Demandez des é<
*Ions, cela vous paiera.

TH _____.

3F.- J. CASTLEC
L
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Québec, mercredi 22 juillet.
De la pluie, encore et toujours de la

pluie, tel est le bilan de la température
pour la semaine écoulée. Le commerce
en a été affecté, et nos marchands s'ac-
cordent à reconnaltre que leurs ventes
ont subi une notable diminution où, fata-
lement, le commerce se ralentit, soit par-
ce que les gens sont pourvus de tout ce
qu'il faut pour la saison des chaleurs, soit
parce que le temps n'est pas encore arri-
vé de songer aux achats de l'automne.
Ce qu'il importe de remarquer, toutefois,
c'est que l'entre saison va être réduite,
cette année, à sa .plus courte durée, Le
mois de juillet est plus qu'aux deux tiers
achevé, et la première quinzaine d'août
ne s'écoulera pas tout à fait, si la frat-
cheur continue, sans que les familles
commencent à rentrer en ville. En atten-
dant, la présénce des touristes est tou-
jours un appoint précieux pour le com-
merce. Comme leur nombre ne diminue
pas, nous pouvons dire, sans exagération,
que c'est eux qui, pour le moment, sont
les meilleurs clients de nos magasins. Il
est certain, dans tous les cas, que les af-
faires courantes se maintiennent sur un
bon pied.

0 0 0

La construction n'est pas active, au di-
re des architectes et des menuisiers en-
trepreneurs. Plusieurs se plaignent qu'ils
ne sont pas capables d'employer leur per-
sonnel habituel. Cependant, l'on ajoute
que cette suspension de travaux n'est
qu'accidentelle et temporaire. L'on assi-
gne plusieurs raisons à cet état de cho-
ses, surtout la cherté de la main-d'oeuvre
et la rareté ainsi que le prix élevé dtes
materIaux de construction, principalement
du bois. Quoi qu'-il en soit, nous consta-
tons le fait,,d'aireès les renseignements
de spécialistes, sans autrement insister
sur les causes qu'ont pu le produire. Les
travaux publics continuent, tout de même,
d'employer un grand nombre de mains,
ainsi que les manufactures.

0 0 0

A propos de manufactures, en ee qui
concerne spécialement la confection de
la chaussure, certains industriels insis-
tent encore pour une protection plus effi-
cace de leurs intérêts. Ils prétendent que
le droit d'importation de la chaussure des
Etats-Unis devrait être aussi élevé que le
droit perçu par les Américains sur les
marchandises venant du Canada. Tel
parait être l'interet des fabricants qué-
becquois,.qui se plaignent de la concur-
rence de leurs confrères de la république

voisine. Cette concurrence est sérieuse,
en effet, puisque d'après de récentes sta-
tistiques officielles, un peu moins de
300,000 paires de chaussures américaines
auraient envahi le marché canadien du-
rant la dernière année fiscale. Des hom-
mes d'affaires nous disent que ce chiffre
est bien modeste, et ne représente pas une
perte sensible pour Québec en particu-
lier; il nous a même été affirmé qu'une
augmentation de droits n'empêcherait pas
l'importation de spécialités de chaussures
à la mode, venant de maisons de grande
réputation et que le seul effet d'un tarif
élevé serait de renchérir la chaussure
pour le consommateur. Mais des indus-
triels et quelques courtiers en chaussu-
res [jobbers ] sont encore d'avis qu'il
faut protéger quand même le producteur
canadien. Nous donnons cours à ces
deux opinions, égalenient dignes d'intérêt,
parce qu'elles se discutent librement dans
notre milieu. Les statistiques locales
font défaut toutefois pour étayer un juge-
ment dt±unitif favorable à une augmenta-
tion de droits.

0 0 0

COTATIONS, 22 JUILLET
SUCRES:- Jaunes $3.10 à 33.35. Ex-

ground, 5 1-2c, Powdered, 5 1-2c.
MELASSES:-Barbades, pures, tonne,

40c le gallon; Porto-Rico, 32c à 33c. Fa-
jardos, 45c.

BEUR'RE:-Frais, 20c; Marchand, 17c
à 18c. Beurrerie, 18c à 19 1-2c.

FROMAGE: - 12c.
CONSERVES EN BOITES:-Saumon,

par douzaines, $1.60; Clover leaf, $1.60;
Homard, $2.25 à $3.50 ; Pois, 95 cents
Blé d'Inde et Fèves, 90c.

FRUITS SECS:-Valence, 6 1-2 à 7 1-2c.
Corinthe, 4 1-2c à 4 3-4c; 4 couronnes, 8c
à 9c.

TABAC CANADIEN:-En feuilles, xxx
9c à 10c; xxxx 50 lbs, 12 cents. Walker
Wrappers, 17e à 18c; Kentucky, 14e à
16c; White Burleigh, 16c; Connecticut,
15e à 16 cents.

PLANCHES à LAVER : - Favorite,
$1.70; Waverly, $2; Imp. Globe, $2; Wa-
ter Witch, $1.50 ; King, $2.00 ; Victor,
$2.10.

BALAIS:-2 cordes, $1.65 la doz ; 3
cordes, $2.00 à $2.35; 4 cordes, $3.00 à
$3.75.

FRUITS

ORANGES:- Valence, 714, $6.00, 420,
$4.50. Californie, 150-216, $4.25. Oranges
Sorrento, 100 grosseur, $2.00, 180, gros-
seur, $2.00, 200 grosseur, $3.25.

CITRONS:- de Messine, 300 de gros-
seur, $3.50 à $4.00 la boite.

POMMES:- $3.50 à $4.50.
RAISIN:-Malaga, 25 Ibo, $3.00; 50 lbs,

$6.00; 75 lbs, $7.50.
OIGNONS:-Rouges au quart, 32.00 à

$2.50.
BANANES: - $1.25 à $1.75.
ANANAS: - $9c à 13e pièce.
COCOS: - $3.50 à $3.75 le cent.
FRAISES:-6c à 7c le casseau.
TOMATES: - $1.50 à $1.75 le crate.

FARINES, GRAINS ET PROVISIONS

%FARINES:-Forte à boulanger, $2.00 à
$2.05; 2e, $1.80 à $1.90; Roller, $1.75 à
$1.80; Pat. Ontario, $1.80 à 32.00. Mani-
toba, $2.15 à $2.25.

GRAINS:-Blé Manitoba, $1.00.. $1.06;
Avoine, 40e à 42c; Orge, par 48 Ibo, 65c
à 75c; Orge à drèche, 70c; Blé d'Inde,
60e à 62c. Sarrasin, 70c; Pois, $1,10. Riz,
$3.10 à $4.75 le cent. Son, $1.00.

LARD:- Short Cut, par 200 lbo, $26.00
à $26.50, Clear fat, $23.00. Clear back,
$25.60 à $23.00. . Saindoux pur, le
seau, $2.30 à $2.40. Composé,. $1.80
Chaudière, $1.95. Jambon, 12e à 131-2c.
Bacon, 12e à 13c.

POISSONS: - Morne No 1, $4.75. No
2, $4.00 ; Saumon, No 1, $17.60 et No 2,
$15.50 à $16.00.

HUILES : - Loup marin, 40e à 42 1-2c.
Morue, 30e à 32 1-2c.

PRODUITS DE LA FERME
OEUFS: - Frais de la semaine, 13c.
PATATES: - 80 lbo, 90c.

Le monde commercial et industriel, et,
de fait, toute la population de Québec
suit avec intérêt les péripéties du drame
qui se déroule au parlement d'Ottawa et
qui a pour objet la construction d'une
nouvelle voie ferrée transcontinentale,
dont l'un des chainons aboutirait à notre
ville. Naturellement, les partis politi-
ques exploitent cette question, chacun
dàna son intérêt, mais la piesse locale
semble unanime à considérer cette nou-
velle entreprise comme devant procurer
des avantages exceptionnels à Québec.
Si le projet actuel se réalise, c'est une pé-
riode d'activité et de progrès qui suivra
de l'aveu de tous. Il a été suggéré que
nos hommes d'affaires, réunis en assem-
blée de la Chambre de Commerce, par
exemple, exprimassent leurs vues à ce
sujet dans un document officiel; 'aucune
décision n'a cependant été prise. L. D.

LES RAISINS EN ESPAGNE

A Denia [province d'Alicante], l'aspect
général de la récolte de raisins est satis-
faisant, malgré les dommages causés par
les derniers orages. On calcule que cet-
te récolte sera de 550,000 quintaux, si au-
cun mécompte nouveau ne se produit.

On sait que ces' raisins subissent une
préparation spéciale et que, sur bien des
marchés européens, ils concurrencent les
raisins secs dits Malaga. C'est surtout
en Angleterre que la consommation en est
importante.

Les raisins frais d'exportation si répu-
tés, connus sous le nom de Valensi, se-
ront, par contre, peu abondants, cette pro-
chaine récolte. Les marchés anglais
constituent aussi, pour cette sorte de rai-
dins, le principal débouché.

Le courant de la publicité, de même

que celui de l'eau qui fait tourner la roue

du moulin, doit être alimenté sans relâ-

che.
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HUGH. ALLAN.
30 R~UE WILLIAM et 120 RUE KINC, Monitréal.

EXPORTATEUR ET ACHETEUR DE

BEURRE ET FROMAGE
Si vous êtes disposer à vendre ou à mettre en

consignation, nous sommes prêts -à parler
affaires et nous pouvons vous donner le bénéfice
de notre expérience . . .

Référence: Banque des Cantons'de l'Est,
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Verret ,Stewart & -Co.

Les Marchandises qui ne vendent sont
celles qui amènent de la clent6îe

Les Confitures, Gelées
et Marmelades der,. Upton

Aetdevente pour l'PM

400 Rue St.PauI, . MONTREAL

The Lako Huron and Manitoba Iiling colt Ltd.
GODERICH, CANADA.

Capacité journalière: 1200 bar-ils.
Manufacturiers de Farine de Blé dur de haute qualité. Emploi exclusif

de Blé du Manitoba, dont chaque boisseau subit l'inspection du
UouverneMent.

Mo auses Pijye Stars', 'Spy', 'Great WeBt' et 'Threo Stars'
Vous pouvez acheter en baila ou en sacs.

SON, (IRU et MIDDLINGS empaquetés en sacs do 100 îbe-
Nos clients trouveront nos produite Insurpassables en qualil é.
Nous avons le moulin le plus moderne et le mieux équ.ipé du

Canada.
Essyez nos produits et achetez dans toute sa pureté le principe de la vie.
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Donnez à vos clients quelque chose

dont ils redemandent davantage, ils
- viendront vous en redemander. Les

LIME JUICE

LIME JUICE CORDIAL
et

VINAIGRE de FRAMBOISES

sont si agréables et si rafraichissants

qu'ils créent une demande soutenue.

AN UPRAOTUR. PAR

ThI. ÀA. LYTLE COMPANY, iie
124-128 rue Richmond Ouest - -TORONTO

UneLESSIE

Uelessive véritabl.e, -une lessive par-
fumée, une lessive qui mange la saleté,
une lessive qui est une lessive et qui
est pure et bonne et qui n'est pas une
imposture.

Il n'y a qu'une seule

lessive et c'est celle de

GILLETT-
TOUS les Epiciers, Pharmaciens,
marchands de fer et marchands
généraux LA VENDENT

E. W. ,GILLETT'COMPANY LIMITED
London, TROTOT hco

Eng. TOOTON@nIi.c
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4 ...............Pts 7 75~41 4fluks .................. 80GO
48 Il... ..... 8 8
48 14 tles..... ......... 9GO

Boulestân 9................. qtell 50
........... Pt@l2 00

.4 24 flaks............ Il 8G

.4 48 dl....... 1275
" V.S. 0. P..... -.. t2 Go
" V. V.8.0. P..:. '. t282O

c aisses assories, lioc pOT Cse.
Dervos .................. gi 7Pluchon................... :.6 GO0
Aung Riche................ ** 6 GO
Derby à Co.....................S 00

Gin P. Hope. Schiedam
INiaht Cap." La caisse.

Caasses vertes .................. ô 50
le Bleues .................. 5 76

" onle ................. 1075
Jaunes................. 1090
Poney 1 don ............ 2 48

4.48 'Il hiles.............. 7 25
ô caisses assorties, 10Oc de moins.

WhiskeV Ecossais. La caisse
0'Glvie BScih 300olo .... ris 6 80

.. mp Rounds olo.... le 10 GO

"M11811e9 N.flibla"Dois . 678. l 1
44 .4 2411s 775
Loch Vinacher...8 28

'~carte Jaune .......... 9 00
carte BIa-Che....9 78
fxtra ....... ........ 1050

Champion..............gis 1250

.4Tdw AeImp. is 10 70
Dcdam« g.......... gis.... ell OC5

Il.e .................... Pe 108

Alnslle iiï2*.. fi.......... gallon 10 25

Dubonnet. la caisse.
Prix spéiaux au gros.

Fameux Apéritif......litris 12 00
44. . ..... le et 12 50>

Oporto on boutellils la caisse.
Commendador ................ 1800OUp. Old Port ................. Il 80
016 Pr..........100GO

Cognac Durand &f Cie. 3 étoiles.
rtes...........................8ô50
te .............................. 0a68
4 fliks ...................... GO0
8 1 I "............... 700

V. Pinot & Cie, 3 étoiles.
q*à ........................... O0 60

.I .. .. .. .. . . . .. . .. 0 70
24 flaiss..................... 6 75
48 -......................... 760
V.O. qrie....................... 700

V.O. Pla................ 80)
Lagrina Christi de Pasquale Scala)

le seul et vrai vIn, la caisse.
.g« ............. its ô878

..............
Pis 6850Blanc ...................... gis 8 850

Blanc.......................pis 9 25
Sherr, en bouteilles, la caisse

EmuerAdor.................... 18 on
Manzanilla....................i 00
À111ontillado0................... 1400O
Vino dePasto.................. 9 O
Sauternes DandlcoUle & Gaudin Ltd.

la caisbe.
Chitean du Bon........... ptll S OG

. pis 8.......P 77Ordinaire................. qre 2 40
6 p........... Pt 800

Audlnet&*Buhan.. ....... pis 8 75
8 .:. Pte 4 75

Rhum, Dandicolle et Gaudin Ltd.
la caisse.

Lion.....................gqris 7 50
.. ........... pie 950
..............%e 1080

ô calles, 26c ai moinit
Tom, Topsy Rhum:::::....qt 710G

.e'e 
.bs 8 0:Bain-Miro ............... gqris 8 78

Royal .................... qrts 1028
Marinades Williams Brus & Char-

bonneau.
Imp. round qrts .......... (Bour) 8 35

5 caisses, 10a de moins.
scOo weet mtxed0Oisagen qrts 3 50

Octo Gherklns ......... a 50
46 Bourmnzl ...... 8 85

Ociogon Bour Gherkins .......... 8 35
IlOnions ............... .. 8 50

'. Chow Choisw.............8 883
mp. Oct. P............... ...... 2 30
Hezffon 10on ................. 1 37%,
Pickles American 3 gaîl. Boni .. 40

Be weei ... 8 0
Mixed Gurkins Citron Onions.
Clarets A. Lacoste fils.

Bt-Juliela.................. pis 2 50
Med ..................... qPts 2 75

.i 225

L. Gaudin & Ci.
Bt. Estephe grts ................ 83 00

pis ................ 83 50
Catoup Mad. Jones 's pis ..... 1 10

... . te pis ...... 1 5b
46 Wsidorf ord. pis ......... 1 45

e 4 Inipi Pis ...... 75
Mloutarde W. B. à C ............. 1 28

Thés du Javon
Zlttra choisi du mois de mai: Laib
4, NO 2...................... 30

OWî ............................. 830
Owl Cbop. No 100................. 2219
Owl Chop No4 ................... 28

Moyen t rdInare de Mal et Jilin
Moulu (Dul)...........8 2

8i "I vrt de ëhîne.-Caisse-la lb
PeaLeaf, ordinaire................ 16
-Thés noirs de Chine. La lb.
Fo.ma& Colong (les Pin) hie 20 lien. 36
Pekol Orange Parfuiné l Il 85
Paklin Congou choix ............. 25

Picco con,".***,*,*,***"20 à 26Panyoug le........ 14 618

1~e1as~s flarbadBs
NOUMBI-LB RECOILTE

Nous en avons en stock.
La qualité en est belle.

Les prix en sont corrects,
Nos Echantillons à votre

disposition.

POUR PLUS AMPLES INFORMATIONS ECCRIVEZ A

The Dominion Molasses Co
HIALIFAX a M NOUVELLE-ECOSSE

D. C. Brosseau C. Beauvais L. G. Jarret

Thé UVIns L1Wueur« Gales

Marchandises de choix,* dans toutes les

lignes, a des prix supportant facilement la

comparaison, a qualite egale.

L'agrandisement de nos magasins nous

donne des facilites exceptionnelles pour

l'executlon rapide et satisfaisante de t utes

les commandes.

0. C. BROSSEAU & CIE.,
Epiciers en Gros et Importateurs.

1430 a 14*40 rue Notre-Dame,
MONTREAL.

M



Sarrumes ................. 081, à409
Celan Pekoe.......... 1 le 18l

Orange Pekos.: 10 à 25
7 hés des ine La lb.

PekoesSouchong ............ 1 le 17
Théi de CeyLar. La li

Ceylan PoiehosSouchong .... 12 à 14
44 ........... 1là 77

Orange Pekoe.......17 90
Ce$nau Plowery Pekos ... '*20 à 30

"Golden Tlpped ..... 80 an.
Blende "Pancytina", No 2. 10 8

4 te '. No2, 30,ý si. 2
84 o5,0 ou .. 20

Il 4 4 §01,10 ' .. 2
M « ~4 Nol.O0".. 22

Thés purs de Ceylian.
Mibon, marque IlOwl Chop" hlottes 6 0 Ih.
100 Paquets 'a lbI. et 10 paquet 1 lbs. La Il.
NoS Etiqusts Eonge<Plowery Peirce) 20
No 10 EtIquttete <Plowery Pekoé> 28
No 16 Ehqutt Argentée (Golden

Tlpped............35
No 20 EtIquette Jaune (Cholce Gol-

den TIPPed Poieko.............. 38
No 30 Etiquetie d'or (Extra Coloce

Golden Tlpped Peirc) .......... 47
Thés Ceplon Vert.

vfol Haicht...................... 151
No l ".......... 20

Thésq de Ceylian, en paque 4Ia
et 1 lb. bottes assorties de 40 hba

(MarqueflAeIlle>
Golden Tlpped PokoeEtlquetts

... .......... 881No 8 lOwery Piko.. Eltiquette Vert 80
Thés des Indes

1 ndiau P61[00Souchong ... 13 à414
te Il.................13', 20es Golden Tipped Pékoe.. 20 35

IndlanGreen..............OO0 19
Il « eauTea ................. oo 15
O. Pcwder cheup...........Go0 15

Wm Clark, Montréal
conserves.

ComMBreaa Corned Beef lit. lads. $1 60
98 Sa. " 205

S 14a. 18 60
Ready Lunch Béaf...la.* 4 1 50
Ready Lunch Béatf.. 2& es OS
Geneva gainage ... la. 1 i O

Cainb ....e .. 2& 800
Cabig la..... 1& 148

e Sa... i. 2 0
Y.nglilh Brown ... la. 1 55

4 ..... la. 2 75

LE PRIX GOURANT 2

PRIX OOURAIqT9-11O.1TLE AIL, 23 JUILLBT 1903

floneMs Pgles t..la. Il 156
1 . a I& e 75

*lloed Omoksd M«ef.... 'as. " 1 50
Il "4 .... la. 2OS

aoat ee ..... .la.& 1 46
te le . . 2.. 4. 295

Pouk à Bagnewttb sauoce la. G 60
64 Sa. Il 080

pork Bueanwith Sauce, Ba. la du 1 00
44 Plin.... i& *' G45
84 i ...2s. " 075

44 .. .. Se. " 090
WUd Ducli Pat6s. 'as... 1 10
Partrldge 'Il... 5 %11 44 i 10
Chichen Pétésa. 'a... la don i 10
V5ùà a m al . 'as.. '6 1 10

OxToge(Wbole...ia " OO
4. .... 2&. 7 15

Lunch Tonne......ue. las 2 85
Lunch Tangue..... a. ladoms5 75
Impérial plum pudding 4 10GO

soupes concentrées.
NuilWlatawney,Vegetable, Kldney, OZ Tant,
Mick Turtie, Chichen, Pea, julienne, Con-
gomme, Tomate, (Bean Parel $1 00 dos.
Parle à Beain wlth Chili

sauce............la. la da. 0 5
Sa. 1 05

Poited Meats js.

Chicken ............. a do. .50
Turkey ................... I
Wlld Duck
Tongue........
]h ... ................

Ohioken Ham et Tangue. 'as. la doa. 1 0 0
soupes.
Nu11latansY
Chioken.
Osx MWa :::.«. Plita la don. 1 00
ldu« ..

Tomao. ...
Jufele..
Veiet . J.
iock TmurtI... Quarts, la dos. 2 20

Conaomme.
P"s........::
Mince Meat.

Tia fermé«a hermétiquement.
la ........................... 100u

............. 1 92
35....................... 280
4@............................ 385
Sa ........................... 484

Mtnced Callopa 28.............. 2 60
aJeiletd Hocka 28................S OS

OosakdTripela ............... 110
Lunch Ram lea............... 1 98.. 4 2 ............... 840
TongusLunchila.......ladoa 2 65
eau"*g Ment la.......... e 1 65

e26 .......... " 20
Smoked Giuevoainuage %s 10Go

P. Coursol, Montréal la dos
La Peptounn................ 2 40

Theo Cern Chocolats Co
,oroa BN OUCEAL

Cacaos.
Byatéal4ne, 4 du, tina 'a lb... .du. 8 60

Perfection, 'a 1...dois S240
asnimecacao encré. % Nb...don 1 80ImpérllDutch 4donablé. %.... lb 090

Chooate powder bts 10, 20, .30 Ibo....... .. 055
Cacao Soluble htea 10,20Ï,3* G 2

Ibo.................... 00
oM&eaia.................... 035Shabét&................" o os
.Chocolats.

Diamond. Bt12Ibo Idet Su...th 0 25
44 G4 s 28

S'reneh Dlamnond BtU 12 Ibo, Se.*' 022
Queen'sdessert, Il ett 'a 0 G40

Parlaln,moc. à 5,0. BUa lelbI G030
Royal Na ,'set %. 4. . G080
Batonsà1â ............. la gr 1 00
Car»os par,tes 12lbeettlis 0 40
Perflection Il té'aet' lu " 030o

Cmslection8 Coaoan.
CroninBars,gad@Oà lahte.dos btea 2 25

Il 44 PteO 6 .44 1 se
M 60 .d.O la bte 1 0

.4 SI Ptel "0 Il 1 10
Chocolaté Ginger bte. 1 lb.. don 4 0
Chocolats Ginger hies 'a lb...: don 2 25

4 Il Crystalisé hies
11Ilh................... .. 400

Chocolaté Ginger Crvatalle
btaa'suals.............. i 2 25

Chocolats Waters bts' lb Sh 25
44 64 48 .< ji 80

IdingsL dor.
OhoolIte Icing palusti lbh... 1 75

te lu 4 ... 1 00pa"rPinklaina 14 1 Il... 1 75
Whitelaina 44 'a3

#4 44 es je 100
réunon ( cla s 1 .4... 1 '»

4. 44 .. 'a lu oo

Los IxfrIIBs du Lait condollsé ci ic cili Eyaporl'p
de BOR D EN - à Prix Canadiens.

Nous avons l'honneur d'annoncer que nons avons établi une suc
rursaic de notre manufacture à Ingersoil, Ont., et que nous Sommes
actuellement en mesure de remplir toutes les commandes du com-
illerce canadien très rapidement et à des prix considérablement
r(-diitB, par suite de l'établissement de la succursale canadienne.

Notre lait condensé maraue *1EAGLE," notre lait condensé
marque "OOLD SEA.L," et notre dôême évaporée marque
'PEERXES Il non sucrés, peuvent être obtenus par l'entremise

de nos représentante lOcaux.

BORDEN'8 CONDENSED MILK 00.
Originateurs*du "lLait Condensé." Etablis au 1857.

1 ceprésentants pour la vente an Canada:

P. W. HUDSON & CO., Toronto.
WM. I. DUNN, MontréaL
ERD & BANKIN, H3alffax.
W. a. CLAWSON a CO., Et. John, N. B.

L 'siShallrose.M.aeaulay & Co., Victoria, Vancouver, C. A.

THE ST. LAWREN.CE
.SUGAR REFINING CO@

LIMITED

MONTRBMAL

qialités les plus[

Rur* Fiaff i nes

JAUNES EFFLORESCENTS,
(BLOOMY
YILLOWS)

PHEN IX,
(Qualité suivant

ia granulé)

CAFE NOIR,
(BRION? COFFEE

SUSA R S)

GRANULESi
" EXTRA STANDARD"i

Les meilleurs sur le marché

.1

John Dwight & Co

Soda à pâle

O "ow Brand "

1ass20 paquets de 11h, lac. 30046 1'a 44 300
4.g 60e d lad 'et 30 de 11thé si 30. 5c......... t 300

Edwardaburg Btarch Co.. Ltd
NONTHUIL

Empoié de buanderie Par lbs
No 1 Blanc ou Bleu 4-1b. cartons. 00OS
No1l Il 3-lb. Il 0 06
Canada Laundry ............... o ùs0
Slver Glooas'6-ib. bta à couliasea. O 07',
Silver Glose, 6-lb. canistrea ... 07%m
gdward'a Silver Glosa, 1-l. pkg,. 0 07,
Silver Glosa, gros crystal au quart 0 OO',
Bouscule Satin, 1-lb. cartons ... O 007
Nol1 Blanc, bble et petit baril.... Obit'
Canada White Glosa:..........O0 051,
Bonscn'e ltnamel. par botte.. 1 ii 2 50

Empois de cuisine.
Cora Staroh de Benson..........O 0 083
eanadasPure Oom............. 00514

Empois de rixe
Edwardsbur hol1blanc, 1-1b. cart 0 10
Edwardebnrg Nol1 blanc on blen,

4-lb, morceanx ...... ...... O 008%
Sirop Oinde table Edwardsb'îrg.

Quart.................... la lb 0 0284
12 QUar...... .. O 02,1
14 "............" Oês
seau 38 ...,......... chaqlue 1 301

.25................. 1 090
Canlstre 2 Ibo 2 dois à la euo. ciel1 90

5 2 35
'' 10 4 . " 225
<~20 .4 4 1. " 2 10

Canlatre, émaillé. 2. dos. à la casa 2 40

B.-W. Giflett Co. Ltd. Toronto Ont.
Levain
',Royal'

Î.. ceaux d"j

la boitaj

:17
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Lessive

o poudre.

0. la Caise,

par-6 cees

Poudre à Pate Magique
6 don S.... 40
4" 4con. 60
4" flo. 75
4" sos. es
d Ilion.. 1 40
2 "12cm. 1 45
4 "160m. 1 65
2 le onc. 1 70
1" 2% IL. 410
1' ô lb. 7830

Sotta Magic la caisse
Nol1, osesde O0Opaq. de 11h.b. ,27a

2, .4 120 i IL1b.2 75
SI6. t 0 1 lb

OÙ "16 " 1b 2 75
5, " 100 " 10 oz.

1 cie $2.85; 5Scie............... 275
J. A. IL Gauvin Montréal

ffliiUUs.
Sirop Mentholi........... la doà. 1 Ob
Siro d'AnI Ganvin......I 1 75

1 se par83do. 1 60
Sirop d'Anie Ganvin par 1 groeme. 17 00

par 5 grosse 060O
WDiIam'. Headache Wapers don. 1 60

44 la grosse. 16 00
5 P.C. d'escompte.

Hamilton DlatlUery Co., LUI.,
. AMxo, ONT'.{Royal Ryo S.. eai*2

Mopamalt2525.Usarye 41 175
2 2star Malt 40 ... 176
By 7 ams 25 .... 275

5 Il 25 .. ... 2 50
,Wl4 -. V5 -4...4 240

WHiBKET "MAPLz LzAPl nu5 8 Ans
Impurtai QI, Ci@ 12. déasirs....7 60
Ainher 12 2bottles . 6 .. 550
Pints " lflas......... 0,gagtPinto 3 2 finette......5 50

ScllPoaket 86 flsaik....... 650
=uwa Pinta 64 fiaske .......... 7 5à

Wmm1XXIy "ROYAL CÂAADIÂU"t DUO ANS Specl <016> Ordinary it@ b.12a 90O0
Snre 12 bottles......7 Oni Cse Plnt flasks ... 24s 11 75
n 1 lfluks ......... 7 50 Oid Ordkldry qrt botie....îIls d 50

HaIf Pinto 32 ....... 800 Ag Plu .....p.nt . 24e 800
QuartmPlntsd4 ....... 900 s Iplirtls . 2Il5

WnisCrzy BLANC lsi.488 120
Quarte 12 toe............s oo* 0 Ol ,........o0 9 00

(80 jours net) et>us4
Laporte, Martin & Cie Mitchell (Speci Old) ... 4 10 4 50

NOUYEUAM . (Old> ............ 8 65 4100
Brandy. . la caisse Cocn (E....... 96 60

aichard, 8. 0 ..... 2@bt. qts. 22 50 <C.....2 75 3 00
y . C....... "Iqit@. 150 OU o Vit "d"ý ..la.a-land y.
" "1-16.1800...2800 Paiewet._BI.. label 2c..qte 7 50

" V. .0..P....12m .... qlit§ 1200 64 . White Il 12e..qte 10 00
. .. .... 245ab pis. 183 30 Vin de Shery.
' " .... 48@ le PIe. 1400 Manzanilla ....... 2s .... lts 1 50

180e 1-15 bt. 20 o Ainoroma ........... 12.... qte 11 00
" V.a. 0...12s....... 108le pal. Oct.

Il" ... 1i0Os 1-15. 1800 Madère No t..............83 60 X O0
V.0......12s .... qte 8 0 si No se.............. 450 400

I..... 24 .... pe 9 50 Malaga palilwet . 8... 00 2 76
4 Il' is16 SCOtch Mitchell. la caisase.

.. 1808 1-15 Pte. 14 O0 Heater Dow..12a....ies 7 OU
* "carafes 12 .... qte. 1050 ' îoeaz>p.i120

20a 2.... vpt. 18 00 " ..12n3 =lsh o'.. il 125
Couturier .......... 12%.... qts. 700. :::".. 1200

. ...... ... 18ptmIS 800 .. 608.6 I .... 900

........24e fiaks. 800 Sp"cal Rmsere...12e .... is 900
.....m... do 900 ..241s....pte 10 00
......1.80. 1-15.... 18 50 Batr Spo Iir. ls fisc% 9ell0

Marion.. &..... .12e .... qts. 600 ExrpcliUqer 128e ' 9 50
......... 24 .... pis. 700 " 12 qi 904 Milmore....12a....lits d 50
.4......... . 8'a is. 800 ". .. l12oov ... Imp.qlts 1000
.......... osflasire 7 00 4. .I4slauks.... pa 7 75

.48m%19 ' A OU .94 * l Ip pi15.8.1-15.... 12 50 .24sfil.... la&. p 1050
Gel. Octe. ct'. Rbi. ~ En qu.antités deSô caisses, 26 p . de moins.

Couturier. .$4 O0 $3 98*$8 85*8 MO0 .... Gla. Oct'c. Oct'.. ibIs.
Marlon.8375 3860 8 50 840 .... 911g.01
leh. Richard OI 7U.4g

V..O.P.. 550 585 525 500 .... Spatial, Reee'e..* 50$4 %5 $4 la, $3O
Richard Heather Dow "À" 4 00 8 86 875 86

V.O.proof.425 410 400 890 880 Extra OpIe ' 1U-
Elhlinsup qur. .. 5 00 4 90 4 90 4 75

proec V.O. 4 00 8 80 8 70 850 840 Od Scot e . 8:::375 8 70 3865 8650
Richard Pin, Champagne.
Champagne 6G ôg .. ..90 Vy Aiot Carte d'or.. .19e..qte. 160OU

Gin. inet 30 Jours) lacaisse. ::,a .L2Bq.ta. 170O0
dtàr«t.28.qt&10 50Pollen àZon Boum .... 15 10 00 ~ B"24s..pis. il 50.. ~2 5.Vre ..... I&à00

69 Il ile . 2.2 Duc de Pi.riand. 12is.qtà. 14 00Violet~ ~ ~ ....Is25 6 i *:::248..pt. 16 OU0Gin Pollen & ZcOn, en fûts. Cardinal............. 12..qts. 12 50
.......es.ps et8 50

Gais. Oct's. Oct's. Bbi.. Hhdm ........ 4.pe
P. & Z.. $3 15*8305*83 05*8300*$298 in de Madére-Bland,. la caisse.

Irish Whiskey Mitchell. la caisse. Very Oupeior.... ... lits 8 50Cmu.keen Lawn (atone Janu)_12@ 12 50 Speclal selectod ... 12%....qte 10 00

London Partlcu.lar .... Il§ .... lit§ 18 0O
fiés Lipion. la lb.

No 1.... cg5olIbo, 50pqts, thlb.. 0 86
25 eta1ilb.. 08
10 ôiu BIbi.. 0 85

No 2.... 50 MUpqtlb .... 0925 pqte, 1 lb ... 0 28
lo tins, ô Ibo.. 029

No 3.... 50 Spqte, talb .. 028
25, 11h.. 022
10 , ô bo.. 028

Ceylan vert No 1 .... 650 pqto4 là lb O 35
Il" .... 25 1q.,lb 084

NO2..pts lesib 09
.... 25 lis, 1lb 020

Thés.
Japon, Victoria. .90 ]b. 2,90
NoirVcot ....... 86 li. 80

"Princess Lism.. .::25 Nb lac
un Nip onN....... BD 1 lb 340

No ..... Tin ô Io 850
No 2..... Bu1lb 28o
No 2 N ..... Tin à Ibo 29a

" "No 3 ......En 1lb Ille
6 Il NoS.... Tin ô Ibo 28.

Noir, Princesse Loi..En lb 0
4. . Il .. ::n' lb 271.
Il Victor........ Bu 1 Yb 32o
Poudre à pâte.

Princesse.. tins ô Ib., es Chacun O 50
carré 1~ N 24à 2la do. 1 76

" rond 1 4 10
44 Il " 8s O85

l M.
1110coix.............01Id
Jamalque Noi1.................C0 15
Ceylan pur .................. O0 16

icNo 1................... 015
choix........... 1719

extr............ le
MaraaboNo 1................O0 16

choix ................ O0 1719
ex.t.a...............O0 19

Plantation privée.............. 026
Java Mal berr7................ 023

Old Crow.............. . 25
... n.................... 02719
IlO0 ior .................. O 0
.013 00v.................O 08s
IlBoreadelOamg........... 085

Oid Goy. Java A Mocha......*
Mocheald Crcw ............. 025

« de l'Arabie ....... ...... O 271,
4.Condor............ ..... O 8<1

1 Mccha choisi.............. ..... O0 31

UNE. VITRINE D'ETALAGE A DEVANT OVALE
En bois dur et d'un beau poli; trois pieds

r de long SANS joints en nickel, porte-
I miroirs a glissieres et verre diamant de

qualite extra dans toutes les parties.
Cette magnifique vitrine avec l'assorti-
ment suivant de savons de toilette de
vente rapide,por .. $25.00

1CETTE OFFRE IREPIIE8E1TE 58 p.o. DE PROFITS POUR VOUS. 1

NOTRE NOUVEL ASSORTIMENT:l
3 doz. Intant's Dellght ...... Détail à 10 $3 60I 'Crushed Violets ..... O c 60"Calla Lllies .. eo 60

"White Hyacinthe .... i0c 60
"Rose Leaves .... ....... ioc 60
'~Orange Biossome8 .... " 10 60
"Daffodils....... ... " ic 60
"Hellotrope ... . '.. 10e 1 20

1 "Club Cologne Glycerine 10c 1 20
1 " arbollc ................ ' 100 i 20
1 Unsiented Glycerine .. " o 10 20

"Jockey Club ....... 10c 60
Tar and Glycerine..........10 60

1 doz

2

Fine Oatmeal ........ Détail à 10e Il 20
Valley Violet............ 10e i1 20
Italian Pink . ..... e t i 20
Swcee' Violets ..... 5. S 60
Whbite Carnations .......... se 60
June Roses ..... e.. 5 60
Turkish Bath ...... se 60
King Castie ........... " 5e 3 60
King Oatmpal ... 5e 1 20
Refined Tar ............ 5e i 20
P. W. Shaving ......... Se 60
Rose Superbe........... 3 p.il0e 20
Hyacinthe Superbe.........1oe 20

Idoz. Violettes de Parme. Détail à 3 p. 10c 20Bouquet de Paris ... .. 3 iûc 20
Crab Apple Blossom. ~' S*10e 20
Carnatiôn Pink..... 3 o .~1e20

1 Jasmin .-............... 5Sc 60

33 Produits de la vente des savons de toil. $27 60
Valeur de la vitrine ................ i12 00

3960
Notre prix net pour le savon et la vit. 25 00

Votre profit net ............ $il 60
Par suite de l'augnmentation des taux de fret, 1epi de l'assortiment et de la vitrine, pour'tous les points à l'ouest

de RateePortage, sera de $27.00 net.

JOHIN TAIYL0R & 00., TOIRONTOB
SUCCURSALE DE MONTREAL : 414 RUE ST-PÂUL.
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GÉLATINE en POUDRE
INSTANTANÉE de COX.
Se dissout instantanément dans l'eau

chaude et peut-être employée à la prépa-
ration des plus délicieuses gelées, crêmes,
blanc-manger, etc.

Chaque paquet contient
d'excellentes recettes.

une feuille

Agents pour le Canadla :

MM. C. E. Colson & Son, Montreal.
idD. Masson & Cie, d

A. P. Tippet &Cie,

MANUFACTURIERS

J. & Gi. COX, Ltd, Gorgie Nis,
EDIMBOURG, ECOSSE.

Marinades
Stephens

stimuleront
le commerce de marinades (lem
épiciers, parceque ce sont dles
marinadem de haute qualité,
mais qui Re vendent à bon
marché.

Elles donnent de rapides et

.Surs
Prof its

et les conservent
continuellement. .. Marinées
dans dii vinaigre de malt abso-
lumnent pur.

Piquantes et stimulantes, elles
donnent du ton à l'appétit, ainsi
qu'aux affaires.

A. P. TIPPET & Co., Agents
8, Plate Royale

Montréal

5

mot..............020
No ............ 017%,
Moutarde "Condor" pure la lb.

Boule de1 ......... 0892,
.4 lb .............. 088

Moutarde Il0W £'rom" mélangée.
Boites del lb.......... 2l9'

'lbII...... ..... 028
% Ib,..............02

Moutarde OudrJar b.: 1 'l'
4 .4'c " ... C 088 s

"i OldOrcV 41 4 Ib.... n 70
14 '. 4 11hb .... 0 25

Poudres à pde
E M D de caisse de tarte pure

Caeme de2 du............ 11h 8 25
Il 4"I ........... 's 175
4 1. ........... la 1 20

Condor de grand @koa
Calms ade 2du.............1 ni 2965

4 "4I ........... '1, 4 1 35
4"14...........l"% 4 0 80

Old Crmv de haute q»uté
Caleede 2du............11hb 1 25

4"Il...........'su 0 70
4 . .......... :.. 1, 045

Vinaigre. Le gallon.
Vloalgrel[MD,lapliu haute qua-

lté, distillé pur.............O0 30
Lcondor, distimé pur............O0 25
Old Crow, distillé pur ........... 020
Prix spéciaux aux acheteurs on quantité

Mo Luron, Nontr6al
Poudre à pâte, <'ooPe's FWend.
NO 1, en botes d4et 2don.. ladon 2 40

"2, " 6.1 etaI .. Il 0 80
"3, 4 t 44 . " 41

"12 " SetS Il 0 70
The Natyanal Liaapioe Co

Bpokln N. Y.
Y. et 8. Bottesede ô Ibo, b i gpr lb.. 0 40
Y. -t . Moieas de fanta-tisie, 36 bâtons

12*ai, bu bâtons 1lOsIa btapar bte 125
"Elugad I boite- del ô th, parl]b.... 0 40
"Acméa" Pellet, bottes ferbîsmo de
à U ,parboîte .................. 200

"Ame"I Pellet, boite$ da fantasi,
(40 boites de bc à la hie), par boite 1 fin

Waters goudron. Reglise et Tolu,
bottes de b DA par botte......... 200

Losanges de reglîse, verrue de ô lbo 1 7 5
4. bote de 5 bo 6

R, églisse'4 Purlt7Il 200 bâtons ... 1 46
4. " 150 bâtons.O 73

'Dolce Il de bltons de 1 . blO10 0 60

A. D.obitaale ai c. Moutral
Brandies. ¶rolta payée) La caisse

Cartesoe .......... 9 10
carte dIw ........ ...... il 00
24 Plsks avevera.... 900
48 ,leua avsecoverre.. 1060Gallon ........... 400 495

J M iourier à Cie la aise
ta luboueille@..................7008

.8% . ... ...... 900
24 flmsé....................... 800
48 %0 aus.................... 900
24 "aveevverre...........98 0
489', I ........ 9 0
Mont ît-Louis, jarle ............. 600

.iss......700
44 48 %flask....800«

champagne Ballon à Ci@ qte Pte
Carte Blanche........... 1200 1 300
Poudre à pâte Prince krtbur don.
Btel1lb. 2dona la ou ........... 160
Bte 12 h 4dos àlaoe .......... 085
Btl% b # .l ...... 050 -
Scotch Wh sky Cralgdhu Blond. ('Moue

Quarte ard................... 6 1
.. Impérial.............. 9 0

24 ftluaasf*................. 750
48 19 filashs.................. 8 50

Tellier, Bothwell & Ce.
MONTEHAL

Mines à potte. La grosse.
Royal mlach lead...... ......... 1 78
Maie Savey piste, grands.... 900

Éfleu à laver. La IIb
Parisien ....................... 01210
Victoria ....................... o 0 1
Challenge ...................... O 010
Arthulr P. Tippet &G Ce outr6al

k! mgtas.M -
pale Moap, lou-

<Il 1- leurs par grosse
>0 1030

Teintures *&y
pale BOap noirs
par grs..15.80

Maison .-iowers.
Udme juoeiordial p. 2 d O (00 4 00

9. " 4 q. 1 .. 000 a80
Double Ral. lime l'ca 1 ds 0 00 8850
LamonsvuInt. 1Il' i fno 4 01

I. Uptena hCo. Haailton, on
.Tams pures de fruits.

Prambosesi M1[ires, Praimes, Pêches, Pru-~AVbrioots,4 Ga"de Reuge., Gadai -
lesNsie.. Greseiles,4 planés.

Ves ".2d. ad 0 90
7 --9 " . 0

Beaux 7 Il0 "...000

4ldeSSOlba'l lait . o.....0
elées de frui pures.

rambise, Praisée, Gadelles Noires
Gadellas rouges. Amanu.

Vertu1 sé2 élad .... 0 es
Beaux 7 1 4 "6'....... .0 00

I14 et 30 Ibo. lalfb.: .:::000
Homne made jans

Framboises, Prause, Pénible, Preez Ga-
delle@ Rouge, GadelUes Noire. Abri-

coeGroseilles.
Verrg.flb ose 2 di. la ds... 1 50
Oanistr s ait se 8 "la lb. 009,7 '' 0'9' 09
seaux 7 "- 6" . 0 09

.l4 etSO0lbo. 0 09
Marmelade d'Oranges.

Verre 1lb 2da. àlaome .... la d. 0 95
"lHomeMadels verres 11h ase

2 da lads.........1 50
6auz7 Ibo cs6 Ï*lbi.*........ 0 0
Canistresôlbsce 12 lalh ... O 0

.4 7 -4 Il 12' Il- ... 0 06
Miel bla ne clarWA.

Va-ris 11h, ose 9 dos,la dos.. 1 q 0Empaquetage assorti el désiré.

.*The O. & W. Thia, Ce.
GRAND RAPIne, MICH.

WALKERVILLE OlNT.
Pairà mouches

25 fouilles, double .... la ble O 4A
10 boltes ................ la cse 3 75



32 LE PRIX COURANT

Ferronneries, Peintures,
Constructions et Immeubles

REVUE

TERMES DE PAIEMENT
Le commerce de gros de la ferronnerie

n'a pas encore changé ses termes de paie-
ments. Il est probable cependant, qu'il
sera obligé de le faire prochainement,
les manufacturiers ne voulant faire au-
cune concession.

FERRONNERIES
Nous ne pouvons que confirmer nos

rapports des semaines précédentes, c'est-
à-dire que les affaires sont toujours ac-
tives.- Les changements survenus cette
semaine sont très peu importants. On
nous signale de grandes raretés dans plu-
sieurs lignes que nous énumérons plus
bas.

. Tuyaux en fer galvanisé
On se plaint beaucoup de la rareté des

tuyaux de fer galvanisé. Les stocks sur
place sont presqu'épuisés.
Tuyaux en plomb pour eau et de renvoi

Le prix de ces marchandises est baissé,
l'escompte actuel est de 35 pour cent au
lieu de 30 pour cent.

Faulx
Il est très difficile de se procurer des

faulx; les livraisons des manufacturiers
sont très lentes et l'approvisionnement
dans le gros ne suffit pas à la demande.

Plomb de chasse
L'escompte sur le plomb de chasse qui

autrefois était de 15 p. 100 est mainte-
nant de 17 1-2 p. c.

METAUX
Le marché des métaux est relative-

ment calme, la plupart des commandes
d'importation ayant été livrées. Le mar-
ché américain est faible tandis que le
marché anglais rapporte un peu de fai-
blesse sur les tôles du Canada ainsi que
sur les feuiles d'étain.

Cuivre en barres
Le marché est faible. Nous maintenons

nos cotes de la semaine dernière.
Etain en lingots

Il y a une bonne demande courante
pour l'étain en lingots que l'on cote tou-
jours à raison de 33 à 33 1-4e la lb.

HUILES ET PEINTURES
Cette ligne est active, on remarque

surtout une excellente demande -pour les
huiles de lin.

Huile de lin

Il est difficile de fixer un prix pour
l'huile de lin, cependant la plupart des
transactions pour l'huile bouillie se font
sur le pied de 56 à 58 cents le gallon se-
lon quantité.

Il n'y a que la compétition locale qui
puisse justifier ces bas prix, car les mar-
chés étrangers sont plutôt fermes et la
demande pour ce produit est excellente
actuellement.

Essence de térébenthine

La térébenthine est cotée aux mêmes
prix que la semaine dernière, c'est-à-dire
de 74 à 76 cents le gallon, selon quan-
tités.

Shellac

Par suite de l'avance sur le prix des
gommes on s'attend à une avance de 10
à 15 cents sur le prix des vernis Shellac.

Papiers de construction
La demande est active pour cette sai-

son de l'année. Les prix sont très fer-
mes.

Ficelle d'engerbage
Les manu-facturiers ont avancé de 12c

le prix de la ficelle d'engerbage.
FERRAILLES

Le marché des ferrailles est toujours
dans le même état, c'est-à-d.ire inactif;
il n'y a pas de changements dans la liste
des prix. .

Cuivre fort, 10c la lb; Cuivre mince ou
fonds en cuivre, 8 1-2c à 9c la lb; Laiton
rouge fort, 10c la lb; Laiton jaune fort,
8 1-2e la lb; Laiton mince, 5c à 5 1-2c la
lb; Plomb et Zinc, 2c à 2 1-2c la lb; Fer
fcrgé No 1, $13.00 à $16.00 la tonne; Fer
forgé, No 2 et tuyaux de -fer, $8.00 à
$9.00 la tonne; Fer fondu et débris de
machines, $14.00 la tonne; Plaques de
poêles, $10.00 la tonne; Fontes et aciers,
malléables, $5.00 la tonne; Chiffons à la
campagne, 45e à 55e les 100 lbs; vieilles
claques, de 6c à 6 1-2e la lb.

Machinerie pour buanderles
Avec de la machinerle perfectionnée,

l'industrie du blanchissage paie de grands
dividendes. Pour vous renseigner exacte-
ment, écrivez à la Troy Laundry Machi-
nery- Co., de Troy, N. Y., et demandez le
Guide du Blanchissage et le catalogue des
machines: cela ne vous coûtera absolu-
ment rien.

LES PROCEDES MODERNES DU
BLANCHISSAGE

Nous n'avons pas l'intention de refaire
l'histoire si souvent racontée de l'origi-
ne du linge, d'autant que le blanchissage
se pratiquait déjà bien avant qu'on se fût
mis à faire usage de mouchoirs de poche,
par exemple. Mais il va de soi que, de-
puis que le linge, le linge blanc même,
n'est plus un luxe, que tout le monde en
porte, et dans les milieux les plus modes-
tes, le blanchissage est devenu une véri-
table industrie: l'antique lessive familiale
a presque complètement disparu, et le
blanchissage est pratiqué couramment au-
jourd'hui par des industriels spéciaux,
qui ont d'autant plus de tendances à sui-
vre des procédés nouveaux et à employer
des appareils perfectionné%, qu'ils opèrent
sur des quantités plus considérables de
linge. C'est pour cela qu'il est curieux
de faire connaître un peu ces procédés et
ces appareils, dont l'usage s impose de
plus en plus.

Il est bien évident que la partie essen-
tielle de cette opération simple en appa-
rence, mais complexe en réalité, qu'on
nomme le blanchissage, c'est le savonna-
ge, l'action sur le linge et sur les èorps
gras divers qui peuvent le souiller, d'une
substance possédant des propriétés alcali-
nes, contenant des alcalis susceptibles de
dissoudre ces matières grasses. Les pro-
duits que nous employons pour cela sont
les savons de diverses sortes, à base de
potasse ou de soude, mais sous la forme
atténuée, peut-on dire, de carbonate de
potasse et de carbonate de soude, car au-
trement cette potasse et cette soude atta-
queraient la peau des mains des ladeuses,
en même temps qu'elles enlèveraient la
graisse déposée sur le linge. Et les an-
ciens connaissaient parfaitement cette ac-
tion, sans toutefois en comprendre ce
qu'on peut appeler la théorie chimique:
dans les cendres de la plupart des subs-
tances végétales ou animales, notamment
dans les cendres de bois, on rencontre
ces carbonates, et Pline l'Ancien nous a
transmis la formule d'un mélange de suif
et-de cendres que les Romains Enploy-
aient au lavage, et qui était bel et bien
une sorte de savon. Il est vrai qu'il a fal-
lu attendre jusqu'au commencement du
dix-neuvième siècle, pour que l'illustre
Chevreul donnât la théorie de la réaction
qui permet la fabrication du savon: aupa-
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ravant on en faisait un peu comme M.
Jourdain faisait de la prose, mais l'on
n'en arrivait pas moins au résultat pour-
suivi.

Quant aux pratiques mêmes de lavage,
aux méthodes employées pour transfor-
mer par exemple un mouchoir sale en un
mouchoir propre, bien blanc et soigneuse-
ment repassé, on peut dire qu'elles se
sont maintenues pendant des siècles sans
transformation aucune, et encore main-
tenant la blanchisseuse et repasseuse
d'un village ne procède guère différem-
ment que ses aïeules: le tableau célèbre
(le Chardin représenterait tout aussi bien
[différence de costumes à part] une mo-
deste ménagère française de notre épo-
que, nettoyant le linge de la famille, ou
une femme des siècles passés lavant son
linge.

Qu'on ne s'y trompe pas toutefois: le
blanchissage, même tel qu'il se pratique
(tans les milieux où la machine.n'a aucu-
nement pénétré, dans les vieilles maisons
(le campagne où l'on fait encore la lessi-
ve de famille, comprend en réalité une'sé-
rie d'opérations qui sont beaucoup plus
compliquées qu'on ne -pense, depuis le mo-
nment où le linge est plongé- pour la pre-
mière fois dans l'eau, jusqu'à celui où il
subit le repassage final qui lui donne son
apprêt définitif.

Tout d'abord, il faut mettre tremper, le
linge, et cela tout simplement dans de
l'eau froide, pour l'imprégner et préparer
la dissolution des matières souillant l'é-
toffe et susceptibles de se dissoudre dans
l'eau: la suite naturelle .de ce premier
traitement est l'essangeage, qui consiste
à frotter le savon sur le linge tout en bat-
tant avec un battoir en bois, en compri-
mant avec les mains, et aussi hélas! en
sbaidant d'une brosse dont l'acton est mal-
heureusement aussi énergique sur le tis-
su lui-même que sur les M;natières que
l'eau savonneuse est chargée de dissou-
lre. Nous avons parlé tout à l'heure de
lessive, et cette opération est particuliè-
rement précieuse pour faire agir une ma-
tière qui va former un savon véritable a-

'ec les corps gras que renferme le linge,
natière qui peut être de la cendre de
bois, par conséquent un de ces carbona-
U'. que nous citions il y a un instant.
Ap\rès ce lessivage, on procède à un nou-
vvau savonnage qui achève d'enléver les
iaches, et on rince à l'eau pure pouv chas-
.er du tissu l'eau de savon qui peut y être
'1emeurée. Il faut encore passer le linge
au bleu, pour lui donner une légère teinte
luni satisfait mieux l'oeil que le -bl'anc le
flus pur, puis l'essorer, en le tordant sui-
vant les anciennes méthodes, pour en fat-
1 sortir la plus grande partie de l'eau et
fliliter son séchage, qui, à la campagne,
a lieu au grand air et en plein vent, sui-
,ant les anciennes habitudes. Enfin vien-
'lent toutes les opérations qui vont donner
au linge une apparence de neuf, depuis le

IaY4itSMPUS
assz d'Irent?
dans votre Département de Peintures ? Ne seriez-vous pas disposé à
examiner une proposition qui vous aiderait à en faire davantage - qui
contriburait à promouvoir vos intérêts généraux ?

L'agence des Peintures
SHERWIN WILLIAMS

est la meilleure proposition d'affaires aujourd'hui dans le commerce des
peintures, pour réaliser de l'argent. Elle entraine avec elle des produits
et des méthodes qui réussissent en dépit de la concurrence la plus active.
Elle vend le plus de peintures et réalise le plus d'argent pour le
marchand.

Nous ne disposons pas ici de l'espace nécessaire pour expliquer notre
proposition en détail. Les faits sont complètement et clairement exposés
dans notre livret "B.B". Demandez-en une copie aujourd'hui même et
apprenez la manière de réaliser plus d'argent dans votre Département de
Peinture.

THE SHERWIN-WILLIAMS Ca.
FABRICANTS DE PEINTURE ET VERNIS

CLEVELAND, NEWARK, 8AN FRANCISCO, MONTREAL,
CHICAGO, BOSTON. LO ANGELE8, TORONTO,
NEW YORK, KANSA8CYT, NINNEAPOLIS, WINNIPEG.
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simple repassage et pliage des tis§us qui
n'ont pas besoin d'emþesage, jusqu'au re-
passage minutieux du linge empesé, au
gaufrage, au tuyautage, etc.

Or, dans toutes ces opérations, la ma-
chine s'est introduite, les choses se pas-
sent scientifiquement, si l'on peut dire, et
il existe des maisons de construction et
des ingénieurs qui s'occupent exclusive-
ment des perfectionnements à apporter au
matériel de la blanchisserie, du lavage, du
repassage et de l'apprêtage du linge, et
qui imaginent, dans ce but, les appareils
les plus ingénieux.

Nous ne signalerons guère comme un
progres mécanique l'invention des petites
lessiveuses portatives et domestiques que
l'on a vu apparaître il y a un certain nom-
bre d'années, sortes de récipients en tôle
affectant quelque peu la forme d'une é-
norme marmite et comportant un foyer
par en dessous. Et pourtant, bien qu'il
ne s'agisse là que d'un appareil de blan-
chissage domestique, et non point d'une
de ces vraies machines à laver, à blan-
chir, à repasser, qui fonctionnent dans les
grandes usines qu'on nomme des blan-
chisseries mécaniques, ces petites lessi-
veuses constituent un grand progrès sur
l'antique installation de lessivage de nos
campagnes, où l'eau de lessive est versée
à la main sur le linge qu'élle est destinée
à blanchir.

Mais les vraies machines à laver qui
ont été imaginées à notre époque, effec-
tuent rapidement et méthodiquement tou-
tes les opérations successives que nous
avons indiquées d'un mot, et qui se sont
faites durant de si longs siècles unique-
ment à la main. Elles exécutent à peu
près le même travail que la "laveuse"
de Chardin, frottant, secouant son linge
Ilans l'eau, l'enduisant de savon, le frap-
pant de son battoir. Disons du resté tout
de suite que, si le battoir et surtout la
brosse de la blanchisseuse ont l'effet le
plus déplorable sur le linge, qui s'use as-
sez rapidement sous ces frottements ré-
pétés, les choses sont encore pires avec
le lavage à la machine: c'est qu'en effet
la laveuse, l'ouvrière frmée de sa brosse
frotte et use surtout les parties sales du
tissu, tandis que la machine est quelque,
peu aveugle, et frotte tout aussi bien les
parties propres. Qu'elle soit commandée
à bras au moyen d'une manivelle, ou au
contraire par courroie, comme daùs les
installations les plus importantes dispo,
sant de machines à vapeur, la machine à
laver est essentiellement composée d'une
sorte de cylindre, généralement en cuivre,
qui est enfermé dans un autre cylindre
extérieur. Le premier est percé de trous
multiples qui lui permettent d'être en
communication avec l'enveloppe exté-
rieure, et dans celle-ci on peut, à l'aide de
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tuyaux convenablement disposés, faire ar-
river à volonté de l'eau chaude, de l'eau
froide ou même de la vapeur; de plus, le
cylindre intérieur tourne sur lui-mémé
dans l'un ou l'autre sens, suivant les be-
soins. Quand on veut laver du linge, on
ouvre une porte que présente le cylindre
extérieur, vide, comme de juste, de tout
liquide, puis une autre porte donne accès
dans le second cylindre, et on y enferme
le linge, en ajoutant dans ce récipient
une forte quantité de bon savon. On
referme alors hermétiquement les portes
et on laisse arriver de l'eau dans l'es-
pace compris entre les deux cylindres ;
mais elle se répand aussi dans le cylin-
dre intérieur var les trous dont il est per-
cé. Si, à ce moment, on met l'appareil
en rotation, il va se former une eau sa-
vonneuse qui viendra pénétrer les pores
du linge, en détacher une partie au moins
des impuretés, et comme on envoie conti-
nuellement de l'eau propre par le tuyau
ménagé dans l'axe du cylindre, et qu'on
évacue d'autre part l'eau sale par un con-
duit spécial, le lavage se poursuit bien
mieux que dans la cuve où lave "la Blan-
chisseuse " de Chardin, et où l'eau n'est
pas renouvelée pendant qu'on nettoie
toute une série de pièces de linge. Tout
cela se fait avec une rapidité surprenante,
et quand l'ouvrier ou l'ouvrière qui sur-
veille l'opération, le plus souvent au moy-
en d'une petite fenêtre ménagée dans le
cylindre extérieur, voit que l'eau n'est
plus souillée, il n'a qu'à arrêter l'arrivée
du liquide, puis à ouvrir les portes des cy-
lindres et à en faire tomber le linge, pour
que le blanchissage s'en poursuive dans
une autre machine. On comprend du res-
te que cette machine à laver peut aussi
bien procéder au savonnage qui suit le
lessivage qu'à l'essangeage préalable.

Pour le lessivage, les dispositions mé-
caniques adoptées rappellent en somme
assez bien, mais sur une grande échelle,
celles des petites lessiveuses domestiques
auxquelles nous avons fait allusion. D'une
manière générale, la lessive préparée a-
vec les sels nécessaires, est chauffée,
puis elle s'élève sous l'influence même de
sa température et vient se déverser sur
le linge, pour retourner à l'appareil de
chauffage une fois qu'elle a commencé de
se refroidir. Théoriquement, cette combi-
naison est excellente, à condition que la
lessive ne soit pas trop chaude, car elle
cuirait le linge et le détruirait en partie,
et aussi que la dissolution des carbonates
soit bien complète avant qu'on la fasse
couler sur le tissu, qui autrement serait
rongé par la violence du produit chimi-
que. On sait du reste que souvent les
blanchisseurs et blanchisseuses négligent
ces précautions, et que le linge qu'ils rap-
pellent malheureusement plus une écu-
moire qu'un mouchoir de poche.

Nous avons vu comment pouvait s'opé-
rer le rinçage dans les cylindres rotatifs

que nous avons décrits; mais il existe
aussi des machines à laver qui ne sont
point animées de ce mouvement de rota-
tion, qui comportent simplement une es-
pèce de bac où l'on met le linge avec
l'eau, et où une plaque de bois, suspendue
par en haut, vient osciller en avant et en
arrière, en comprimant le linge à la façon
du battoir de la laveuse classique.

Nous n'insisterons pas sur le passage
au bleu, pour lequel on se borne à mettre
le linge tremper dans une cuve où l'on a
fait dissoudre une certaine quantité de
bleu de blanchisseuse, et qui pourrait par-
faitement s'exécuter dans un cylindre la-
veur. L'essorage et le séchage sont au-
trement importants, et ici les installa-
tions mécaniques ont apporté une amé-
lioration considérable, en ce sens que, à
une époque où le temps est toujours
compté, elles réussissent à mener à bien
en quelques heures des opérations qui, ja-
dis, demandaient parfois des journées,
surtout pendant la mauvaise saison et
quand la pluie venait gêner l'étendage du
linge à l'air libre. Malgré tout, ces anti-
ques procédés avaient bien leurs avanta-
ges, et l'exposition au soleil notamment
assurait au linge une blancheur que ne
donnent point les produits chimiques les
plus compliqués. Mais enfin les regrets
sont hors de mise, car on ne pourrait plus
maintenànt s'astreindre aux lenteurs du
séchage d'autrefois, et surtout cette mé-
thode serait absolument impossible à
pratiquer dans nos grandes aggloméra-
tions modernes. -

Jadis, quand le linge sortait de l'eau
où on l'avait rincé, on commençait par le
laisser s'égoutter, puis on le tordait à la
main pour chasser la quantité considéra-
ble de liquide qu'il contenait encore; ici
nous devons reconnaître l'infériorité ma-
nifeste des procédés familiaux, qui non
seulement n'enlevaient l'eau que fort im-
parfaitement, mais encore avaient une
tendance déplorable à rompre les fibres
des tissus. Aujourd'hui, pour exprimer
l'eau contenue dans le linge, on recourt
soit à des rouleaux de caoutchouc entre
lesquels on fait passer ce linge, et qui le
pressent et l'égouttent, soit plutôt à un
appareil fort ingénieux que l'on nomme
l'essoreuse, et qui est basé sur la force
centrifuge. Cet appareil se compose
d'un premier cylindre perforé et vertical,
où l'on dépose le linge à sécher, et qui est
enfermé dans une cuve métallique l'en-
tourant complètement: on peut le mettre
en rotation rapide au moyen d'une pou-
lie et d'une courroie, et l'eau qui est con-
tenue dans le linge, sous l'action, de la
force centrifuge, est projetée au dehors
par les perforations du cylindre et passe
dans la cuve, d'où elle est évacuée exté-
rieurement. Cet essorage réussit d'au-
tant mieux que la vitesse de rotation du
cylindre est plus grande, et l'expulsion de
l'eau est facilitée par ce fait que la force

centrifuge presse le linge contre les pa-
rois du cylindre, ce qui fait encore mieux
sortir l'eau qu'il renferme.

Quant au séchage, il s'opère à l'air
chaud dans des étuves, des chambres clo-
ses, où le linge est suspendu au-dessus
d'un foyer où brûle constamment un feu
de charbon; la vapeur qui se forme et qui
provient de l'eau que contenait le linge,
s'échappe par. une ouverture ménagée
pour cela, afin qu'elle ne vienne pas re-
mouiller le linge en se condensant.

Le blanchissage proprement dit est
donc terminé, le linge est blanc, ou du
moins il doit l'être si les différentes opé-
rations ont été bien conduites. Restent
les opérations dites d'apprêtage, pliage,
calendrage, repassage, etc. .

Le pliage se fait à la main, même dans
les blanchisseries mécaniques: on n'a pas
encore trouvé une machine qui permette
de l'exécuter, étant donnée surtout la va-
riété de formes et de dimensions des di-
verses pièces de lingerie qui pagsent par
une blanchisserie. Mais, en présence de
l'ingéniosité des inventeurs, il est parfai-
tement possible qu'on invente un de ces
jours quelque appareil répondant à ce be-
soin, du moins pour certaines catégories
d'objets.

Pour le repassage entendu dans son
sens le plus large, sauf pour certaines piè-
ces particulièrement compliquées, et qui
nécessitent l'emploi de fers proprement
dits, chauffés au gaz ou à l'électricité, on
recourt à des machines constituées essen-
tiellement par' des rouleaux métalliques
rappelant un peu les laminoirs des usines
métallurgiques, et entre lesquels on fait
passer les pièces de linge, qui sortent de
là lustrées et pressées; bien mieux que si
elles étaient passées sous le fer de la
plus habile lingère. Souvent, les rouleaux
de ce laminoir à linge sont des cylindres
creux chauffés intérieurement soit par du
gaz, soit par un passage de vapeur, et a-
lors c'est un véritable repassage qu'ils ef-
fectuent. Ces machines arrivent même à
repasser le linge que l'on veut avoir em-
pesé, et dans ce cas un des cylindres est
entouré d'une étoffe de' laine, tandis que
l'autre, celui qui donnera l'aspect glacé
au tisau, présente une surface de métal
absolument lisse et polie.

Bien plus, les Américains ont inventé
une machine portant le nom de Paragon,
et qui se charge spécialement de repasser
les devants de chemises, ainsi que les
cols et les manchettes, avec une perfec-
tion et une rapidité stupéfiantes; l'ou-
vrière qui la dirige n'a pour ainsi dire
rien autre chose à faire que de lui appor-
ter les chemises qu'elle rend presque ins-
tantanément glacées et prêtes à mettre.
Et cette admirable repasseuse automati-
que peut à votre volonté, et moyennant
une manoeuvre des plus simiples, repas-
ser vos chemises de façon qu'elles demeu-
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Une bôn-ne reptation constitue
le Meilleur Actif d'un Marchand

Lorsque vous vendez un article, l'acheteur le prend sur
votre recommandation. Si cet article ne correspond pas à vos
promesses, c'est vous que blame le public-il s'adresse à vous

pour obtenir compensation. Lorsque vous lui
vendez un bon artible, c'est vous qui en avez
les compliments et le profit.

LE POELE DE CUIINuE

IMPERIAL OXFORD
est un poêle facile à vendre. Notre publicité
tst catégorique et convaincante, et le poêle
réalise toutes nos prétentions à son endroit.
Quiconque a fait usage d'un poêle "'Imperial
Oz foi d"1 vous crée de la clientèle parmi ses
amis. C'est poui quoi c'est un poêle facile à
vendre - parce qu'il offre tant de bons argu-
ments en sa faveur et que tant de personnes

tavent par expérience combien il est bonî.

THE GORNEY FOURDRY C'se
LIMITED.

TORONTO, WINNIPEG, VANCOUVER.
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rent mates ou au contraire qu'elles pren-
nent l'aspect le plus glacé. •

Ajoutons avant de finir que l'on a ré-
cemment apporté une simplification et
une amélioration nouvelles aux prcocédés
do lavage mécanique, en combinant des

installations où un seul de ces cylindres
tournants que nous avons vus dans les
machines à laver, fait subir au linge, non
seulement les diverses opérations qui l'a-
mèneront à la blancheur voulue en expul-
sant toutes les graisses, toutes les matiè-
res étrangères qui s'y trouvaient adhé-
rentes, mais encore un traitement qui dé-
truira les germes de maladies que les po-
res du tissu pouvaient contenir. Sans
doute le savon a un pouvoir antiseptique
très réel, mais il y a des microbes qui y
résistent. Et c'est pourquoi, dans les ap-
pareils nouveaux auxquels nous faisons
allusion, et qui sont déjà installés dans
un certain nombre d'hôpitaux, après que
le linge a subi successivement des afflux
d'eau froide et d'eau chaude contenanit les
lessives voulues, le tuyau qui pénètre par
l'axe du cylindre permet également de fai-
re arriver de la vapeur à 120 degrés, qui
désinfecte complètement le linge enlermé
dans le cylindre. •

Le lavage antiseptique vient compléter
heureusement les procédés mécaniques
de lavage, et ici comme partout les princi-
pes d'hygiène se confondent avec ceux de
simple propreté.

PIERRE de MERIEL.

Les Injecteurs Penberthy

réalisent les derniers perfectionnements:
ils donnent toujours satisfaction, ne pro-
voquent jamais de plaintes. Ce sont ceux
que vous trouverez toujours en stock dans
les meilleures maisons, ceux que vous a-
vez vous-même en stock, sans, q.ute, ou,
du moins, que vous devriez av ir. Lisez
l'annonce d'autre part.

Un coin d'Ecosse transporté au Canada.

A 145 milles au nord de Toronto sur la
ligne du Grand-Tronc, on se trouve dans
un les plus merveilleux districts des hau-
tes régions de l'Ontario connu sous le
nom de district du lac des Baies. La ré-
gion comprend une série de lacs conmu-
niquant entr'eux et sur lesquels naviguent
de grands steamers. Ce qui ajoute consi-
dérablement à l'importance du Lac des
Baies au point de vue hygiénique, c'est la
pureté extrême de l'air que l'on respire
dans cette station estivale recherchée des
sportsmen. Le visiteur oublie ses maux
sous son influence bienfaisante, en moins
d'une semaine et il envisage sous un jour
plus favorable le problème de l'existence,
en jouissant des bonnes choses que la
Providence et la Nature ont préparées à
son intention en ce bas monde. Sa brise
matinale vivifiante qui rivalise avec l'at-
mosphère de Pike's Peak, CaliforRie, don-
ne aux poumons un surcroit de vigueur et
de vitalité.

De jolis pamphlets sont envoyés "gra-
tis " sur demande adressée à J. Quinlan,
G. P. A., Grand Trunk R.R. System, Mont-
réal, P. Q.

Vous aimez les toasts

Surtout quand elles sont bien rôties et
qu'elles ont bon goût: vous réaliserez ces
avantages* en répandant parmi votre clien-
tèle l'usage des grils à toasts de Fair-
grieve dont vous trouverez l'annonce dans
une autre page de ce numéro.

JOURNAL DE LA JEUNESSE.- Som-
maire du 11 jûIllet 1903. - La Fée des
lies. - Les Cliff-Dwellers américains. -
Ciels et nuages en photographie. - Notre
aînée. - Les Timbres-poste. .

Abonnements: Union Postale: Un an,
$4.40. Six mois, $2.20. - Hachette et Cie,
79, boulevard Saint-Germain, Pari

Avis de Faillite
Dans l'affaire de

J. B. TRAHAN,
Marchand, Montréal, failli.

Les soussignés vendront à l'encan public au No.
69 rue St Jacques, Montréal.

MARDI, LE 28 JUILLET 1903, A il
HEURES A.M.

L'actif du failli comme suit:
Marchandises sèches . . . . . . . . 9,150 49
Merceries . . . . . . . . . . . . 1,310 05
Chapeaux et casquettes . . . . . . . 13R.57
Tapis et prélarts . . . . ...... 766.65
Confeci ions pour damcs....... . 1,461.13
Mobilier de magasin . . . . . . . . 26.90

$12,884.79
Dettes de livres d'après la liste . . . . 429.16

Pour être venâu en bloc, au maro la livre. Con-
ditions. COMPTANT.

Le magasin sera ouvert pour inspection du
stock, samedi et lundi, les 25 et 27 juillet 1903

L'inventaire et la liste des crédits sont à notre
bureau. Pour plus d'informations s'adresper à

LAMARCHE ET BENOIT,
Curateurs-conjoints, 2 Place d'Armes,

MARCOTTE FRERES, Montréal.
Encantours.

I TERRE A FEUTERRet AMIANTE;
Ciment pour Fournaises.

Tous genres de produits en Terre à Feu fabriqués
sur commande d'après les modèles.

Jones BSs0, Bracondale P.G., Ont.Jones Bros PREs TORONTO) .

E ministère des Travaux publics recevra
jusqu'à vendredi. le 31 juillet, inclusivi -

ment des soumissions pour la superstructure du
nt en acier sur la branche Nord de la rivière

Ottawa, à Portage du Fort, comté de Pontia,,Qué., lesquelles devront être cachetées, adre.-
sées au sousAigné et porter sur leur enveloppe,
en sus de l'adresse, les mots: " doumission pour le
pont de portage du Fort."

On peut consulter les plans et devis au bureau
de M. H. A. ry, ingénieur des travaux de4
hàvres, Ontario, btisse de la "Confederation
Life. " Toronto; au bureau de l'ingénieur resi
dent, chambre 411, banque des Marchands, rue
St-Jacques, Montréal; ainsi qu'au ministère des
Travaux publics, à Otawa.

Les soumissions devront être libellées sur le'
imprimés que le département fournit à cette fin et
devront porter la signature des soumissionnaires.

Un chèque de deux mille piastres (82,000.00). à
l'ordre de l'honorable ministre des Travaux publi ,
et accepté par une banque à charte, devra accoi-
pagner chaque soumission. Ce chq ue sera con fis-
qu si l'entrepreneur dont -la soumission aura été
adce tée refuse de signer le contrat d'entreprise ou
n'exéute pas intégralement ce contrat. .

Le chèque dont on aura accompagné les sou-
missions qui n'auront pas été acceptées sera remis.

Le département ne s'engsge à accepter ni la plus
basse ni aucune des soumissione.

Par ordre

FRED. GELINAS,

Secrétaire.
Ministère des Travaux publics,

Ottawa, 30 juin 1903.
N. B. -Le département ne reconnaîtra aucune

note pour la publication de l'avis ci-dessus, lora
qu'il n'aura pas expressément autorisé cette publi
cation.

L'industrie du blan-
chissage est une in-
dustrie payante, avec
une machinerie pecfec-
tionnée qui facilite le
travail, supprime la
main-d'oeuvre coûteuse
et conserve le linge.

nous l'avons à vote dis-
position.

Envoi gratis du catalogue et du guide du blanchissage.

TROY LAUNDRY MACHIN ERY CO. ltd.
3TTROY, NEW-YORK, CHICAGO, SAN FRANCISCO.

Tous les Marchands progressifs trouvent avantageux d'avoir en stock
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____ PIaqaes de Tole Galvanise(

du Canada de GILBEERTS0
Qualité et Prix Corrects

W. GILBERTSON & CO., Ltd., Fabricants, ALEXANDER GIBB, Montreal
Près de SWANSEA, AigL. Représentant pour le.Canada.
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LES DECLARATIONS DE LORD
LANSDOWNE

Les déclarations protectionnistes de
MM. Balfour et Chamberlain devant la
Chambre des Communes, dont nous avons
donné récemment le texte complet, dit
" La Réforme Economique ", ont eu, tout
naturellement, leur écho dans la Chambre
(les Lords, et, le 15 juin dernier, le Gou-
vernement a été Interpellé sur cette ques-
tion, qui soulève, dans ce pays, une vive
émotion. Lord Lansdowne, Ministre des
Affaires étrangères, avait été chargé de
soutenir le débat au nom du Cabinet. A
son tour, il a fait son exposé de principes,
et il s'est rangé parmi les plus chauds
partisans de 'la politique de M. Chamber-
lain. Il a été plus loin que ses deux col-
lègues, en ce sens qu'il a nettement défini
le terrain sur lequel le Gouvernement an-
glais entend engager la lutte contre la
concurrence- étrangère. Ses déclarations
sont de la plus haute importance.

Lord Lansdowne commence par décla-
rer qu'il faut étudier la question soumise
actuellement au pays avec autant d'at-
tention que d'impartialité, et il s'engage,
en son nom comme en celui de qes collé-
pies, à se dégager de tout parti pris éco-
nomique si des enquêtes sont Instituées
à ce sujet. Il dit aussi que la divergence
de vues manifestée par les membres du
Gouvernement n'a pas le caractère de
gravité qu'on affecte de lui donner; il ne
s'agit pas, en effet, d'un plan prêt à être
mis en exécution, mais d'un postulat qui
doit être discuté, et au sujet duquel, par
conséquent, chacun peut avoir son opi-
nion propre. Mais la question est non
seulement grave, sa solution a un caractè-

re d'urgence tres marqué: " Je n'ai pas
besoin de vous assurer, ui. à ce propos
l'orateur, que nous n'aurions pas lancé
cette question sur le terrain de la discus-
sion publique, si certaines circonstances
ne s'étaient produites, qui nous ont fait
juger qu'une telle discussion s'impose."

Ces circonstances sont, tout d'abord, le
désir exprimé par les colonies d'une en-
tente avec la métropole. Le Ministre rap-
pelle les deux conférences coloniales de
1901-1902, les postulats qu'elles ont posés
-postulats qui se résument en une union
plus étroite de la métropole avec les co-
lonies.- Il est arrivé, même, que cette
question a pris un caractère aigu entre le
Canada et l'Allemagne. Lord Landsdowne
fait alors l'historique du conflit qui vient
de se produire entre les deux pays; il dit
que, depuis 1897, l'Angleterre a multiplié
les démarches auprès de l'Allemagne en
vue d'un accord, mais sans résultat; il
ajoute qu'elle a redoublé d'efforts depuis
que le Canada a riposté par une surtaxe
sur les produits allemands. Au cours de
ces nouvelles négociations, le Gouverne-
ment allemand a annoncé au Gouverne-
ment anglais que: " premièrement, le Ca-
nada est passible de réprésailles de la
part de l'Allemagne, et qu'en outre si, ce
qui est probable, d'autres colonies suivent
l'exemple du Canada, l'Allemagne se ver-
ra obligée de refuser à l'Angleterre le
traitement de la nation la plus favorisée,
malgré le bon accueil que peut faire l'An-
gleterre elle-même aux produits alle-
mands."

Tout cela, fait remarquer lord Lands-
downe, rend la situation déjà assez gra-
ve ; mais d'autres circonstances vien-
nent ajouter encore à nos préoccupations.

L'orateur continue alors en ces termes
que nous reproduisons extellement:

"La forme sous la quelle se manifeste
la protection a changé sensiblement de
nos jours. Certaines puissances ne se
contentent plus de protéger leurs propres
marchés: elles ont donné à leur protec-
tion un caractère agressif qui amène une
invasion des marchés étrangers de la part
de leurs industries fortement protégées.
Soutenues par des tarifs qui croissent
constamment, de vastes combinaisons in-
dustrielles se sont formées sur plusieurs
points de l'Europe qui, non seulement,
monopolisent le marché national, mais
qui aboutissent à une surproduction qu'il
est impossible d'écouler chez soi et qu'ils
vendent à des prix très bas, souvent au-
dessous des prix de revient à l'étranger.
De telles opérations ne sont possibles que
grâce à de fortes primes payées, soit par
l'Etat, soit par ces organisations même;
mais, dans ces deux cas, primes fiscales
ou primes de cartel, le résultat est le mê-
me. Aucune Industrie ne peut lutter con-
tre une concurrence faite dans ces condi-
tions. Laissez-moi vous lire, à ce sujet,
un court extrait d'un ouvrage publié, il y
a quelque temps, par un économiste bien
connu sur le continent.et qui s'est occupé
de la question, par M. Raffalovitch:

" Une telle forme d'exportation devient
"de plus en plus fréquente en Allemagne,
"elle est pratiquée presque dans totites
"les branches qui travaillent pour l'é-
"étranger. Les données suivantes mon-
"trent jusqu'à quel point on' a développé,
"en Allemagne, le système de vendre à
"bas marché au dehors, afin de maintenir
"les prix sur le marché intérieur. Le
"Syndicat des rails vend ses produits 115
"marks en Allemagne et 85 à l'étranger.

T6 600o I0ds ft6Io6rU 60mOaU, LimÎte, HdlmiltO, Gdflddd.
Brise-Pierres, Elévateurs Cribles rotatifs,

Machines à enlever la boue, Machines à Seuls détenteurs du droit de manufacturer et
dresser les routes, Rouleaux. Wagons à e
étendre le Macadam, Charrues pour les vendre au Canada les
chemins, Engins Automobiles et Station Machines "CHAMPJON" pour faire les chemins.
naires, Grattes à Roues et Dragues.

JO H N C H A LL E N, Président et Gérant général. LES MACHINES "CHAMPION" SONT ACTUELLEMENT EN USACE DANS TOUTES LES PROVINGES DU DOMINION
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"Le er en feuilles (tôle?] est vendu 125
"ma a dans le pays et 100 à l'étranger.
"Le Syndicat des fabricants de clous
"vend ses produits à 250 marks en Alle-
"magne et à 140 marks la tonne à l'étran-
"ger- L'absurdite de ce système s'est
"bien manifestée l'année passée pendant
"ce qu'on a appelé la famine de houille,
"lorsque le prix de la houille à coke s'é-
"leva en Allemagne à 18 marks 80, tan-
"dis qu'on l'exportait, au même moment,
"en Autriche, à 8 marks 80. Ce système
"est évidemment très ruineux pour les
"pays où les produits ainsi primés sont
"envoyés, car il trouble et ruine le tra-
"vail national de ces pays. Sous ce point
"de vue on peut considérer et stigmatiser
"l'activité des Syndicats comme une con-

currence déloyale. Le danger de ces
opérations, auxquelles on ne peut s'op-

"poser, a encore augmenté depuis que les
Syndicats de différents pays commen-

"cent à s'entendre entre eux; maintenant
"Il existe plusieurs de ces ententes..., il
"nous semble qu'il serait particulière-
"ment interessant - etudier sous le point
"de vue International ces Syndicats, pré-
"cisément aujourd'hui où nous sommes
"à la veille de nouveaux traités de com-

merce. "
Je sais qu'il a été souvent dit, parmi

nous, que les importations énormes de
produits à bon marché n'étaient pas du
tout dangereuses; qu'au contraire, nous
devrions en être très satisfailts. Je ne
puis, quant à moi, me poser comme une
autorité en matière économique; mais je
dois exprimer mon opinion de profane,
qui est qu'une importation fafte sur des
bases solides est à la longue, une opéra-
tion bien plus profitable, qu'une importa-
tion fluctuant à tout moment sous l'in-

fluence de facteurs artificiels. C'est là
une question bien souvent débattue. Je
suis tombé, par hasard, l'autre jour, sur
un exposé bien éloquent des objections
qu'on peut opposer à l'importation de ces
produits primés à bon marché, exposé
fait par un homme jouissant d'une gran-
de autorité dans ce domaine, et l'un des
libre-échangistes les plus convaincus que
je connaisse. Cet homme, c'est le défunt
M. Louis Mallet. Lors de la Conférence
de 1887, on s'était avisé de cet argument,
que si nous nous refusions d'accepter du
sucre qu'on nous vendait bon marché,
gràce aux primes, nous devrions aussi
nous refuser à ce qu'on nous en fasse ca-
deau, si, par hasard, il se trouvait quel-
qu'un voulant bien nous faire cette géné
rosité. C'est à cet argument que répon-
dit M. Louis Mallet en disant: "Je vais
vous soumettre une hypothèse tout aussi
légitime: si tous les pays avec lesquels
nous sommes en relations commerciales
en ce moment, allaient nous faire ca-
deau, pour une série d'années, de la tota-
lité de ce qu'elles envoient chez nous:
des beefsteaks succulents, de la bonne
farine, d'autres choses excellentes, le tout
gratis comme le suppose notre collègue
pour le sucre, ne serait-ce pas un temps
béni pour les consommateurs en général?

" Mais combien de temps ce présent
pourrait-il durer? Et qu'arriverait-il en-
suite? Une désorganisation de toutes les
industries du pays, une perte immense
du capital national, nos contribuables rui-
nés et, en même temps que la consomma-
tion stimulée par ce temps de Cocagne, la
production atrophiée, le consommateur
anglais démoralisé, amené à la misère.
Ce serait un état dont nous ne pourrions
rous remettre que lentement; et, en nous

élevant, par mille peines, à la conviction
que la seule base possible d'une situation
économique saine et permanente, c'est un
commerce profitable de part et d'autre,
et non pas un échange d'aumône! [Ap-
plaudissements].

" Il mes emble que ce sont là des paro.
les bien sages; et je vois que le seul ré
sultat de cette admission continue des
produits primés envoyés par ces syndi-
cats sera que ces derniers s'empareront
petit à petit du marché, qu'ils détruiront
notre industrie et, qu'après l'avoir détrui-
te, ils eieveront leurs prix pour rattra
per les pertes passées. [Applaudisse
ments].

" Nous avons pris une mesure bien li
portante quant à l'un de ces produits, i.
sucre. Vous vous souvenez des travaux
de la Commission des Indes occidentales
et de son rapport sur l'effet produit par
les primes sur l'industrie sucrière de nos
colonies et sur leur situation économique
en général.

Le résultat de ce rapport a été que nous
avons pris part à la Conférence de Brux-
elles. Ce n'était pas la première fois que
nous allions à des conférences analogues:
mais pour la première fois nos délégués
furent autorisés à édicter des pénalités
contre les sucres primés importés chez
nous dans des conditions qu'on peut qua-
lifier de concurrence déloyale. Cela a été
un grand pas fait en avant. Avant la fin
de la session, vous aurez à vous occuper
d'un bil découlant de cette Conférence.

Mais le sucre n'est pas le seul produit
qui ait procédé par des moyens de concur-
rence illégitime. Les combinaisons et ex-
pédients dont je viens de vous parler st
sont étendus au charbon, au fer, à l'alcool,
aux produits chimiques, au papier et à
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un nombre considérable d'autres indus-
tries. Ces organisations sont le résultat
d'une évolution économique toute moder-
ne, évolution à laquelle je ne crois pas
jiu'aient songé ceux qui ont été nos mal-
tres, lorsque nous avons commencé à é-
tudier pour la première fois ces questions
[Ecoutez]. Je ne crois pas que mainte-
nant que cette évolution nouvelle nous a
atteints, nous puissions nous retrancher
dans nos anciennes positions et nous re-
fuser à examiner les mesures qui peuvent
devenir nécessaires, pour soutenir la lut-
te terrible à laquelle l'industrie de notre
pays peut être exposée. Ayant dit ceci,
je dois aussi reconnaître que d'immenses
difficultés se dressent devant ceux qui
veulent créer un système fiscal pouvant
étre appliqué à toutes les colonies [Ap-
plaudissements de l'opposition] ; j'ad-
mets, avec le noble lord qui m'a précédé
à la tribune, que l'Angleterre a grande-
ment prospéré sous le régime du libre-
échange, et j'admets aussi qu'en adhérant
au libre-échange, nous avons pu éviter un
grand nombre de difficultés, de problè-
mes très épineux concernant les différen-
tes industries de ce pays, ainsi que des
problèmes pouvant mettre en conflit nos
différentes colonies: problèmes tellement
ardus que tout Gouvernement est content
s'il peut les "lénifier" sans songer à les
résoudre dans leur essence.

Mais ayant reconnu tout cela franche-
mert, je me demande quelle espèce de
libre-échange nous devons proclamer en
ci moment. [Applaudissements de l'oppo-
sition] Jusqu'à présent, nous avons con-
sidéré le libre-échange comme une liberté
<importation sans restriction aucune.

iais à mon avis, libre-échange veut dire
plus que cela; et, sans vouloir mettre en

doute ce qu'a dit le noble lord sur la pros-
périté actuelle du pays, j'entends déjà
des murmures qui indiquent une certaine
inquiétude pour l'avenir et qui sont l'ex-
pression d'un certain malaise provoqué,
parce que d'autres pays ont fait des pro-
grès plus grands que nous, et que sur cer-
tains marchés nous ne pouvons plus lut-
ter contre eux avec autant de succès
qu'autrefois. Mais, quoi qu'il en soit, ious
ne devons pas envisager cette question
comme si la prospérité commerciale d'un
pays était la seule chose vers laquelle il
faille tendre. J'entends dire souvent que
l'Empire se base sur les relations écono-
miques, c'est vrai, je le reconnais; mais
en supposant que, tandis que nous cher-
chons vainement des moyens pour relier
plus étroitement nos colonies à nous, ces
dernières s'éloigneraient graduellement
de nous, une telle situation n'exigerait-
elle pas quelques sacrifices de notre part?
[Ecoutez].

Je ne cesserai d'examiner ces questions
d'un esprit tout à fait indépendant, car je
me suis déjà dit que tout changement af-
fectera notre bilan de quelques milliers
de livres sterling. Ce que nous devons
examiner, c'est les sacrifices que nous au-
rons à supporter et ce que nous aurons en
échange de ces sacrifices. Tput cela doit
être attentivement étudié, et il me semble
que ces deux problèmes doivent attirer
dans une égale mesure notre attention.
Pouvons-nous faire quelque chose, oui ou
mon, pour rapprocher nos colonies de
nous? et pouvons-nous, oui ou non, faire
quelque chose pour protéger notre com-
merce contre la concurrence illégale que
je viens de définir? Il se peut que nous
ne puissions agir d'une manière efficace
que dans l'une de ces directions; il se

peut aussi que nous ne puissions faire
que peu de chose, mais je proteste quand
on dit d'avance et sans examen que nous
ne pourrons rien faire du tout. Si j'ex-
posais ma propre opinion dans cette as-
semblée, je dirais que nous devrions, en
tout cas, examiner attentivement nos trai-
tés de commerce, pour voir si nous ne
pourrions les modifier quelque peu dans
l'intérêt de nos coloniese Et, en ce qui
concerne les répressions contre la protec-
tion offensive, je ne puis m'empêcher de
croire que, puisque nous sommes arrivés
à nous entendre pour le sucre et que nous
avons pu prendre des mesures pour nous
défendre contre l'invasion de ce produit
primé, nous ne puissions agir d'uné fa-
con analogue dans d'autres cas sembla-
bles. Et ce qui me soutient dans cette
opinion, c'est que, dans le courant des
deux dernières années, j'ai constaté, à
plus d'un signe, que d'autres contrées ne
seraient pas hostiles à une discussion cal-
me de ces questions. D'après moi, la si-
tuation actuelle, qui nous laisse sans dé-
fense et sans secours, est .intolérable.
1 Applaudissements.]

Je me représente notre situation com-
me celle d'un homme qui, dans un pays
sans loi, est entré dans une demeure où
tout le monde est armé; il n'est pas pro-
bable que l'homme désarmé y sera bien
traité. Mais si nous nous décidons à nous
munir aussi d'un revolver, si nous faisons
voir à tout le monde que nous en avons
un, et que le nôtre est plus grand encore
que celui du voisin, il me semble qu'alors
ou nous traitera avec qQpsidération. [Ri-
res]. Et je dis, en poursuivant la para-
bole, que notre revolver doit être plus
grand que celui de nos voisins, car notre
marché est bien plus grand que le leur, et

VERNIS et JAPANS
SUPERIEURS.

McCASKILL,
DOUGALL
& Cou,

Fabricants

Vernis Standard pour Voitures
"6 6 Bateaux

BUREAUX :

161 SUMMER STREET,
Boston, Mass., U.S.A.

30 RUE ST-JEAN,
Montréal, P.Q.

Avez-vous DES Barils
A VENDRE? +

NoUS RACHETONS les bons
* barils de chêne sain ayant +

contenu de l'huile de Lin,
+ Térébentine, Vernis et +

Huile à machines.

Nous manufacturons r

HUILE DE LIN
+ CRUE et CUITE

"GARANTIE PURE"
CANADA LINSEED OIL MILLS, Ltd.

MONTREAL.



LE PRIX COURANT

si nous faisons mine d'en fermer une par-
tie aux produits étrangers, aucun pays ne
traitera cette prétention à la légère; dans
ce cas nous n'aurons pas besoin de re-
courir effectivement à des mesures de ré-
présailles, et nous pourrons être satisfaits
en songeant que nous avons procuré une
victoire au libre-échange en nous servant
des armes dérobées à l'arsenal de la pro-
tection. [Vifs applaudissements].

L'orateur termine en (lisant que tous
ceux qui se sont occupés, ces jou. der-
niers, de la question, et qui ont liarlé à
ce sujet, lord Roseberry, le vicomte Gos-
chen, le secrétaire des Colonies, M. Bal-
four lui-même ont appuyé sur la nécessité
d'enquêtes minutieuses et approfondies.
Lord Roseberry voudrait que ces enquê-
tes fussent confidentielles. I.ord Lands-
downe montre l'impossibilité de faire (les
enquêtes aussi vastes en leur conservant
un caractère secret: le secret est inutile.
A son sens, il faut, tout au contraire, une
grande publicité au débat, et il termine
en exprimant l'espoir " que tout le monde
y'viendra dans un esprit calme et objec-
tif ".
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LES GISEMENTS HOUILLERS DU
GLOBE

M. Ed. Lozé dont la compétence est si
connue, publie dans l'Economiste Fran-
çais une étude des plus intéressantes sur
la situation houillère du monde. Nous
en -eproduisons les principaux passages:

Les meilleurs facteurs de la prospérité,
telle que les nations modernes l'enten-
lent, les agents les plus énergiques de

leur grandeur sont deux produits miné-
raux: le fer et le charbon. Le fer, parce
qu'il est le métal par excellence des ins-
truments et engins de production et de
domination; le charbon, parce qu'il en est
resté encore <le nos jours,'le metteur en
oeuvre le plus qualifié.

Comment- ce dernier produit est-il ré-
parti sur le globe? Telle est la question
que nous voulons étudier. 4

La connaissance complète de la distri-
bution des gisements houillers dans le
monde nécessite l'achèvement de nom-
breuses études. Très avancées en Euro-
pe, dans certaines parties de -l'Amérique
du Nord et dans diverses colonies anglai-
ses, elles sont encore incomplètes ailleurs
et laissent beaucoup d'incertitudes. D'au-'
tre part, il existe, en certaines régions,
des gisements considérables dont l'impor-
tance est plutôt présumée que réellement
constatée.

Nous ferons, les principales richesses
houillères du globe reconnues, une énu-
mération, en suivant l'ordre d'importan-
ce de la production des Etats intéressés,
sauf à revenir ultérieurement sur les ré-
gions stériles et sur celles faiblement ex-
ploitées ou encore inexploitées.

EtatF-Unis. - Déjà nous avons énumé-
ré dans notre numéro du 21 septembre
1902, les différents bassins des Etats-
Unis et fourni quelques détails sur cha-
cun d'eux. En renvoyant à ce qui a déjà
été dit, nous ajouterons que ce qui, dans
le terrain anthracifère de la Pensylvanie
orientale, fut soustrait à l'action des a-
gents de dénudation, fournit actuellement
la presque totalité de la production amé-
ricaine de l'anthracite. Ces -vestiges de
formations très importantes ne mesurent
plus qu'une superficie de 484 milles car-
rés, soit 1,254 kilomètres carrés répartis
en quatre paquets principaux, dont la pro-
fondeur moyenne serait assez difficile à
déterminer, en raison des variations lo-
cales. Les épaisseurs maxima sont: dans
le bassin Northern de 600 .mètres, dans
l'Eastern Middle de 235 mètres et- dans
le Southern de 840 mètres.

Les richesses de ce remarquable ter-
rain, actuellement le plus productif du
monde en anthracite, monteraient encore,
après déduction des parties exploitées, à
20 milliards de tonnes métriques d'anthra-
cite. Le groupement des richesses en an-
thracite des Etats-Unis devrait compren-
dre, pour être complet, en sus de la masse

dont Il vient d'être question, les produits
à extraire des lambeaux du Colorado et
du Nouveau-Mexique et l'anthracite par-
fois rencontré dans les parties très dé-
rangées de certains bassins bitumineux
et même, de formations lignitifères.

Les terrains bitumeux de la même pé-
riode carboniférienne des Etats-Unis, sont
au nombre de cinq: l'Appalachien, la Nor-
thern, l'Eastern, le Western et le South
Western, qui mesurent ensemble l'énor-
me supeicile de 234, 183 miles carrés,
soit de 606,510 kilomètres carrés. Ils ne
sont pas entièrement développés.

L'épaisseur de la partie Nord de l'Ap-
palachien est dans la Pennsylvanie, de
870 mètres et dans le Sud-Est de l'Ohio
de 860 mètres. Les principales couches
exploitables, dans les différentes forma-
tions, sont en Pennsylvanie de 27, dans le
Marryland de 11, dans l'Ohio de 16. Le
Sud de l'Appalachien varie en épaisseur
dans l'Alabama de 400 à 1000 mètres,
avec, dans différents districts, 12 16 et
24 couches. Le terrain Northern possède
7 couches. L'Eastern a une épaisseur mi-
nima d'environ 400 mètres avec 8 couches
dans l'Indiana, 7 dans l'Illinois et 2 prin-
cipales dans le Kentucky. Les autres ter-
rains sont encore trop peu connus, pour
qu'il soit possible de donner une vue d'en-
semble acceptable. Il n'est, toutefois, pas
douteux, qu'ils soient très largement ap-
provisionnés.

Les terrains bitumeux de la période
triasique semblent restreints à la région
de la Côte Atlantique, ils ne mesurent
que 1,070 miles carrés de superficie soit
2,770 kilomètres carrés. La plus grande
partie du terrain comprend trois couches
principales, le Deep River en possède
cinq.

De nombreux et importants terrains an-
thracifères, bitumineux et bitumineux li-
gnitiques du Crétacé sont en outre situés
à l'Ouest du 10le méridien de Greenwich,
entre ce méridien et le 113e méridien, et
constituent le groupe houiller dit des
Rocky Mountains. Ils sont principale-
ment situés dans le Montana, l'Idaho, le
Wyoming, l'Utah, le Colorado et le Nou-
veau-Mexique et mesurent une superficie
totale de 43,610 miles carrés, soit de 112,-
946 kilomètres carrés, non compris deux
terrains de même formation situés au
Sud-Ouest du Texas.

D'autres terrains houillers bitumineux
et bitumineux lignitiques du Tertiaire
sont disséminés, encore plus à l'Ouest,
dans la région de la côte dit Pacifique.
Leurs superficies représentent 1,050 mi-
les carrés ou 2,720 kilomètres carrés.

Enfin, des formations crétacée et ter-
tiaire des Etats-Unis contiennent d'im-
portantes réserves de lignites. Ce com-
bustible, de valeur appréciable, ne peut
cependant être comparé aux charbons des
terrains précités, principalement aux pro-
duits des terrains situés à l'Est du 100e
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méridien. Ces deux formations crétacée
et tertiaire mesurent chacune une super-
ficle de 55,000 miles carrés ou 142,445 ki-
lomètres carrés, soit ensemble environ
110,000 miles carrés ou 284,89Ô kilomètres
carrés. La formation crétacée s'étend
sur des parties des Etats North et South
Dakotas, Montana et Wyoming. La for-
mation tertiaire se trouve dans les Etats
d'Alabama, Mississipi, Louisiane, Arkan-
sas et Texas.

La réunion des superficies des diffé-
rents bassins et terrains houillers anthra-
cifères, bitumineux et bitumineux ligniti-
ques donne, pour les Etats-Unis, une su-
perficie montant à 280,396 milles carrés,
soit à 726,200 kilomètres carrés. Si on
y ajoute les deux grandes superficies cré-
tacée et tertiaire lignitifères, on trouve
une superficie totale montant à 390,397
milles carrés, soit à plus de 1 million de
kilomètres carrés [1,011,0901 environ le
double de la superficie de la France ou
le dixième (le celle de l'Europe entière.

L'Alaska n'est pas compris dans les in-
dications précédentes. L'étude de ses ter-
rains houillers est encore incomplète; ils
paraissent, pour la plupart, être de forma-
tion crétacée et tertiaire.

Ces énormes gisements sont loin d'être
entièrement explorés, et il subsiste enco-
re des doutes sur certaines de leurs limi-
tes, aussi bien en ce.qui concerne leur su-
perficie qu'en ce qui a trait à leur profon-
deur. Il en est de même " à fortiori ", de
leurs richesses, et les tentatives qui ont

été faites pour déterminer l'importance
de la houille utilement exploitable, qu'ils
contiennent nous paraissent prématurées.
Le nombre colossal de 673 milliards de
tonnes métriques a été cité. Nous esti-
mons, quant à présent, qu'il est préféra-
ble de s'en tenir à la prudente réserve de
l'United States Geological Survey qui,
jusqu'à ce jour, n'a donné de chiffres que
pour l'anthracité de la Pensylvanie orien-
tale.

Les renseignements recueillis sur les
terrains qui nous occupent permettent ce-
pendant de supposer, avec quelque certi-
tude, que les richesses houillères des
Etats-Unis sont considérables et excèdent
de beaucoup celles constatées, jusqu'à ce
jour dans l'Europe entière. Elles ne sem-
blent devoir être dépassées que par les
richesses chinoises et sous la réserve plus
haut exprimée, sans pouvoir préciser de
chiffres, nous ne serions pas surpris d'ap-
prendre que les ressources houillères de'
la Grande-Bretagne, dont il fut fait, de-
puis un tiers de siècle, si grand étalage,
ne représentent pas plus d'un dixième de
celles des Etats-Unis.

On conçoit tout l'intérêt que présente
un tel approvisionnement au profit de la
puissance économique des Etats-Unis, fé-
dération jeune, déjà puissante, entrepre-
nante et audacieuse, établie entre deux
grands océans.

Royaume-Uni de Grande-Bretagne et
d'Irlande. - Une description détaillée des
bassins houillers du Royaume-Uni de

Grande-Bretagne et d'Irlande a été don-
née dans l'ouvrage publié par M. Lozé en
1900. Ils sont, pour la plus grande par-
tie, de l'époque carbonifère. Leur super-
ficie totale n'excède pas 9,000 kilomètres
carrés, superficie bien modeste si on la
compare aux énormes superficies assi-
gnées aux bassins houillers des Etats-
Unis.

En voici l'énumération:
1. Pour l'Angleterre, le bassin de Nor-

thumberland et Durham, avec son exten-
sion sous la mer du Nord, le bassin du
Cumberland, qui s'étend sous le Sblway
Firth entre le canal du Nord et la mer
d'Irlande, le -bassin du Lancashire et Che-
shire, ceux de Manchester et de Burnley,
les terrains de Park Gate, de Steckport,
d'Ingleton et Burton, le bassin du Mid-
land [Yorkshire, Derbyshire et Notting-
hamshire], les bassins du Leicestershire
et du Warwickshire, les bassins du North
Staffordshire, avec quelques petits bas-
sins voisins [Cheadle, Goldsitch, etc], ce-
lui du South Staffordshire ou Worcester-
shire, le bassin du Shrospshire ou plutôt
le groupement des terrains de Coalbrook-

dale, Shrewsbury et Clee Hills, auxquels
nous avons rattaché la Forest of Wyre, le
bassin de la Forest of Dean, celui de Bris-
tol et du Somersetshire avec des exten-
sions au nord et probablement au sud, et
enfin les tefrains lignitifères et anthraci-
fères du Devonshire; à cette énuméra-
tion, il y a lieu d'ajouter la partie orienta-
le du bassin houiller dit du sud du Pays
de Galles, celle située dans le Monmouth-
shire. [A suivre]

I lIm

Nous manufacturons toutes sortes de

Fournaises à Air Chaud
Bouilloires à Eau Chaude,
Fournaises, Poeles de Cuisine,
Ustensiles de Cuisine en fonte.

CLARE BROS. & CG., PRESTON, ONT.
Agent de Montreal : F. P. DRAPER, 46 rue Waverly.

QUELQUES FAITS
AU SUJET DES

TORDEUR S
Un tordeur n'est pas

un jouet: Il est cons-
truit pour accomplir
un travail, et il doit
être construit en con-
séquence. Le linge
mouillé met à une
rude épreuve le tor-
deur, de même que
les ronleaux s'usent à
cet usage.

Et le caoutchouc de
pauvre qualité et mal
soudé à la monture
du rouleau est sans
utilité.

Nos rouleaux sont vulcanisés directementaprès la monture
du rouleau et nous n'employons que la meilleure qualité de
caoutchouc.

Nous ne pouvons pas nous exposer à fabriquer un
tordeur inférieur.

MM. LES MARCHANDS DE FER: essayez une
commande d'essai chez nous.

105 à 111 Adelaide West, TORONTO.
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maison Fondée
au lus9

Médaile d'Or à lEaposition
de Parle 1900

su11erie molerne!
La plus grande Manufacture
du genre au Canada

Fabricants et Importateurs
des meilleurs produits américains et étrangers. Toujours
en mains l'assortiment le mieux varié de

HARNAIS, SELLES ET
ATTELAGES DIVERSES

Aussi toutes espèces d'accessoires pour chevaux: Couvertes,
Fouets, Licoux, Brosses, Etrilles, Etc., Etc.

Edifice. Balmoral,
1902 RUE NOTRE-DAME, MONTREAL.

Le poêle à l'hlule "Staildard"
SANS MÊOHE

EST RECONNU COMME ETANT LE MEILLEUR
SUR LE MARCHE

FLAMM BLECUE SEMBLABLEC A CEJLE DU GA&.

E* %

IL 0

c

Pour la variété des grandeurp, style, le fini et la durabilité,
ils n'ont pas d'égaux.

Thos. Davidson Mfg, Cou

L'ASSURANCE LA MOINS CHÈ~RE
DUI MONUE

Vous est-il jamais VOIsu à l'idée qu'un. cofror " Ca'est laI orme
d'assurance la mischère. Vos livres vos douens vo éores
sont un actif de très haute valeur en cas d'incendie. Ils vous fournissent
un lenau e lote rèlmnt ave leane d'asuranc est baé

o t rne patesrlsrpotq'l coiennt Sahat ce aisivou cven tcetele meiilecoftr qu e ous usiztovr

Un ptteéonme as eprxd'catduncffefort peu réqe ecentane et peut-tre des milir d dollars ac que vus n'ue 5

achtéuncofr-frtà l'éreuv du fe . oe toujours u ofe r
"Cr .Ntrer prte à sept bouret ave garnituren setsotl

plus_ nouveau genre dans les cofrsforts.eth à endii orect s éciez ufuàE
FORD~cý l ETFI O e,10~~~ ~ JOH ST. NRH- HAI TON, OTAB

VERNIS. A

Chaussures Whittemoire
Le "STANDARD " du Monde

Les Plus anciens et les plus grands Manufacturiers de Vernis
a Chaussures du Monde.

Le seul Vernis pour Chaus-

sures de Damnes qui réelle-

ment contienne de l'huile.

Assouplit et conserve. Donne

un magnifique poli. Une fois

essayé toujours employé. La

plus grande quantité. La plus

belle qualité. Vernit sans

brossér, économisant ains

temps, travaillet brosses.

En vente chez tous les Epi-
clefs en Gras.

'oITTE Mo Rý

DRESSING:-

sýýi TE r, 1
LEATHER

COLOR LUSTRE.

LI' IED.,
BâCKEST COLOR

FINEST. DURA BLE
LU S T R 1:

ONLY

WHITTEMOREBROS&CO
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SCIURES ET COPEAUX

Bien que certaines choses soient géné-
ralement connues, nous estimons qu'il ne
faut jamais 'e lasser de les vulgariser,
parce que dans la foule des gens avertis,
il se trouvera toujours quelques person-
nes, pour lesquelles ces choses intéressan-
tes à connaître seront toutes neuves.

Voici que nous allons. reparler de la
sciure et des copeaux, dont les utilisa-
tions pratquos sont toujours à l'ordre
ou jour. Pour les raisons exposées ci-
dessus, il nous a paru Intéressant de re-
produire les observations suivantes, que
nous empruntons à l'Industrie moderne:

Ateliers de travail du bois.- Les scie-
ries, les raboteries et autres ateliers où le
bois est travaillé mécaniquement fournis-
sent comme déchets, de la sciure et des
copeaux qui peuvent, grâce à l'emploi de
grilles spéciales, remplacer quelquefois
entièrement la.-houille pour le chauffage
des chaudières à vapeur et des chambres
de séchage du bois.

A la raboterie de M. Troye, de Bor-
deaux, la sciure et les copeaux des scies
à ruban et des raboteuses sont conduits,
grâce à l'aspiration d'un puissant venti-
lateur, dans une chambre placée au voisi-
nage des chaudières. On fait tomber cet-
te sciure et ces copeaux dans une caisse
ou trémie au fond de laquelle se trouve

une vis san fin, pénétrant, par une de
ses extrémités, dans la boite à feu. Deux
cônes étagés permettent de donner par
courroie, àla vis sans fin, la vitesse con-
venable pour réaliser automatiquement
l'alimentation du foyer. La caisse, ana-
logue comme forme aux wagons à bas-
cule utilisés pour les terrassementg, est
comme ceux-ci, supportée par un chariot
muni de quatre roues; on peut ainsi rem-
plir facilement la caisse en l'approchant
du local voisin où se trouve.la réserve de
sciure et copeaux.

Dans la scierie mécanique Noël et Cie,
à Nogent-l'Artaud, le directeur, M. Henri
Varlet, a reconnu que la sciure du chêne
donne un meilleur rendement comme
combustible lorsqu'on l'emploie douze à
quinze jours rprès sa production; à cet
effet, la sciure fraiche est entassée pen-
dant cette durée de temps sous un han-
gard couvert. M. Verlet a apporté au
foyer du génératepr de vapeur une modi-
fication heureuse qui permet de réaliser
l'emploi économique et rationnel de la
sciure comme combustible; il est arrivé
à assurer le fonctionnement d'un généra-
teur semi-tubulaire à bouilleurs de 250
pieds carrés de surface de chauffe avec
une dépense journalière de 8 verges cu-
bes de sciure.

'ft Des essais ont été tentés pour fabri-
quer d'et brinluettes avéc la sciure de bois.

Parmi les procédés qui paraissent avoir
donné les meilleurs résultats, nous cite-
rons ceux employés par quelques scie-
ries d'Autriche et de Suède. En Autriche
la sciure est chauffé à sec, jusqu'à ce que
les éléments goudronneux qui doivent
servir de matière agglutinante soient au
moment de se séparer; de là la sciure
passe sur des plaques de fer chauffées à
la vapeur et irrive dans une trémie qui
la conduit à la presse servant à faire les
briquettes.

A Fagersta, en Suède, on utilise com-
me matière agglomérante le goudron pro-
venant de gazogènes. La pâte formée de
87 p. c. de sciure de bois et de 13 p. c. de
goudron passe dans une presse qui la
moule en briquettes de 11-2 pouce d'é-
.paisseur. Un mètre cube de briquettes
obtenues vaporise, d'après MM. Colomer
et Lordier, autant que 0,760 verges cubes
de charbon.

Un usage plus récent de la sciure et
des copeaux de bois consiste à les traiter
dans un gazogène à distillation renversée,
tel que le gazogène Riché, dans le but
d'obtenir un gaz convenable pour le
chauffage et la force motrice. A cet ef-
fet, on place les copeaux et la sciure dans
des cornues verticales fort longues, que
l'on charge par le haut et que les gaz du
foyer viennent surtout lécher par le bas,
où la température atteint son maximum.

LES ENREGISTREURS
DE CAISSE , ---- LLWI OI

(CASH REGISTERS)

INDIQUENT

Correctement
et Exactement'

LES DÉTAILS COMPLETS DE

Toute Transaction

Il n'y a pas d'autres Enregistreurs
qui fassent cela.

Ecrivez et demandez des renseignements particuliers.

BUREAU ET ENTREPOTS:

78-80, Rue King Est,

TORONTO, Ont., Can.

---- ---------------- ma

Machines de MeFPill, pOurF coup et foFmer 10

pas de vis des tuyaux

Fonctionnant à la main

ou par motemr.

Manufacturées par

The Merrill ig. co.

Toledo, Ohio.

THE FAIBANKS

COMPANY
747 Rue CRAIG,

MONTREAL. •

SEULS AGENTS

POUR LE CANADA.

Un fort stock de ces machines en magasin.

Demandez Catalogues et Listes de Prix.
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PRIX OOUEAITS-XOWMBAÂL, 23 JUILLEt 1903.

Antimoine
La i ........................ 010

Articles en broche
1%s P.C. de la liste.

Balances
Warrant Standard, 40 P.

et Champion 502P.0.
Fairbanks @tand ard P5.0.

té Elehelisu, SSep. 0.
Barlattes

Boevtng, monture en acier, No 0, B. 03
No 1 $8 60, No2 $9.00 N o
*io.6o, ïo4,*1l2.d, NO 5,$i6.00
pourmouturseon bolia, o de moins

su a liste cl-haut. Livraison de la
manufactwe 08 P.C., on magasin à
Montréal, 5l P.C. Terme. 4 mois ou
a P.C. 30OJouve.

OolletadessOu, 85 pco. de la liste.
Blanc de Plomb

Pur.............. 100 Ibo 26
no1................" 8E?'

N ................ 450
Nes................." 412',
NO 4................." 375
Doeantors Spal(oruaexéiur

opaprifad;1'lbxta::
7010 5 .... 10

Escompte: par quantité d'Une tonne on
une seule livraison 10 p. c. et pour quan-
tités moindres ô P. o.

Boulons et Noix
Boulons àvoitureFneray, (03.05 2.0

. Il ordinares 50P.C
et . machine, ÏOet5 P.C.

Tire-fonds 70P p.
Boulons à lisse, ôt P.0.
Blancode boulons, 50OotS 2..
Boltnsàdarme 0t et5ôp -c.
Neix, Carrées, M o 8 de la lite
NOIX, hexagones, moins 8

5
.ce de la liste.

Doalonsàbandage 66%2.0.
Boulons à poéle, 6 'e P.
Noix. on lots de 60 lb, 14c par lb extra;

pfourmonde 50 lb, %goxtdra.
Briques réfractairesà

omgis ..... le mille 17 00 22 0O
Anglaise$ ........... Il .1le00 22 00

Broche
Aler dun pour embouteillagle, motel"s b~

lais, sonnettee,e., 17% P.C. surlsi 6
CUIvre jaune.................8 0 P.C.
Copper (cuivre rouge)...........60 "

Broche gelvan liée
No 5 ........... lae100lbo 370

.9............. d 250dé10............... d 320
11.................. 325
1112 .............. .s 95
4'18 .............. .' 2 75
Il14 ............. " 39875
dé15............... e 425
dé16...............'t 4 50
dé17............... 4 4 95
dé1e.............. . ô620

Poli, Brùlé et Huilé.
Nu Oà9...........l10NOlb 250
té 'Il ..... 2 50

déil ....... 268
S. ....... 2 70

dé 1 ........
te 4 ...... 380

96 16 ...... 3 05
94 18 ...... 1120

Brulé; p. tuyau.. 100 bo ô555 7 00
moins 10 P.C.

A foin, on aecter, Nom 18, 13% eot 14,
oupés de longueurs, os. 20 p. c.
sur la liste.

Broche barbelée6
Galvanisése..........1le1001Ib 2 30

'. plain twist.. Il 2 80
.4 f.o.b. Cleveland, $2.67', les

100 Ibo pour moins d'un char et $2.45
pour lot d'un char.

Broquettes. clou. etc.

Broquettes pour boite à fromage, bleuies
85 et 12', p.o

valise, noires et étamées 85 p. 0
àtaRliebleues, qo et 15P.

'étmées, 80 et 20 P.c
en brie 40 P.C.

" cuM=e.blus endos. 80 P.C.

4 leSuèdes bleues et éta-
mèe, booss 800et10 V.O.

Broue"een douadne, 75 P.
si à qua s ce farine, *ec. 35 p.c.

suri'e ligte.
Olouodetonnelier 40 p.o.sur laliste.

Cable. etc.

Boit Nannis....Base lbe. 0 14'
British menue.... " .. .. 12
sisal .............. " 0 1132
L'athyarn simple .... " C il
L'athyam double .... 011% l'
Jute................" 008
Coton..............Ilb.O 1 4

'n à O 15't
Canistres à Ldait

40 p.c. de la nouvelle liste.
Cervelles

.o.b. Montréal, Toronto, Hafmilto, Ilon-
do, t-Jean et Hlalifax

Pr= o !Ec 20«p.0. i 75 O000
4 50 0 00

h4 *i 425 0 00
" 7-18 ù < 00 4 10

4. 19 . 000 8 90
Chaines

8-1e NO 6 .......100 Ibo
3-16 exact ô5... 4

Id exact a8....

si...............
5_16..............

le.............
S-...............

................

................

]E lot de Char 100 de mocmi.
Chainos à Vache ........... ec.

di formant on dehors ....
Perremens de chaine à vache.."
chaînes à traitea.......
Jack Chain on acier, simple et

double.................. ex.
Jack Chain su cuivre, simple et

double'..................ex.

il 50
1000
9 50
900O
7 50
10.
4 00
4 10
4 00
3 85
3 70
S 60
8 55
a 50

40 V.O.
85 PIC.

45 e.

402.C.

502P.0

.Chaudière. gaivaisdcg
PatronDufforin, lads. 2 20 2 il) 2 80
'Cuvettes galvanisée.. O Go 0 00 0 00

Ciment
Américain .... baril 2 20 2 do
Canadien Portland .....i 90 2 2S
Anglais le .... 2l 21 925
Belge .. i... 70 1 95
Allemand 64 ... 2 25 2408Hydraulique Canadien. 1 35 i e0

Ciseaux

B.6 W. niekelés sec. 60Op.e.
seymoura, se. S0Oit 10 P.O.

ciseaux de Charpentier

Sooket, Pramlng à lirmer

Wsrnock~, 70 P.C.
P .àWextra, 60, 10 et S p..

Clous à Cheval IC"
No 9à14 ............ parlbh 020

"S ...................... " 0 22
57 ...................... t

.................. 08

ecompte 40, 10 et?',l p. a.
Bettes 25 Ibo chaque.

Clous
Cloa di chevaL

No? ..... ..... LOOjs. 24 0
NO 8 ............. "12 00
No 9et 1 ......... I 22 00

Uscmpte 55. c-. le qu&l.
8.57 in p. o. 2@quai.

Bottes de 1 th., )e.. net entra.

CIo~e coulg à chaud.
P.o.b. Montréal, Toronto, Hamilton, Lon-

don, Halifamx et 04.Jean, N. B.
Pris de base $2.40 par lot de char

$2.45 pour moins d'un char.
Del 0e.... 100ltbs. 245

8 '%à4 ..... i 25as'.% Il... 2 e 2
219 à 28 ".... 260

s,...se 78
" .A. hl278:::eli é..... e 3 10

1 dé dé 4 t

COUTELLER IETole Galvanlisée *-RDERS
"QUEEN'S HEAD", la meilleure-et la plus durable. 1* R DGSP
"FLEUR DE LYS", ne le cede qu'a la "Queen's Head."

Chaque feuille des deux marques, Parfaite-

ment garantie.

EN VENTE CHEZ'TOUS LES MARCHANDS DE GROS.

0-R~ TNNEE

:nm vete ax le picipales msosde Ferronneries on gros.

In'y en a pas de véritable sans cette

Marque lExaot.

JAMES HUTTON & CO,, Montreal.
Seuls Agents pour, le Canada.

Nous invitons les pro
priétaire de moulins à
farine, de moulins à soie-
et autres de nous faire
parvenir leur adresse et
Uneus leur enverrons par
la malle, le Catalogue et
un échantillon. de grain
mnoulu uar la moulange
Chamnpion, niodèle 1902.
Aucune autre ninulange
n' doale la'CAMPION.

lor ouIr perfection
e le. lus éý. conoiniuîue-

riment peuli,lC, toute
espbce dle gril.

tS. Vessot & Cie.,
S*'' Ieuls manufaeturiers,

JOLIETTE, P.Q.
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PMUI3ÂT-O!SL 28 JUILLET 190

L oues à finir. li
L oft............18 85Ibo

....... 100h 8651 etî'u ::: ..... 840

le ....... l a10

Ooaéquarts.
1 \M~ce......100 lis. os 370

N". ~ ~ .0se a20
Oioua à river.

I pouce...100 Ibo. 8 95

isé à 1"4 ... 4 340

'et- er le 110uM
etud'cs t a sumo us. 6

la p. oitres10 00à -dis 1 Opouce.65
01~u de broo&&

FVo b. Montréal, Gansnoqe Toronto H>.

3..7.b. IIgaZce Mn lots de chans.
Pua do base III Chai S240 et peur moins

d'lm char 12.46.
1 pouse, NO10,prix net,l100Ibo 870
t 4 NolS 8 H 45
LI No 14 3 " 10
1' go ola 285

1% oNo 1 285
19 Noi 10 2 975

2* N:O' 0 Il: 26

Es clve 50P.C. sur la imée.
colle

Commune ........... 18h0 08', 009
ronh meos............O il O 12
Muat"ho tra............ 018 020

eflaffine .............. 0 22 00Coepm ................. 0 O 0020
Corde à Chasuls

15 elle la lb.
Coudeis

Ronds pour tuyLaux pottes...don 1 50
BS I ordinaires. "I85

Couplets
slvre, Ret sur 1 à liste.
Faste I. Pr 60 a0

Coupuffe
ft. 006.. ulse. P.0.8. montéa.

Courroies
Extra, 00, 10 et 0BP. 0.
etakdard 70 P.

Couteaux àk Foin
80, et 10 P.C. deola loste.

Crampes
Gailvani"ée..........- -100 Ibo a 0O
unies....................'I 2 g0
Crampes pour net à clôtur 40 p.&.

Crampes de Jalousie
Toutes grandeurs.... O OC O OC

Cuivre
fn lingot............l b. 151, O 15%,
la bure etan feuile, 14 à800.. lOp.o.
Feuilliesdamss2 x4. 1h0 22 02
Tube nase........... :...... O 28

znoîumee
WrLUaàti 80 Iboet plus....... h0 il
Ray Enddon 801Ibo et pins;.*...lb 0 091,
Brook$80 Iboet plu .... tb0 09 010

Zquorme
Ver No 4 .............. lados 245

le 494 .............. .4 a25
Adier 60, 10 et aP. 0.

Manin
ltrl......... b. 0 as 03sait

Lamb and Ploq-

ftarre1looatra 00
Etoupe

Navy ................ le100 Ille ô 50
U. I. lavy ........ 4. O0
Plumbers .............. l 3 25

E1viers
Acier et galvanisé, 451P.C.

Clark, 40 P.@.

Oold Ment No 2............. dos 7 00
Wright NO 8 ............... " .. 80
Ordinajl..................." 4. jOC
Dsshboibd CEB ............ .. 90C
NO ....................... .. 575
Peinturés Sio lxtra par don.

Faucles
50, 10 UtIS P.C. deola liste.

Cordagtaes, Ficelle à Lier, ficelle d'Emballage
DE TOUTES DESCRIPTIONS

Ilmufactur6esai

CONSUMERS CORDAGE CORI
MANILLE

Cablle,
Corde à noix,
Corde à bellots,
Corde à foin.
Corde à peaux,
Corde goudronnée,
Cordes à lignes

dormantes, Eto.

RUSSE
*atline goudronné
Spunyarn goudronné,
Lignes dormantes

goudronnées,Cordes à voiles,
Cordes de

jardiniers. Etc.

LIMITED

SISAI
Cablle,
Corde à ballots,
Corde à foin,
Corde à peaux,
Corde fabriquée à

la Main.
Corde à pulpe,
Corde à ilpler,

JUTE
Corde à matelas,
Corde à écorces,
Corde goudronnée
Corde à olocos,
Corde à licous,

Etc.

EMPIQUETAIE
RUSSE - ITALIENNE - JUTE

Cordes à lattes, marque "16Lioni.'
Cable de transmission, 14Red Thread."

L_,- Ficelle d'empaquetage et Corde à Matelas,
Corde de Chanvre Anglaise garantie pur manille,

Toutes les marques tavorites de Til à liens.

Frauix
Guamatee............laoo. $1000
Ilivor Steel Graa Sctes 9 0
OuStaael Grain 18th,*~ S50
Ehceloroceave ..... 7 50
Fine jadis Steel......... 4, 7 2b
Clipper Scythes .......... * 4 Ca
Bush SMytheso............" 6 50Cast Staal............. ... " 5

FPerbiano
Au Charbon - Iiaways un allai

Bus
I1x 20,buse... 450 4 75

X. Extra pal et par oie. 071
(Caisse do 112 fouille,

108 Ibo, But).
Au Coke - Lydbrook ou égal

10, 14 x20, base... 42la 4 50
(caisse de 112 feuilles,

108 lhe, net)
Au Charbon-Teins-Dean ou égal
IC, 20 x28 ........... 750 7 75

(Calme. de 112 fouilles,
210 the, net).

Feuilles Perbieno pour b3ulloiroo.
(Caisse de 560 Ibo). la lb
11, 1. zoo0, ause2 00 006',ol

Pouilles étamées
72 a Ouage 24 *... 007 007',

4 Il 26 .... 0 0712 009
" " 28 .... O O8 O OS',

Fer et acier
Fer marchand barrolOCbs.000 200
Feri W .4 4 000 225
Fer pour fousà cheval Il 0 00 2 25
Ponnulld mine 1% à Spas Ba".. 28goAcier àlbaseBse ......... 210 2 25

Ilbandage........... 2 20 2 80
.4 machine.................8 

00.4p ne...........260 290
resr..... ........... 800

la lb
outil TFrth &Co. 0 121 0 13

JsssoI, ..... O OC O l3
IBlak Dilond et

B.C ....... 008 011
landorson.... O OS O8 12

Fers à Cheval
F.O.B. Montréal

No 2
et plus.

Légeretpesat..le qit 3 65 :p90

Fm &nsDot......... .. 8390 41la
New LIshi Pattuin. le 3o d os
retherwegh N c i....... B 36
FmeIl Toe wflt"IlNonsOlà4. .. il60
Pmr assortie de plus d'une grand aur et

bari, 10o exr parboug.
y.0. B. Montios

IIooldp on fer, le 100 lb .122
"4 e OflcIer I ::,1600

Toms à repus»e
msrctt4Nos55............ct 0 70

No 50N. W. P.... Il o72

Fae à, souder
1 ..................... lall 029
SIbetlu.................. .. 0 7

Fontes
Canron.......tonne.. 21 00 22 0U
Calder ... ......... l. (000 00 00
Carobrol............000 000 O
GI.ngamncb . .. 0 0O OC OC O
Uuinmerle&... .. 00C00 00O0
Uldiand No 1.. 14 .. 0 00 O 0000

4 go 2.. Il .. 0000 000on

Fourches
A foin, taumr, etc., 10 P.C.

Garlaiturs de Canistrea à lai
25 P.o. de la lise.

Gaisse à ]Roues
Ordinaire ...... ar 5 75 6 O0

lèrequaité...... 1 OC0 15 Ot,
Orates

Jardin, mortier, ec., 60 P.C.
Hachettes

Canadienne, 40 à 42 P.

Herminettels
20 P.C. d'eeomite.

Huile et divers
Buine de CasiorBEst lndiaulb O 7' Ol 81

Commerciale 140 O O 9
le gallon

Huilalmoral .... ..... 000 00
,joliedeolrue.......... 0i O5 40
sous Olive Pure .... 000 1 20
Huile de pieds de bSuf .... 006 O0OC
Rails deloup marnraf..O O6

le pallie0 45 0 S«

MONTREAL

Lorsque vous desirez avoir

LES MEILLEUR ESIl..IIll

Courroies de
_Transmission

Obtenez nos prix poux, nos

Courroies de Transmiission en véritable Cuir
tanné au chêne

La ST. LAWRENCE SUGAR REFINING Co. vient
justement d'acquérir de nous une 'courroie de
36 pes, 3 plis, la courroie la plus massive au
Canada.

De K. MoLAREN,
751, rue Craig, ne-ne MONTREAL
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iUlle de lin ou(net cash) O000 O 53
Ballede lin bouillie .... O 55 Oe 58
mai. de Térébenthine Il O 74 O 76
Ueuremramm n. ..bri 0 03 450
oaltar .............. " 000 4 00

Piteh ................ 66000 1 00
Instruments aratoires

00 p. o. de la lista.

Câble %........... la d.. 00 0 1 16
Ile%........... . 000 000

44esqt% ..... l 000 0 00
cuir1Poo,........." 0 00 890

.4 e e........" 000 4 50
Javelle ........... " 000 2940

Limes et Râpes
Globe, 75 p. o.
Blackfllamond 800et ô P.C.
argot We - -rIoet1I P. 0.

i am, 7 p. . c
Didton, 70, 10 et 10 P.C.
Arcade, 75p.0o.
xezey et vout, 75 p. o.
Me Clellan, 70 et ô p. c.
Relier, 60, 10 et 10 P.C.

manches de Fraulx
l0 oP. a. de la IlIse.

Mastie
gooenx en brl ........ 1001hbn 1 80

6.moins d'un brI... é . 1 95
Vuelen brI................. 92 10

qrt de 100ou200 Ibo 225
aalte de 25 Ibs ..... I 290*' 12%, Ib,.........." 9 50
moins de 100 ]bc.. 44 2 75
Mèches de tarières

gRumeur OO et p. c.
Sockford, 50 et 10 p. o.
Jenning's Gen.. net sor la liste.

Mèches de Lampe
60 P. o de la Ilste.

Mèche@ de Vrilles
Clark......................06Of 0 90
Diamoud ......... ........ 1 00 1 50

Métal ant-Iriotion
andeusA................la lb 0927

8 .......... 021
.4 0 ................ I 011lle

magnolia ................ O 25
Prlonoleas metel......... O 022

lyracuse Smeltlnu works
Alumian, geaulue ........... <0 45
Dynamo.......................O 029
Spéciale......................O0 95
Alufinum O9Sp.ca. pur Syracuse. O 60

Mfeulews
2 p0ug5%.éO à200 Ibo... là tonne 20Ô0

1,et 1% Pouces 40 à 200 lb. la
ironse...................924 Go

Moulins à Viande
Américain&s.... piéce. 1 25 ô CO0
Allemands......... I 1 15 90

Munitions
CaPB B B om. le mille, net, $1.4il.
Cartouchea, Amger R. Y. le mille, .51,81.71'

Dominion I. F. 60 stliP. .
0. y. 30 P. o.
« 1 "Sporting 16P.

<' Amer Il 46

0. P. Sporting, ajonter 5 p. o. à la liste.
Caps B. B. Amer, d40p. o.
Oartouchel blanches Trap 25 p. c.

"chargées Trop 80 p. o.
en civre 65 p. c.

Cartouceae Chargées Canadiennes:
Pondre noire 12 gangs, le mille $15 00

Il 10 " 16 00
"blanchel2 20 SU

" "10 2 250
Cape à cartouches Dom. 80 p. c.

Nipples
Ex. 70p. . sur laIlste.

Outils enmbois
Etablia 50 p.0o. de la liste.
Menuisier, 40 p. c. de la lote.

Papier à Bâtisse
Jaune ordinaire .... le rouleau O 40
Noir .. ...... " 045
Goudronné.......: 100 lbo 41 85
Papiàtai. ... l tonne 45 00

à coiv. rouI.29plis 000 0 90
.. Il a pli$ 0 00 1 15

Papier Sablé et ECmeri
Dominion Olint 47 19 p. c.
Sablé B et A.,40 et 5p o.
Emert, 40 P. c.

Peintures préparées>
Paoe,................. le gallon 1 25
seconde qualité........... 1 10

Peintures en huile
Ceanre de 25 Ibo la lb

Rouge vénitien .......... O OS 0 00
Ja ne brume ........... 000 0 00
Golden Ochre.............O0 00 0-06
Vert Impérial français.O 014 O 16

CO!TLBURS 100 Ibo
Blanc de plomb sec .... 600 7 60

BROCHEsIDE CUIVRE
pour

Ligues de Télégraphe,i
Téléphone,
Trolleys,

et Transmissions,
*Ronde,

Carrée,
et Rectangulaire

pour
Machines électriques.

BROCHE DE LAITON
en tous genres

et
pour tous les usages.

Bouge de rari, Red Lest, 60 ôo s sIl Vente., anglais ... 1 00 9 00

B.. rouge.................. 1 50 0
Blanc de OUR» ........... 050 O es

Pentures
Ja'oiui Parker, 50 et Io p. a.
Pesant«sen Tetsdhap, 4pc., la lb O OS

S 4 0 05

'10 et plus lb 005
Légéres en T et dtrap, O5, 10 et 2', p.c.-

Pentures à gonds
6 à 10 pouces,... .la100 lb. d 80
19 pouce, et plu....... .9 a 50

Pierres
Waahlta .......... lal]b 0 00 000
Hindust*n........... 000 ô500
Librador ........... " 000 000

Plaines
voiturier. 60et Io p.0o.

Chrentier1 70 p.a
Plaque eairpour Bouilloires
1... ................ 9250 2608-16 .......... 260 270

se iplus .... 9 20 2 60
Plomb

Saumons...100 Ibo Il60 875
Barres.....4 005 0 04
Fouilles ........ " 00414 0 04d,
Tuyau, oe 85 p.0o. sur la liste.

Plomb de ochasse
Oroinaire ............. 100 lb. S 50Chilled................. 7 00
Buck seul..............." 7 50
BIlI.. .................. 800o
Moins 17% p.0. F.&. b., Tcronto, Bsmllton,

Montréal. London, Sit-Jean et Halifax.
Poids de Chassis

Sectional ............. lel100 Ibo 2 05
Ordinatre......... ........ 1 50

Poignées de Godendard
a. D. No 3...........lapaire 0 00

NoS5............. I 000.4No 6 .............. .O 0Go
Ecynton ............... . O 20

Poudre
S. 8. sans toUmée Shot Gn 100 lb.

ou moins ............... laIbo O085
1000 Ibo ou plus ............ " . 080

net se jours

Bateaux
Acier et fer mWalléble 609.0. o
Boit 25 p. c.

BROCHE UNIE
Recuite,

Recuite et Huilée,
Etamée, Cuivrée,

Clous de Broche,
Articles en broche polie,

Vis à bois,
Petites chaînes,

Crochets porte - chapeaux
et habits,

Clôture de Poulaillers,
Crampes pour barils.

Stores, Lits.

Broche Galvanisée
Broche barbelée,

Crampes unies galvani-
sées pour clôtures.

MANUFACTUBRE PAR

Dominion Wire Manf'g Co., Ltd.
Bureau PrnlpgI: Bâtlise. nouvelle Copze 1 ne, liIOIRE

RUE BT-NICOI» L
Téléphone à grande distance dans toue lea départements.

L H. HEBERT ÂLF. JEÂNNOTTE

NOUS OFFRONS...
Ficelles'a Lieuses de

485 pieds,
500 -pieds,

600 pieds,
650 pieds.

FOURCHES PÂTENTEES A FOIN.
CHÂRRIOTS, CHÂRRIOTS

pour Fourches.
POULIES et CÂBLES

Nos prixr-oomme toujours-s«ont corroots.

Le H. HEBEET
Ferronneries et Quincailleries en gros,

297 et 299, rue St- Paul, MVontreal
-- - - - - - - - - - - - - -

]Rivets et Palatres
Riveta en fer, noirs et étamée 60 et10 PO. o
Palatres Cuivra, 80.et10 p. c.
Extra Io. par lb sur riveta en fer peur

bottae Carton 'g lb.
Riveta en cuivre d5 p. o. et en boites de

carton 1e. extra par lb.
Roulettes de porte de grange

la don la paire
Acier .................. 000 000
etearne ue......... .. 000 000

Log-ôPoo........... 000 0 00

N.ol 0 pds... 000 000
Nol92, lu0Pd$ ... 000 000
No Id, la pd...00On 000

ailLan ...... le pled 0 00 0 00

Egoines Disaton, 129%a p. 0.
I. et D., 40 P. c
GodondardDisston le pied O 86 0 55

0et D., 85 P. o.
Serrures

O&S&aUeM0es,éOet 10P. c. de la liste.
sagle, 110 p. c.

SoudureSerre leet legrantit .... lh o2o
I .commerciale..lb O 19

Finies........................o 18
Soupières étantées

40 p. c. de lallete.
Tarières

Esc. 60et ô p.. sur la liste.
TAle d'acier

Nos 1 à20....i1OOlbe 925 2 75
Tôle galvanisé du Cana"a

Dominion Orown, 52 fouilles, Si 50 à 4 76
50 l. 475 à5ô00

Tôle galvanisée
100 thé qtlees
Gomel; Amer àlad

169120 ........... 000 375 88
229à24............ a75 400 4 00
26G .............. 400 425 425
28 G................ 425 4 50 4 50
28 G3 américain équivaut à 26 G anglais

Fleur de Lys
16G .. ........................ 3 0
99194......................... 875
26..................400

95....................425
Tôle notre

il 2gayse........ie 0oepi40
24 *,. *..O** " 0 945
26 .......... 000 2950
9 I "....... 000 2955
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Tôle noire du Canada

52 teuils$ demi poIl.... I 70 2 so
60 feuilles.......8029

Tourne-à-Gauche
Unoo.n et Whittlng.............86 95

. Tuyaux à, Bouilloire
l' oo.................... pe 0 12
2 "............" 013
2% ....................." 0 10

4 .............. " 025
Tuyaux de Poele

4 et 0 pouces .... 100 feuilles 7 0O
4t .... " 7 50

Tuyaux en Fer
Tuyau noir

's...........10 00es 60
'se........ ........ " 2 75
Io .......... ......... 8 00

1........... 52
IL'........ .. 740
2'........ .. 8990

s....... ............ a5
as............

1% ................... , 100

ill................." 12 15
2 ................. " 1870

Escompte de ô à 7 % Pc. suiv, quantité.

Vernis .le gallont
Voture a 1 ............ 290 8 80

bog ......... 800 900

(201d sise .......... 30 40
Meuble extra......240 2,40

i ol 1 6.......10 200
Fini ... .............. 270 310
Dear.« ... ........ 330 870
Shella.cblant........... 3 00 3 50

64 orange.......... 250 2 75
Mceuble Brwi .Tapan..1 80 2 0
Voruht àharnit..gaI. O Go 1 g0

4 ' .... des. Io 10 2044àtuyau' .gal0 00 0
standard V. N. Y., à finir. 4 0 6800

il ,1 àgrain 3 0 4 60
8 . à polir 3 50

vis à BOIS

Téte ronde Il............ 82',
Tête plate, cuivre.,.............. 80
Téte ronde... .................. '75
Tète plate, bron» e............... 75
Tôte 'onie.Il................... 70

vis à Machins
Tétas Plates, 26 p .0. de la list.

rondes, 2Of c.ý1
(star)

Endessona de 28 pouces 50 pde 100 pdl
unis................. 190 3860

2804b40 ............... 190 8 89
4100..........000 4560

î1 o..........0 00 4 75
810Et70 ............... 000 5 20
71080............ dý 570 6 00

apeiter........0ISObo ô75 $00
Zinc 0-en feuillés

BrlS5owt ......... 1OOlneS625 8 50
Moins d'un brI... " & 0 0ou

Charbons
Prix de détail par 2000 Ibm

purnace..........................o6 50
RW..g...........................8675
Siove........ ............ ô75
Chemut....:::..'...............8 75
Walsh...................... O OS0
Ohio Hocklng .................... O 0O

25o pir tonne de moins Pouir livraison
en mal.

scotch Steam au char ...... O 00 000
(,harbon de forge..........O Go 00 *0 00
ok.. P;.r haldron.................O 0 (

Importal Varnish &Color Co.
ToBoaTo

VerMI@
Elaetisie, cen. d'un gal. ......... 83 00
Grassitine. 80cor finish, le gai ... 2 75
Mapie [cetf Coach enamnels:
Grandeur 1, $1.20 ; 2, 70o ; 3, 40 c chaque.
Heénderson & Pott@ Co' Ltd

MoNTranA
liarque Il Anchor"I
Peinturfs prpazées.............i1 25
Bi ancs de plomb pur....... ..... 5 25
Brandrani B B Gouainle.........8I 50
Brandram BB Decoratlve.... 86 00
Brandramn No 1 ............... 5 50
Butailt àchapeaux depaile.O 84

Prix de détail. Bois durs
préne à3 Poces 10m ......................... 2300 8o00

r 1 àl4 pouces do ....... ................ 2000 3000
M«er ô5.ôa 6x ,O7 a78 E8 do.........................83000 8800

lhable 1 à2pouces do......................... 4000 45 00
Orme 1 â2pousoest (dw do ......................... 45 00 5000
Noyetendre 1 à2pouces do......................... 3500 4000
Ooonner 1à 4pouces do ................. . ...... 55 00 7000
Bois blancl1àépouc0 do Go.......000...
Obèe à 2pouces roue do Go........ sooo10
Ohtn16 2 pouces blanc do..................... 68000 70000
ohéneo aauré do .......................... 10000 125 0011

pin Bois de Service Prix en grose
I pouce utrip ahlpping n 8 à le pieds le M .... $1500 1S Go
lit, 1l'et e2Pouces shippingu ui do do ........ 15560 1860
1 PouceixiIppiugceulsidtagg de doc........ 1800 2190O
114, 1% et2pe do do do ........ 2100 28 00

pouce quet %marchande do do.....240 Go 4 O
i'îet 

2 
ps do do do........:26 50 8850ô

$ oc îicltrip, etc.»No 2 do do ......... 000 1000ic

l'a2 - et 2ca de do do ........ 850 10 50
:-foeillulNol1 do do ....... 1200 1400

1,'et 2 pc do do do ....... 12 50 1450
8 pouce@ do do do ....... 10 00 120%do do No 2 do do ........ 700 800

Spn#6-1pouce Mll cuil 5 à 9 pieds do ....... 1000 12 on
111 et 2 pooesain cmli do do ....... 1000 1 200
8 polices nifl cui do do ....... 11 00 1300
1,t'eli et 2 pouces qualité marchande do do ....... 14 GO 1800
Pruehe-1, 2 et 8 pouces deo........ 1200 1400
Colomages en in, 2 xISx 3et sx4j-auz chars do ........ il1 00 18 00
Latte&-lérequâtîté le mille do ........ O0 00 S Go

26me do do do ......... 000 2 50

Char.pente eni PM
dolSà2dpleds--3x8t8x Il
de 25 à O do do do
deSlàSS do do do
de18à24 do 8u12à3z14
de 25àS30 do do do
de 31 à85 do do do

Dois carré--pu
de 18 à 24 pieds-d S à il Polices carrés
de25 à 0 do do do
de 81à 3b du de do
Ie 18 à24 do de12 à 14 pouces carrée
d:25 à 30 do do do
e3 il &S do do do

Charpente eni preohe
de 17 à 30 pieds Juaqu'à 12 pouces
chtar ta en épinette

do do rouse

00 00 2GO0O 3400,
0000 24800
00 00 28 0
0000 280o

00O 00 280

00 00 24
2800 300
28 00 8 0O
24 00 28 00
32 00 8500

do......... 18 00 2200
do........1800 2200
do....... 28 00 8800

CHASSE ET PECHE
Maisons de Campagne 111

C'est maintenant le temps de faire vos arrangements pour
la saison d'été. Pour $ 500vous pouvez a'cheter un

$25.0 beausite pour une mai

son de campagne dans la REGION DES LACS dans le
nord de la province de Québec au milieu des LAURENTI-
DES, i5oo pieds au-dessus du niveau de la mer.

LE CHEMIN DE FER

Le Grand Nord du Canada
est en voie d'ouvrîr un nouveau pays: une heure et demie
de MONTREAL, quatre heures de QUEBEC et d'OTTA-
WA, onze heures de TORONTO, Etc.

Pour plus amples détails, s'adresser àt

Guy TOMBS
Agent Général du Fret et des

Passagers,

QUEBEC, Can.

DE QUELQUESh
MARCHANDS

Salomon a dit dans sa précipitation: "Toues
les homme% sont menteurs'a Il ne le pensai XI
ras. Il était simplenment furieux contre un
tomme au point qu'il y inclut tout le reste. 7

Ne nous laissez pas commettre l'brreur de
Salomon. Nous devrions extraire de notre »
expérience toute la sagesse qu'elle contient et
NOUS EN TENIR LA

Autrement nous somîmes aussi situpidles que le chat qui s assit sur une plaque
de poèln chaude. Il ne s'y remiettra jamais sur une plaque de poèle chaude; cela
montre son jugement. MAIS IL NE M'ASSDIERA MEN£ PLUS SUR UNE PLAQUE
FROI DE.

Maintenant, certains marchands ont eu de fortes déceptions récemment avc
des systèmes de livrets à coupo9 s qu*un leur aviait reuréstentés conmoe absolument
corrects comme compte et fabriqués aussi bien que n'importe quels autres; mais
Ils nel'étaient pas et vous ne saurez pas ce que c'est qu'un livret à coupons par-
tait jusqu'à ce que vous ayez essayé les livrets à coupons de Allison ou les livrets
de compltes Allison. Les deux sont boute; l'un de ces livrets convient aux uns,
l'autre répond aux besoins des autres marchands.

Nous faisons en ce moment des quantités de gravures pour les marchanuds qui
epoient nos livrets en grandes quantités. Nos livrets sont tenus e tc a e
obers; noue nous ferons un plaisir de voue en envoyer un échanîtillon gru.touit.
Le nom d'Allison sur un livret à coupons est prlui-mêm~e un e garantie de

perfection.
Prix des Ly*res à Coupons d'Allison, on français on en anglais

NON NUMÉROTÉ~S
Moins de 100 livr-es à la fois -- 5a chacun
Pal' 100 " .4'e 6
Par 500 64 10 g

NUMÉROTÉS
Moins de 100 livres à la fois - cS chacun

-Part M0 " 6.
Par 500 ri~

IPABRIQUE PAR
ALLISON COUPON COMVPANY,

EN VENTIa A LA INDIANAPOLIS, Ind.

LIBRAIRIE BEAUCHEMIN 1

Seu Agent pour la Province de Québec. MONTHEAL

Rivioros,
Lacs et
Montagnes.
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J. T. WING & CO.,
Windsor, Ont.

MANUFACTURIERIS DE

métal au Graphite
pour grandes vitesses 1
de J. T. WING.

Il n'y entre rien d'inutile.
Aucun Ingrédient utile n'est
laissé en dehors. Si votre
marchand ne peut pas vous
le '0ourr enoez-nous l'or- i
dre diremnt. FabriquA
au canada.

Prix: 16 et. la livre. -

MEss- J. T. WiNe & Co.,
Windsor, Ont.

Amherst, N.*E., 6jan. '03-
Mxsizun&-En réponse à

votre estimée du 2 courant,
nous avons essayé l'échantil-
lon de métal, reun de vous,
avec de bonb résultats.

Veuillez trouver Inclus no-
tre commande pour une tonne et la première
expédition est requise immédiatement, vus que
nous attendons son arrivée. Vos dévoué,

RHODES, CURY & CO,, LrD.,
par Ueo. T. Douglas.

BORNES-
FONTAINES

A INCENDIE
DE

KERR
ln-

BOBINETS DE
VANNES

Sont
Les Meilleurs

Ecrivez-nous

pour les prix

-. The Kerr Engino Ce ilt
WALKERVILLE, ONT.

THE JOHN MORROW MACHINE SCREW COR
Manufacturiers de LlmItod

Vis à grosse. tétés, Vis à demeuré, Vis spéciales
frraisées, Tenons pourengins, etc Zorous décou-
pé à froid dans toutes les variétés de finition.

Fournitures de Bureaux-...&,-
'ps, Cabinets en Métal

X à l'épreuve du feu,
à Cartes, Pupitres Hauts,
Iger Cabinets-Bibliothèques,
à Cartes, en Sections

Systèmes d'Inde

Systèmes de Lec

The OFFICE SPECIALTY M FG Co., Limited
Succursale: 1744 RUE NOTRE-DAME, MONTREAL. Bureau Principal: 77 BAY ST., TORONTO

a i

SADER H WORHXanufactiiers deCOUBROIES EN I
Marchands de Courroies en Caoutchouc et de Fournitures de toutes sortes pour Manufactures.

P. S.-Si votre fournisseur ne vend pas nos Courroies, adressez.vous directement à nous.
TORONTO: 9 Jordan St. Coin William et Seigneurs, MONTREA L.

- w n

Jy ]m'a IA~ O
BECPE*SZNTANT DES MKAZUFACTURIES DE

USTENSILES en GRANITE FRANÇAIS, FOURNITURES de CABINETS pour
PLOMBIERS, PELLES à NEIGE en ACIER, GLACIERES, POELES et FOUR-
NAISES, TOILE METALLIQUE ET BROCHE GALVANISÉE ET BROCHE À
CLOTURES, TOILE METALLIQUE POUR MOUSTIQUAIRES, CÂBLE DE
FER, FERBLANTERIE, EMAIL ET SPÉ9CIALITÉS EN TOUS GENRES.

422 et 424, RUE SAINT-PAUL, MONTREAL
ilI -

i
1
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Pendant la semaine terminée le 18 juillet
1908

MONTREAL-EBT
Quartier Lafontaine

Rue Rivard, Nos 80 et 82. Lot 1202-55,
avec maison en brique, terrain 20 x 70,
supr 1400. Jos. Martin à Camille Langlois,
dit Lachapelle; $2000 [58263].

Rue Saint-Denis, No& 291 et 293. Lot
832-2, avec maison en pierre et brique,
terrain 24 x 125, supr 3000. Wm Hy Edge
à Roméo Houle; $13000 [58289].

Quartier Papineau
Coin des rues Dorion et DeMontigny.

Lot pt 559, terrain 5 x 52, supr 260 vacant.
David C. Drysdale à Ed. Chaussé; $194
[.8249].

Quartier St-Jacques
Rues Lagauchetière. Nos 175 à 183 et

Beaudry, Nos 149 et 151. Lot 352, avec
maison en brique, terrain irrg supr 3153.5.
La succession Charles O'Neil à Edouard
Laurin; $4300 [582441.

Rue Amherst, Nos 257 et 259. Lot 774,
avec maison en brique, terrain 21 x 64.6,
supr 1355. Omer W. Legault à Home Gua-
rantee Administration Co. ; $3300
[58254].

Rues ±iarclay, Nos 12 à 28, et Notre-
Dame, Nos 1176 à 1190. Lot 54, avec
maison en brique, terrain, supr 16300. Ri-
chard Bolton et Geo. B. Cramp à The Ca-
nadian Pacific Ry Co.; $22000 [58265].

Rue Saint-Christophe, Nos 41 à 45. Lot
530-2, avec maison en pierre et brique,
terrain 23.4 x 70.6, supr 1644. Wm H. Cox
à Marguerite Lanthier; $4500 [582701.

Quartier Bt-Laurent
Avenue du parc, No 4. Lot 62, avec mai-

son en pierre et brique, terrain 28 x 106
supr 2968. Flora F. Franklin épouse de
Geo. F. Cooke à la succession Wm A.
Hastings; $3500 [58215].

Avenue du Parc, No 4. Lot 62, avec mal-
son en pierre et brique, terrain 28 x 106,
supr 2968. La succession Wm A. Hasting'
à Flora F. Franklin épouse de Geo. F.
Cooke ; $3500 [Promesse de vente].
[58246].

Avenue du Parc, No 12. Lot 65, avec
maison en pierre et brique, terrain 26 x
106, supr 2758. John Ban M. Leod et al. à
George A. Leslie; $4500 [58276].

Quartier Bt-Louis
Avenue Hôtel de Ville. Lot pt 761, ter-

rain 34 d'un côté, 38 de l'autre, 12.9 d'un
côté et 12.5 de l'autre, vacant. Albert P.
Pigeon à la Cité de Montréal ; $220
[58248].

Quartier Ste-Marie
Rue Fullum. Lot pt 1461-3, terrain 23 x

2.6, vacant. Jos. N. Perreault à la Cité
de Montréal; $17.25 [58247].

MONTREAIrOUEST
Quartier St-André

Rue- Sainte-Catherine, No 2786. Lot pt
1653-17, avec maison en pierre et brique,
terrain 20.4 x 116, supr 2320. William
Mann à Moïse Ritchot; $5000 [138007].

Quartier Ste-Anne
Rue Shearer, No 41. Lot pt 867, avec

maison en brique, terrain 20 x 50. James

Reilly à Michael Miggins; $2000 [1380111.
Rue Notre-Dame, Nos 2592 à 2606. Lots

1-4 indivis 1108a, 1109, 1110, 1111, avec
maison en brique, terrain, supr 5661. John
Malone à Mlle Johanna Malone et al.;
$2705 [138017].

Rues Conway, Nos 82 et 88 et Britania,
Lots 473, 474, 1-2 S. E. 475, 498,1-2 N.
497 et le mobilier, avec maison en brique,
terrain 75 x 100; 1 do 50 x 100. Henry
Hastie à Wilbrod Philias Beaudoin
$4572 Li8020].

Quartier Bt-Georges -

Rue Université, No 261. Lots 1822-74 pt
1823, avec maison en pierre et brique, ter-
rain 57.6 x 152. Paul Lacoste à James
S. Evans; $9000 [138009].

Quartier Bt-Joseph
Rue Workman, No 100. Lot 5, avec

maison en brique, terrain 30 x 80. Rév.
L. O. Harel et al. à Francois-Xavier Ras-
toul; $3175 [1380141.

Rue Chatham, Nos 86 et 88. Lots 3-4 in-
divis 201-3 et 4, avec maison en brique,
terrain 20 2-10 x 114 6-10, supr 2314; 1 do
20 4-10 x 114 6-10, supr 2337. Johanna Ma-
lone et al à John Malone; $2705 [138018].
HOCHELAGA ET JACQUES-CARTIER

Quartier Duvernay
Avenue Duluth. Lot pt 12-9b, terrain

24 x 7 4-10 vacant. Ferdinand Larocque à
la Cité de Montréal; $111.80 [101819].

Quartier Hochelaga
Rue Frontenac, Nos 290 à 296. Lots

166-440 et 441, avec maison en brique, ter-
rain 44 x 80, supr 3520. John Macintosh
et Geo. Hyde à Jean Arthur Brulé; $3200
[101842].

Rue Iberville. Lot 166-372, terrain 22 x
80, supr 1760 vacant. Wm Hy Edge à Ro-
méo Houlé; $500 [101907].

Quartier St-Denis
Rue Saint-Denis. Lot pt 209-5 ,terrain

25 x 24 vacant. J. Adélard Ouimet à la
Cité de Montréal; $180 [101817].

Rue Saint-Hubert. Lot 325-203, terrain
21 x 75, supr 1575, vacant. Stanislas D.
Vallières à Jos. Gustave Duquette; $500
[101829].

Rue Saint-Hubert. Lot 7-667, terrain 25
x 105.3 d'un côté et 105.2 de l'autre, supr
2630 vacant. Villeneuve Frères à Nap.
Gingras et J. A. S. Monette, " The Rosen-
kerd Piano Mfg Co."; $300 [101841].

Rue Labelle. Lot 1-2 S. E. 8-750, terrain
25 x 1017-10, supr 2544 vacant. The St.
Denis Land Co. à Georgiana Doré épouse
de Frs Herm. Desautels; $190.37 [101852].

Rue Huntley, No 418. Lot 8-533, terrain
50 x 100 vacant. The St. Denis Land Co.
à Louis Houle; $525 [1018551.

Rue Marquette. Lots 339-60$ et 606, ter-
rain 26 x 118, supr 3068 chacun vacants.
Stanislas D. Vallières à Jos. Gustave Du-
quette; $700 [101900].

Rue Saint-Hubert, Lot 7-667, terrain 25
x 105.2 d'un côté et 105.3 de l'autre, supr
2630 vacant. Nap. Gingras et J. A. S. Mo-
nette, " The Rosenkerd Piano Mfg Co." à
Clovis MoÉin ; $200 [101903].

Rue Huntley, No 524. Lot 1-2 N. 8-524,
terrain 25 x 100 vacant. The St. Denis
Land Co. à Napoléon Lahale ; $262.50
[101905].

Rue Prenoveau. Lot pt 271a, terrain 20
x 80, vacant. Wilfrid Bessette à Roméo
Houlé; $500 [101906].

Quatrier Bt-Gabriel
Rue Ryde, Nos 95 et 97. Lots 3338-10,

3339-3, avec maison en brique, terrain 26
x 78.4, supr 2045.4. Frank Munro à Dou-
glas Armour; Pas de prix mentionné
[101849].

Rue Charlevois, Nos 767 et 769. Lot pt
N. O. 2761, avec maison en bois et brique,
terrain 28.3 x irrg, supr 3249. Flavien Ba-
rillière à Jean Baptiste Bourdeau; $2000
[101885].

Quartier St Jean-Baptiste
Rue Rivard, Nos 224 à 230. Lot pt S. E.

15-443, avec maison en brique, terrain 40
x 70, supr 2800. Aimé Dufresne à Anthi-
me S. Archambault; $3500 [101835].

Ste Cunégonde -
Rue Albert. Lot 464, avec maison en bri-

que, terrain 45 x 80. Alphonse Hamelin à
Alexandrina Papineau épouse de Samuel
Patenaude; $2100 [101822].

St-Louis, Mile-End
Rue Saint-Urbain. Lot 1-2 N. 11-464, ter-

rain 25 x 100 vacant. The Montreal In-
vestment & Freehold Co. à Louis Demuy;
$250 et autres considérations [101823].

Rue Clark. Lot 1-2 N. O. 11-447, terrain
25 88 vacant. The Montreal Investment
and Freehold Co. à J. B. Maxime Simard;
$450 [101828].

Rue Clark. Lot 1-2 N 11-397, terrain 25
x 84 vacant. The Montreal Investment
& Freehold Co. à George Couture; $273
[101872].

Rue Alma. Lot 10-1735, terrain 25 x 72
vacant. Honorine Mélançon épouse de
Jos. E. Parent à Rose de Lima Collin vve
de Nap. Plessis Bélair; $100 [1018731.

Rue Saint-George. Lot pt 11-963, 1-2 N
11-962, avec maison en brique, terrain 47
x 76; 1 do 25 x 76. -Frédéric Clément à
Dona Clara Charest épouse de Jos. Arth.
Guilbault; $1400 [1018741.

Rue Alma. Lot 10-1742, terrain 25 x 72,
vacant. Hon. Louis Beaubien à Adélard
Paquette; $137 [101876].

Rue Suzanne. Lot 10-2068, terrain 23 x
86 vacant. Hon. Louis Beaubien à Ana-
tole Allard; $219.25 [101878].

Rue Saint-Laurent. Lot 1-2 S. 11-1144.
terrain 25 x 84 vacant. Hormisdas Cour-
tois à Isaïe Dugas; $450 [101880].

Rue, Saint-Urbain. Lot 11-569-1, avec
maison en pierre et brique, terrain 25 x
80. George Lebel à Cyprien Gélinas
$3100 [101882].

Rue Waverley. Lot 11-792, terrain 41 x
88 vacant. Cyprien Gélinas à George Le-
bel; $800 [101883].

Avenue Hôtel de Ville. Lot 1-2 N. O.
137-226, avec maison en bois et brique.
terrain 21.3 x 73. Jos. Arthur Guilbault
à Fréderic Clément; $1500 [101889].

Westmount
Rue Melbourne. Lot 244-32, avec mai-

son en pierre et brique, terrain 50 x 100.
George Hy Cornell à Hon. F. E. Gilman:
$5500 [101836].

Outremont •

Avenue McCulloch. Lot pt 22-75, ter-
rain 50 x 150 vacant. The McCulloch
Land Co. Ltd. à Wilfrid Richard Leroux;
$1125 [101857].

Côte Bt-Paul
Rue de l'Eglise. Lot 1-2 N. O. 3407-7,

terrain 31.51-2 x 132.8 vacant. François-
Xavier Berthiaume à Ephrem Charland;
$800 [101831].

Avenue Davidson. Lots 3912-243, 244,
245, terrain 25 x 82 vacant. La Cie des
Terrains de la Banlieu de Montréal à
Abraham Benoit; $675 [101891].

Notre-Dame de Graces
Lot pt 184. Daniel Jérémie Décarie à

Edward Donald; $26160.60 [1018871.
Sault-auz-Récollets

Lots 228-376 et 377. Jean Baptiste Pé-
loquin à James Thos, Dwane; $1800
[101818].
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Rue Saint-André. Lot 488-106b, terrain
25 x 80. Alphonse Lebeau à F. X. Lebeau;
$100 [101848].

Lots 299-28'à 33. 64 à 68. 129 à 135,
170 à 173. Emélie Ménard épouse de Jé-
rémie Dufresne à Gordien Mênard; $225
[1018971.

Et-Laurent
Lot 195b. Maximin Laframboise au ré-

vérend Herm. Lecourt;, $200 [101825].
Lots 343a-145 et 146. Leslie H. Gault

à Charles Tait; $200 [101888].
Lachine

Lot pt 369. Mathilde Legault dit Des-
lauriers épouse de Noé Cousineau ès-quaI.
à Emma Julien épouse de Albert Saint-
Onge; $3000 [1018621.

Lot 683. Joséphine Lampron épouse de
Pierre Raiche à l'abbé Joseph T. Savaria;
$250 [1019011.

Droits de succession dans le lot 957.
MNartine Bélanger, veuve de Joseph Jutras
à Cléophas Saint-Aubin; $960 [101902].

Longue-P ointe
Lot pt S. 0. 12. Sarah Larkin WilIson

épouse de Geo. Grant à Jos. Aimé Papi-
neau; $10000 [1019091.

Pointe aux Trembles
Lot pt 234 et mobilier. Napoléon Mer-

cier à Narcisse Beauchamp ; $3000
1101895].

Voici leb totaux des prix de ventes par
quartiers:

T afontaine-------15,000.00
Papineau- -- -- --- --- 194.00
Saint Jacques -- -- -- 34,100.00
Saint Laurent -- -- ---- 11,500.00
Saint Louis -- -- -- --- 220.00
Sainte-Marie- -- ------ 17.25
Saint-André- -- ---- 5,000.00
Sainte Anne............ 9,277.00
Saint George -- -- ---- 9,000.00
Saint Joseph -- -- -- -- 5,880.00
Duvernay -- -- ------- 111.80
Hochelaga -- -- -- -- --- 3,700.00
Saint Denis- -- -- ---- 3,357.87
Saint Gabriel -- -- -- --- 2,000.00
St Jean Baptiste - --- 3.500.00
Sainte Cunégonde - --- 2,100.00
St Louis Mile End - 8679.25
westmount -- -- ----- 5,500.00
Outremont -- -- -- -- -- 1,125.00
C'ôte Saint Paul -- -- --- 1475.00
Notre Dame de Grâces - 26,160.60

$147,897.77
1,(,s lots à bâtir ont rapporté les pri1x

suivants
L.es lots à bâtir ont rapporté les prix

suivants:
Rue DeMontigny, quartier Papineau,

711-18e le pied.
Avenue Hôtel de Ville, quartier Saint-

I.c>uis, 48 9-16e le pied.
- Rue Fullum, quartier Sainte-Marie, 30c

If' pied.
Avenue Duluth, quartier Duvernay, 63e

le pied.
Rue Iberville, quartier Hochelaga,

29 2-5c le pied.
Rue Saint-Denis, quartier Saint-Dents,

.1(1( le pied.
Rue Saint-Hubert, quartier Saint-Dents,

Il 11-15e le pied.
Rue Labelle, quartier St-Denis, 7 8-17e

le pied.
Rue Huntley, quartier St-Denis, 10 1-2e

le pied.
Rue Marquette, quartier Saint-Denis,

Il 2-5e le pied.
Rue Prénoveau, quartier Saint-Denis,

.311-4e le pied.
Rue Clark, St-Louis, Mile Ei1d, 20 9-20e

et 13e le pied.
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24f74 du 2476 Pue Ste-Cathop4ne,

Le Tordeur Moderqe
Ulm uP

Rouleaux de haute qualité spéciale. Chaque
rouleau porte étampé le mot "Spécial"1 et
est garent« pour 3 ans. Ce sont des tordeurs
de longue durée, faciles à manoeuvrer.

Fabiquée par
J. ]EL CONNOR & SON, Ltd.

OTTAWA
Agents commerctaux:

DELORME FRERES.
OS, rue Demreels, MontiCal.

Rue Aima, St-Louis, Mlle-End, 6 11-20e
le pied.

Rue Saint-Laurent, Saint-Louis Mile-
End, 21 3-7e le pied.

Rue Waverley, Saint-Louis, Mlle-End,
22c le pied.

Prêts et Obligations Hypothécatrea
Pendant la semaine terminée le 18 juil-

let 1903. le montant total des prêts et o-
bligations hypothécaires a été de $635,-
466 divisés comme suit, suivant caté-
gories de préteurs:

Particuliers--------31,441
Succesbions--------19,000
Cies de prêt---------- 564,225
Assurances- -- -- -- ---- 10,000
Autres corporations --- 10,800

$635,466
Les prêts et obligations ont été consen-

tis aux taux de:
4 pour cent pour $325.
4 1-2 pour cent pour $12,000.
5 pour cent pour $700, $1300, $1500,

$2000, $2500, $3000, $4800, $5000, $6000,
$6600, $10000, $14000.

5 1-2 pour cent pour $1800 et $2500.
Les autres prêts el obligations portent

1 pour cent d'intérêt à l'exception de 2
sommes de $300, $500 et $40,000 à 7 pour
cent et $300 à 8 pour cent.

M. Erie Mann, architecte, prépare les
plans e devis pour les réparations et mo-
difications suivantes qui seront faites à
la bâtisse Standard, rue St Jacques: Ins-
tallation d'un nouvel ascenseur électri-
que, nouveaux appareils de chauffage, dé-
corations des murs, etc.

M. Eric Mann, architecte, prépare les
plans et devis pour les modifications et
réparations que M. A. D. Fraser, fera
faire à son épicerie, rue St Jacques.

MM. Huot & Payette, architectes, ont
accordé à MM. D. Houle & Cie, le con-
trat général pour les modifications et ré-
parations que la succession J. Masson,
fera faire, a une maison portant les Nos
313 et 315 rue St Paul.

MM. Huot & Payette, architectes, ont
accordé les contrats suivants pour la re-
taurations des magasins, situés rue No-
tre Dame, Nos 1617 et 1619, dont la suc-
cession J. Masson est propriétaire: char-
pente et menuiserie, D. Houle & Cie;
couverture et plomberie D. Ouimet.

M. Jos Art. Godin, architecte, a accor-
dé à la Phoenix Bridge Co. le contrat du
fer pour les deux magasins que la suc-
cession D. B. Pease de Toronto est à
faire ériger à Valleyfield.

M. Jos. Sawyer, architecte, a demandé
des soumissions pour les modifications
ainsi qu'une allonge à la station de pom-
piers, au carré Chaboillez.

Permis de Construire à Montréal
Rue St Antoine, No 35a, modifications

à une maison; coût probable $200. Pro-
priétaire la succession Guy [5611.

Rue McCord, No 9, modifications à
une maison; coût probable $12. Proprié-
taire Thos Moore [5621.

Rue Cuvillier, No 411, une maison for-
mant 2 logements, 25 x 30, à 2 étages, en
bois et brIque, couverture en gravois;
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coût probable $1150. Propriétaire Wm.
Bédard [563].

Coin des rues Drolet et Marie-Anne,
modifications à une maison; coût proba-
ble $40. Propriétaire N, Chaput 15641.

Rue Beaudry, Nos 224 à 228, modifica-
tions à une maison; coût probable $40.
Propriétaire Elzéar Prévost [565].

Rue St Laurent, No 1185, modifica-
tions à une maison; coût probable $350.
Propriétaire la succession J. O. Ville-
neuve. [566].

Rue Huntley, près de la rue St Zoti-
que, une écu-rie, 18 x 19 et un hangar 19
x 26, à 2 étages, en bois et brique; coût
probable $350. Propriétaire L. A. Ma-
thieu; entrepreneur Pierre Légaré [5671.

Rue St Jacques, Na 257, modiýfications
à une maison; coût probable $550. Pro-
priétaire Roswell Fisher; entrepreneur
Geo Roberts [568].

Rue St Jacques, No 224, une bâtisse,
formant des bureaux, 38 de front, 37 en
arrière x 84, à 10 étages, en granit et
pierre de sable Ohio sandstone, couver-
ture en gravois; coût probable $150,000.
Propriétaire Bank of Ottawa; architecte
Howard C. Stone; entrepreneurs Wm.
Grace Co.

Rue Sanguinet, No 527, modifications
à une maison; coût probable $450. Pro-
priétaire Louis Filiatrault; entrepre-
neurs A. Chenevert & Cie. [570].

Rue Wellin'gton, modifications à une
bâtisse; coût probable $1,000. Proprié-
taire Athletic Association; entrepreneurs
Denman & Bethume [5711.

Rue St Cbarles Borromée, No 136, une
écurie en bois et brique, 14 x 15, à 2 éta-
ges; couverture en gravois; coût proba-
ble $200. Propriétaire H. Lamontagne.
[572].

Coin des rues Milton & Elgin, une syna-
gogue, 55 de front,33 en arrière x 86, à 3
étages, en pierre et brique; coût probable
$14,000. Propriétaire Austrian & Hun-
garian'Co; architecte J. H. Bernard; en-
trepreneurs Latreilfe Frères (573].

Rue Aylwin, près de la rue Notre-
Dame, une maison formant 3 logements,
25 x 38, à 3 étages, en pierre et brique,
couverture en gravois; coût-'probable
$2000. Propriétaire Elle Pepin [5741.

Rue Shannon, Nos 54 et 56, modifica-
tions à une maison; coût probable $75.
Propilétaire Moïse Brabant [5751.

Rue Victoria, No 10, modifications à
une maison et additon d'un allonge de
36 x 52, à un étage, en brique; coût pro-
bable $2000. lrpriétaire M. C. Foley;
architectes Finley & Spence; entrepre-
neur E. Gauthier !576].

Rue Peel, No.210, modifications à une
maison; coût probable $1000. Proprié-
taire Colonel F. C. Henshaw; architectes
Finley & Spence; entrepreneur J. W.
Wilson [5771.

Itue Beaudry, arrière, No 639, une écu-
rie en bois et brique, couverture en gra-
vois; 15 x 24, à 3 étages; coût probable
$600. Propriétaire N. Landry [578].

Rue Garnier, Nos 57 et 59, une maison
formant 2 logements, 25 x 35, à 2 étages,
en bois et brique, couverture en gravois;
coût probable $1500. Propriétaire O. Bé-
langer; entrepreneur A. Rousseau 15791.

Rue St Hubert, No 1631, une écurie,
16 x 20, à 2 étages, en bois et brique, cou-
verture en gravois; coût probable $200.
Propriétaire Louis Renaud; entrepreneur
Frk. Touchy [580].

Ave Laval, No 13, une allonge 13 x 20,
à un étage, en brique; coût probable
$600. Propriétaire A. E. Labelle; entre-
preneurs Mercure & Leblanc [581].

A.RIACINE&GCIE

Marchaldki Sèches'
Wmials

DU TOUTM BOBT.

840 et 8s Re St-Paul
- ET -

111 it lii l lu Cuilmoi

CLOTURES DE BROCHE TISSE
Manufacturées au Canada.

Celle qui se vend le mieux parce qu'elle donne le
plus de satisfaction.

Clôtures américainesdecampagne pour Chevaux
Bétail, Moutons et Poro. Tous les genres et
hauteurs, hauteur de 20 à 53 pouces avec supports
à chaaue 12 ou 16 vouces.

$am

Clôtures Ellwood pour campage, ferme et pe-
louses. Six variétés: hauteurs de 46 à 58 pouces.

Si vous ne pouvez pas obtenir les célèbres clô-
tures " American " et " Ellwood " de votre four-
nieseur, écrivez-nous et nous vous aiderons,
THE CANADIAN STEEL E WIRE CO., LIMITED

HAMILTON. Canada.

Bennett laRRfa6turig Co.
(SUCCESSEURS DE J. S. BENNETT)

Boîtes d'Etagères et Cabinets
Patentés de Bennett, pour

FerrolEerie,
GrOcries,et

Iachnis 1
ie Grains
etllreuisteslo
556 DUNDAS St.,

TORONTO.
DEMANDEZ NOS LISTES DE PRIX

Ave DeLorimier, No 386, un hangar,
10 x 13, à un étage, en bois et tôle, cou-
verture en papier goudronné; coût proba-
ble $10. - Propriétaire Wm. Delorme.
[582].

. GÇOMMEECIAR
PROVINCE DE QUEBEC

Cessions ,
Montréal - Caumartin, Ed. boulanger.

Mallickson, M. commerçant.
New Richmond - McColme W. mag. gén.
Roberval - Martel, De J. B. modes.

Décés
Coteau Station - Doucet, P. épicier, etc.
Montréal - Clément, A. restaurant.

Labelle A. restaurant.
Thompson, Ed. restaurant.
Meloch, Wm. boucher.
Renaud, N. hôtel.
Richot, R. boucher.

Curateurs

Montréal & Joliette - Piché, E. G. à Sur-
pass Shoe Dressin'g Co.

En Liquidation
Montréal -Strathcona Rubber Co.

Dissolutions de Sucitits
Coteau Landing-Lalonde, O. & Cie..

commerçants.
Montréal - Hymans & Abraham, tail-

leurs.
Laurence & Benoit, contracteurs.
Beaudry S. & Co. contracteurs.
Farron & Fulford, commerçants.
McMann, F. & Son, agents; une nou-

velle société est formée.
Queen Medicine Co.
Desautels, L. & Co. commerçants.
Tuck, Geo. & Co., une nouvelle socié.

té est formée.
St Martin - Monette & Saumur, contrac-

teurs.
Fonds d Vendre

Montréal - Trahan, J. B. nouveautés.
St François, N. E.- Fortin, De B. hôtel.
Windsor Mills-Roy, E. T. mag. gén.

Fonds Vendus
Grondines-Audet, O. mag. gén; à 51c

dans la piastre.
Montréal - Langlois, O. épicier.

Canadian Stamp Co.
Québec - Amyot, Geo. E. articles de fan-

taisies.
Ste Louise - Blanchette, P. mag. gén; à

551-4c dans la piastre.
South Durham - Arthur & Côté, mag.

gén.
Incendies

Labelle - Provost, A. moulin à scie.
Louiseville-Lafleur, X. hôtel; ass.
Montréal -Galarneau, Jos. H. écurie de

louage.
St Faustin -Fyfe, W. C. hôtel.

Nouveaux Etablissements
Maisonneuve - Leduc & McCallum, con-

fiseurs.
Montréal-New-York Steam Laundry:

A. Mireau.
Anon Publishing Co.
Benoit & Fils, contracteurs.
Bill & Co. mfr. -
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Carmen Rubber Co.
Gagnan, L. D. & Cie, fruits, etc.
Gagnon Frères, nouveautés.
Globe Shirt & Overail Co.
Johnston Bran, bijoutiers.
Ranger, F. O. mag. gén.
Rodrigue & Alain, chaussures.
Star Shirt & Overaîl Co.
Foreign Ageacy Co., importateurs.
Lacto Globulin Co. Ltd.
Murphy D. & Co., selliers.
Narbonne, C. & Ca., cantracteurs.
Robert, J. C. & Co., agents.
Royal Marine Ids. Co.
Royal Packlng Co., marinades.
Royal (The) Portland Cernent Co.,

Ltd. Incorporé.
Sparow. J. B. (The) Theatrical. &

Amusement Co., Ltd; Incorporé.
Boyle Bras, cigares, etc.
Lacroix & Vezeau, contracteurs.

Québec -Biais & Cie, épiciers.
St Henri - Legault, Jas. & Cie, bouchers.
St Louis -Côté, F. & Fils, maçons.

PROVINCE D'ONTARIO

Cessations de Commerce
liamiltan, A. H., épicier.

cessions
Copper Ouif -,McNaughtan, F. D. mag.

gén.
Sauit Ste Marie -Bell, Wm. épicier.
Si-hreiber-Mudge, J. D. & Son, mag.

géin.
M'indsor-Walker, Wm. E. épicier.

En Ditffiultés
1-nrest -O'Donnell Bras, nouveautés.
S te Cathe ri nes - Empi re Carpet Co.

Fonds Vendus
Ottawa -Fournier, E. T. & Ca., nou-

veautés; à 65e dans la piastre.
l'oit Lambtan -McDonald, W. H. mag.

gén; à Mrs. J. Cain.
Toronto-American Coffee Ca; à Lees

& Langley.
('lancy Bras, épiciers.

\'illiamstwn- MoCrimmon & Co. mag.
gén.

Dissolutions de Sociétés
llaileybury -Union Bank of Can; a ou-

vert une succursale Ici.
Si ratford -Stratford Wholesale Grocery

Co. Ltd.
*1u(ion)to - Provincial Grocers Ltd.

NOUVEAU-BRUNSWICK

Dissolutions de Sociétés
Rit-hil>uto -Ferguson, F. & Ca.

gên.
mag.

MANITOBA ET TERRITOIRES DU
NORD-OUEST

Cessations de Commerce
Iiîîk Làke-Stobart, Win. & Ca. mag.

gén; H. Mitchell, sucecède.
ItPit Ieer -Greene, G. W. & Ca. banqui-

ers; Canadian Bank of Commerce.
succède.

\%lim! Peg -Mains, J. A. épicier;W.L
Scott & Co., succèdent.

Décès
Tvifflali - Henry, Wm. & Son), mag. gén.

\%. Henry, sr.
Dissolutions de Sociétés

l'uînrher Creck -McCredie- & Murray,
L piûiers.

Fonds à Vendre
R1eston -Whlte, J. mag. gén.

Tel. nell main mi1 TeL Marchands 1381

T. PREFONTAINE & CIE
Bois de Sciage et de Charpente

GROS ET DETAIL

Burau: coin dus rues NAI>OLBON ET TRICY
STE-CUNEGONDE

Clos à bols, le long du Canal Lachine, des deux
côtés. Téléphone Bell 8141, MontéaL
spécialité: Bois préparés de toutes façons, amsortis
par longueurs et largeurs en grande quantité.

RO CK a DRLLS
ID ~ a.

0 y

LES MEILLEURS SUR LE MARCHE.

Treuils à vapeur, Installations et Ap-
pareils pour Entrepreneurs.

H. E. PLANT,
169 RUE COMMON, MONI-RàEAL.

FOURRURES! FOURRURES!

gros de fourrure% brutes et pré-
parée. Mannuturier de four-

Srares pour Messieurs. Dames et
Enfants, telles que Prardes-
nsa Jaquettes Coleret.
te@ Crol@ Tours de Cou,
etc. aussi Mit"ae et Gants
de Chamois.

On rai le Plns haut =rxduMareh sur cons ga de
forrures on-péaésPaz

Cire d'Abeillio et ]Racnes de
Ginseg.

HIE11AX JourNsoN, 494 ]&ue St-f-auI

FAUCHER & Fils
IMpeItatusUl et MiiObud-Frriue

Bois et Oarniturs de Voiturs
Fournitures pour Carrousiers et Forge-

rons, telles que Fer en barres, Acier.
(Jharbon de forge, Peintures,

Vernis, etc.
Nos. 796 à 802, Rue Oraig,

mau?%mEmAL.
Téléphone main 574

1FERRONNERIES, HUILE,IPEINTURES. POULIES on BOIS
"FORSTER ", ETC., ETC.

Ontario Silver Go.., Limited'
PUACAM1 FALLS, Canada.

Manufacturiers de Cuillers, Four-
chettes, Coutellerie et Articles on
plaqué.
Dem-ndes notre catalogue et non cetations,

Fonds Vendus
Methoen - Rodgcrs, E. mag. gén; à H.

Collinus.
Nonton - Robert-san Bras & Colweli,

mag. gén., les dépts de nouveautés
et d'épiceries à Sibbett & Haiiett.

Oakvile-Stalt Tlîs. mag. gén; à D. A.
Moare.

COLOMBIE-ANGLAISE

Cessations de Commerce.
Goldfields- Dlaniond, C. T. mag. gémi;

parti pour Camborne.
Victoria -Dickle, J. A. épicier; Wm.

Burt, succède.

PROVINCE DlE QUEBEC

COUR SUPERIEURE

Dée ndeurs.
ACTIONS
Demandeurs. Montants.

Coteau Landing
Loranger J. T. R. . J. A. Pellerin 392

De Lorimier
Bégin J. U. et ai . G. Desaulniers

(Dam) 5000
Hliitfax, N. E.

Maze C. D. .. .. .. R. Chariebois
La belle

Lefebvrc A. A. ... P. Grave] et ai
1Montreal

Blarnard E. A. et al. E. B. Bustecil
et ai

Backman S.......S. Lusher
Bernard J. .. .. .. ... E. Major
Beanfield F. W. .De M. Gourley

et vir
Bourdon C. . De H. M. Williams
Barbeau J. et aIl F. E. Larase es-

quai
Brulé D. et al .. Banque Jacques-

Cartier
Cie Publication "-La Patrie " . A.

Filiatrault
Crowe J .. .. .... G. Mathews
Charlebois J. . De H. Deschamps
Castonguay De M. Lse ... W. L.

Hogg
Cité de Montréal . L. D. Perham
d'Ivry R. M. A. 0. et ai - S. A. Fin-

iey
Farrell A. esqual . . . C. Farrell
Goidmian A. ct ai . C. F. Meuinier

et a]
Heffernan J. P .... .... E. Gilmour
liarliec L. A. et ai ....... Rili
Lomeî-C G. .. .... G. A. Cameron
Lebeuf J. A. ... A. E. Gauthier
Moiis A. W.....W. Renstein
Mathieu lDc Y......A. Richer
Mann W. et ai - Hon. F. E. Gilman
Mlana W. et aIl Hon. F. E. Giman
Moisan R. et ai..J. Kyle et ai
Murray A. I'. .. .. .. A. Waiker
Mondon S.....llv. A. Prevost
Mala E .. .. ..... H. Rochon
Michaels M. .. ... C. B. Paterson
Pillow & Hersey Mfg Ca. . M. Sen-

senweln
Paris A. E. .- A. G. *Strickland et

al
Racette J. D. - ie G. Prud'homme
Rajotte M. A .. .. .. .. A. Dufort
Roy L. . The Robert Mitchell Ca.

Ltd
Stephens S. S. -Fennem Elevator

Ca. Ltd.
Sherry H........D. Séguin

240

109

521
348
180

224
200

665

2400

500
125
760

208
100

159
12000

228
le ci.
3e el.

153
180

1241
2e cI.

203
376
252
132
200
203
196

600

120
1000

800
100

Xaufacturime et ImpwtaOUWU.
KMentréaL
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Scott P. . The Imperial Varnlsh &
Volor Co. Ltd.

Villeneuve E. . J. G. Boissonnauit
(Dom)

Vinet .. .. .. .. .. J. F. Corbeil
WIlloycomb R. . The Royal Insur-

Sance Co.
Notre-Dame des Neiges

Charette J. A. .. .... A. Mireau
Port land

Sears J. H. Co... G. A. Miller et
al

176

10000
105

107

383

412

Sudbury, Ont.
Walker J. S . O.. . Orsali et ai le ci.

Ste-A gathe
Garceau V .... ...... J. A. McKay 2e cl.

St Benri
Gougeon F. et ai . De M. Gourley

et vir 145
Toronto, Ont.

Press Publishing Co. Ld . .. P.
Vanesse

Westmount
Townsend S. B. . L. Beauchamps

et ai
Mount E. C.Toronto Foundry Co.

Ltd.

COUR SUPERIEURE

192

250

3e CI.

JUGEMENTS RENDUS

Défendeurs. Demandeurs. Montantst.
Fecteau's Mille

Filteau Frères . Frost & Wood Co. 102
Lennoxville

Beuthiliter Chavigny C. de ... A.
Fraser 144

Maisonneuve
Bail G.........J. Bacon 120

Mont réal
Burnside R. .De M. Gourley et vîr 178
Beauiieu R.....P. A. Thériauit 150
Barbeau J.....Rév. A. Larose 570
Bergevin A. et ail H. St Mars

et ai 127
Croghan M. .. De M. Gouriey et

vir 150
Cabana H-.....D. A. Lafertune 612
Demers G. A.....J. Simard 139
Dufresne E.. . D. Wilson esqual 824
Mills W. R. et ai ..... .. J. C. Roy 404
O'Borne C .. .. ... J. S. Perron 107
Pitt N. . Eastern Township Bank 188
Smardon R. J....F. Gaiibert 62
Wilson J. H. -. E. Gervais et al 247

Olga Dakota
Robiliard P. .Rév. D. P.- Picette 20C

Roxton Falls
Lafontaife J ...... De E. Danifin 176f

Shefford
Kennison O. L . E. Richardson 19f

Ste Madeleine de Rigaud
Giraldeau M. & H. - J. Fletcher 121

Westmount
Mullin J. ... H. Laporte et' ai 22,

COUR' DE CIRCUIT

JUGEMENTS RENDUS

Défendeurs. Demandeurs. Montantsq.

Bouchervilie
Durocher J .. .. .. .. A. Philie

Rromptonville
Martel H.. ..... .. G. H. Blssett

H ORUMS CONTANT, Enteprneur PIA
trier, MN rue Beaudry. Phons l E.lI 1117.

L R. M OTELAD,

No MGrue St-André,
Montréal.

que. Conatràotiona Civiles et Rei-
gieuses, Aqueduoe, Egouta,ý Pava-

vagea.*:- 9 années de pratique.
101 mue et Jacques. Montré&

0. M. LA VOIE,-
Peintlre-Décoratur,
Peintre d'Ensignes
et de ]aisons. -:- :

Tapissier et Blanchisseur,
No MU rue 8t-Hubert,

relephone Baut IdII. Montréal.

PRODUITS ~iL' ONEIDA COMMUNITY,
LICOUS, OHAINZO À VACHES,
nainu-de-Gulde (Sas), eto., eto.

Toute lus gtandsufl tous leu BUerS hvet être
obtenus de toma leu Jeibei du Canada

Pabtqu: - BIAIGAA VALI. Ont.

HAMILTON STAMP à STENCIL wuWS
HAMWILTONV, Oavr. H. BARNARD, PRoJO.

C. H LeTourueux, prés. C. LeTourneux. vloepra
J. LeTourneux. seo.-trés.

LeTourneux, Fils & Cie, Làiitie
Marchands-Ferronniers

259, 261, 283 et 265 RUE ST-PAULI
MONTREAL.

0 c
0 -1

Id 0

O pi

D O

e'ohbliezspuuI vous plaes vos coin-
md sde quce c DuNDAI

augmenteront vos ventes. lautrea ont fait
cette expérince. pourquoi narriverie-vous
pas au niéne résultat f

On peut se les rcuirer dans toutes les prin-

Fabvlqud. pai'

DUNDAS AXE WGRKS
mdaa, Ont.

Bury
Wright R. .. J. Maeklnnon et al

DeLor4mier
.Baril W. .. .... B. St Aubin

Baton
Cromwell W ... ...... ... J. Dubd
Cromwell W .. .. .. ... A. Dubé
Cromwell W.. M. Castonguay
Cromwell W. ... L. Bergeron
Cromwell W. .. .. .. J. Thiberge
Cromwell W. .. .. ... C. Dubé
Cromwell W........ Primeau
Taylor H. J.....H. S. Nourse

Hawlcesburij
Wood H. et ai. Ogilvie Plour Mi'lle

00.
Kamouraka

Paradis De D. et ai . A. D. Joubert
et ai

Lachidne
Richer N .. .. .. ... T. Charette
Ranson E. A.. . H. Timmis et ai
Scott W. A. et ai . L. Berthlaume

Longueuil
Dwyer T. .. .. .. G. H. Pearson

Maisonneuve
Godbout E. .. .. ... C. Payette

Montréal
Aubry P........ .. A. Gagnon
Aubertin N. ... M. Beauchamp
Boucher M. ... C. A. Dumaine
Beaupré M. S....A. Papineau
Bolduc N. . .. A. Archambauit
Bowie W. M. ... R. C. Anderson
Brauît N. D. et ail C. H. Guimond
Côté De M. L. et vir . L. C. Pelle-

tier
Charpentier L. .. H. Charpentier
Chartrand A. .. G.. Charbonnieau
Clark J........A. Frolick
Cainaraire C......A. Froick
Dominion BS....... Redmond
Dominion SS... ... E. Mollony
DavIdson T. J.. F. W. May et ai
Dery De A. . The McCormick Mtg

Co. Ltd.
Dungan De M. . L. Deerouard dit

Villemaire
Desjardins De A. et vir . J. Ward
Dunn W. .. De M. A. Bernard
Dinelle *N. père .. . P. Leclerc
Finette M. et ai De M. Gou'rley

et vir
Gareau A .. .. .... M. Pageau
Goodnoff ... .. .. ... C. Goderre
Guiltinan L. ......... T. Levett
Gaudreau A .. .. .. De R. Aubry
Hebert C:* sr. .. ... Z. Prevost
Jodoin M. . . . E. Van Allan & Co.
Jobin J. E. ... C. Beauchamp
Jones E..... .. P. Bruneau
Kennedy P. et ail De M. Gourley

et vir
Lloyds Plate Glass Ins Co. .D. Pel-

letier
Lespérance J. .. S. Beaudry et 'al
Lecours E.... ... J. Poliquin
Laurin A......Dr F. Théoret
LebSeuf J. .. ... P. Deschamps
Lenoir O. E. .De M. A. Marsan
Latreille F. .P. Leclerc et ai
L'Abbé J.........S. Garmaise
Muir W.....W. J. Harrington
McZenzle J. .. .... T. Levett
Monette N. fils .. T. Gauthier
Miller B.....J. Charbonneau
Miles J..........G. Guibord
Mooney P .. .. .... C. Parent

- Nault A .. .. .. ... J. Rhdaume
Ouellette Delle A. .. T. Bergeron'
Palmer J. .. ..... L. Granger

4
59
36

14

12

38
20
6

16
16
35
8

41
10
4

31
9

30
30
28

91

18
23,.
60
10

67
8

29
5

54
10
97
68
6

90

25
21
4
8

17
24
19
4

33
4
3

18
30
18
45
29
29

,_-, 1,ý: - l_ý5TENC1LS B1LJRNýNG 6 -RANDS

TÈEL S 1:4 - -S Mps &IDIES
ATATESCHEcr,
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Pratt B.... -...... MeKeoun
Rollet PF.. ...... ... De ]M Roy
Richard H. . .. O. Marchand et al
Racicot N. . .... ... L. Riopelle
Shine Melle J. .. Melie E. Kel-ly
Smith J........J. white
Sauvé J. E.....C. T. David
Stevenson De 1......P. Daoust
Tuck G. .. . De J. Ramsay et vir
Thomson A. or. . . . A. B. Taylor
'Veronnean D. fils .. De C. Lamou-

reux et vir
Notre-Dame de GrfcSg

Gee A. E .. .. .. .. G AÂ. Forest
Or tord

Leslie M. .. D. G. Loomis et al
Roxton East

Vadeboncoeur R.. La Cie d'As. Mu-
tuel du Canada

Bau lt-au.,-Rdofletg
Lefebvre A. et al . . . . J. Jodoin

. hawinigan
Martineau W. . La Cie d'Asa. Mu-

tuel du Canada
Sherbrookce

Mignault C. J. O. . Séminaire de
St Hyacinthe

Guay V .. .. .. ... C. C. Cabana
Viger J. .. .. .. Singer Mfg Co.

St Ambroise de Kildore
Crépean De M. . . . N. A. Hebert

Bt -A neme
Goulet O..........L. Gravel

St Aubert
Fournier E. D. . La, Cie de Ferron-

nerie Létang
Ste-L'ungonae

Barnes E......J. Rosenbloom
Desmarais J. P . X. Chadillon

Bte-Cuthbert
Sylvestre W. .. Le Cie'de Ferron-

nerie Letang
Sylvestre W .. .. .. .. Jos. Ward

St Cyrille
Lemaire E. ...-.... L. Gravel
Sylvestre W. ... Letang Hard-

ware Co.
Bt-E uitache

Denis A. .. De M. Gourley et vir
Bt-Henri

D)uchesne O. .. ... L. C. Meunier
Keneard W. et al . T. Valiquette
Leduc F. ....... Delle D. Leduc
Poley P. et al . - A. Myre et al

Bt-Louis, Mile-End
Lebel J. ....... .. N. Slmoneau
Mfitchell T.....J. Crankshaw
Crevier 1......... Groulx
Bussiére A......P. Leclerc
flussière A. ... P. Leclerc et al
Paquet F. x .. .. ... A. Mason

Bt Lue
Brouillet T....E. Dessureault

Bte Monique
Gravelle J. .La Cie d'Asa Muthel

du Canada
Bt-Pau J l'Ermite

Dlesjardins O.. . ... J. L. Smith
Bt Thi cle

Côté J .... ... .... .. M. Gellnas
Vézina De A. .S. H-. Frigon & Cie
Theleault H. .S. H. Frigon & Oie

Bt Tite
Flageole A. .. S. H. Frigon & Cie
Trudel T. . .S. H.. Frigon & Cie,

21
4
4
9

60
26
4

10
10
4

58

9

17

10

66

16'

29
30
15

84

52

44

18

23
12

74

23

99

12
30
i8
99

8
17
14
6
4

40

13

4

go

36
64
35

Laurenos & Robhiaille
Klm"EEADa 

DE

Rois de Sciage et de Charpente
DURMAU UT CLOS

Coin des rues Cralg et St-Bonis
Bell Té.in lu&0 3LO2qTX2q L
Té). des = daohad, MOL

CLOS AU CANAL
Coiq des rues William et Riohuloqd

BOU Tél.. Main mO

ETAMPES EN
CAOUTCHOUC

POUR TOUS LES USAGES

THE C. G. YOUNG CO,
W. E. IRONS, Prop.

1 Adelaido St. E., -- TORONTO.

RRucreries et Biscuits
MAISON FONDÉE EN 1886.

eigtsep anné. dEexpérience dans la fabrication e. SURERIE ed BISCUITS me per-
mettent d'offrir au commerce dus produite irrépro-
chables sous le rapport de la farcain de la
belle apparence des différentes qualités.

Mes prxpeuvent, tout comme mes marohan-
diseu, re coprsà ceux de n'importe quelle
autre maison= das lignes.Je me ferai un plaisir de soumettre des cotations
qui commanderont votre attention,*

L. Z. MAGNAN
Confiseur et Manufacturier de Biscuits,

JOLIETTE, P. Q

APPAREIL A TOASTS A OAZ DE FAIBRIEVE
Se détaillant à 25c. Le seul appareil à Toast fonc-
tionnant au gaz àla gazoline, ou sur les poêles à
huile à flamme bleue, sans donner de goût ni de
senteur.

THE FAIRORIEVE MAN'FO. CO.,
296 COLLIGE ST., TORONTO.

Branche des EU. :289 Jeffer'son Ave.. DETOIT.

lIoArthllr, ùIJOfIIll & oie
Kmpotatemm et Fabriceants de

Peintures, «ule, Vernis, itres,
Produilts ChMques et Matières
colorantes de tous genres.

Spécialités de Colles-fortes
et d'Huile à - Machinerie.

DuMANDEZ mnO PEIX

810, 812, 814e 316 RUE ST-PAIJL

l'roi.s Rivières
Dupond E......J. O. Duguay a
Giroux L .. .. .... E. Lavigne 17
Ross H .. .. .. ... J. Levasseur 57
Desormeau J. P. Z. . L. Berard et

aI 47
vallevfteld

Larche B . .... ..... E. Major 25
Woller, Ont.

Austin L. A .. H. Laînontagne
& Cie lad. 64

Wot ton
Plourde A.....T. Tourigny 18

.Z PAR. LE

Du 28 juillet au 4 août 1903.
Dis trict de Montréal

Mercure et Leblanc vs. J. B. Pierre Ra-
by.

De Lorimier - La partie nord-ouest du
lot 152-20, les lots 52-21, 39 et pt 152-40 si-
tués sur l'avenue De Lorimier et rue Bor-
deaux, avec bâtisses.

Vente le 30 juillet, à il heures a. m. au
bureau du shérif à Montréal.

-:District de Monthagny
Amédée Beaumont vs. Joseph Antoine

Rousseau, mineur et aI.*
Saint-Pierre - £eos lots 40, 292 et 311,

avec bâtisses.
Vente le 28 juillet, à 10 heures a. m. à la

porte de l'église paroissiale.
District d'Ottawoa

Dame vve Ad. Villeneuve vs. Willy Ho-
miern

Canton Templeton- La moitié Indivise
de partie du lot 2 et pt ouest du lot 19.

Vente le 28 juillet, à 10 heures a. m. au
bureau d'enréglstrement à Hull.

Dame Ad. Villeneuve vs. George Ho-
mier.

Canton Templeton- La moitié Indivise
de pt du lot 2 et de partie ouest du lot 19.

Vente le 28 juillet à 10 heures 30 minu-
tes a. m. au bureau d'enregistrement à
Hull.

Albert Lavoie vs. The Lake Desehènes
Milling Co. Ltd.

Hull - Le lot 715, avec bâtisses.
Vente le 28 juillet. à 10 heures a. m.

au bureau du shérif.
District de Richelieu

Jules Allard vs. Antoine Cartier.
Saint-David - Le lot 526, avec bâtisses.
Vente le 29 juillet. à 10 heures a. m. à

la porte de l'église paroissiale.

TOUR DU MONDE -Journal dem voy-
ages et des voyageurs. - Sommaire du
11 juillet 1903. - 1. Carrare la cité du
marbre. 2. A travers le monde : Une
Croisière dans les Fjords. 3. L'Expansion
Coloniale: L'Or dans les Colonies fran-
çaises de l'Afrique. 4. Aux pays Incon-
nus: L'Expédition norvégienne vers le
Pôle magnétique. - L'épreuve du feu aux
îles Fidji. 6. Mouvement Géographique et
Colonial: Inauguration du Port de Bour-
gas. - Le commerce de Madagascar. -
Explration en Islande. - Difficultés des
Anglais au Sokoto. - EtablIssement d'un
service régulier entre Odessa et le Golfe
Persique.
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BANQUE DE MONTREAR
FONDEZ EN 1817

CONSTITUÉE PAR ACTE DU PARLEMENT

Capto' aé tu payé) ........ Il9OW é, 00
1 oanddeop Résere ...........:.....8,âï uSoS
Prolits non divisése....... ...... 358.OO0

BURAU IPINCIPAIL MONTREFAL,
BUREAU DES DIRECTEURS

LE Tais, HON. LORD STRATUCONA ANE)
MOUNT ROYAL, G.CM.G., PrduidgnHON. G. A. DRUMMONs»................ Vne-1'résiaenlý

A. T. Paterson Ear., A. P. Gauit, et.,
R. B. Angu r rR G ed a.Edward B reanield Er., Sir W. 0. afo£>noli

ja.Ms Bar..
E. S. CLOUSTON .................... Gérant-G"névl
A. Manider, Inspecteur ch.! et Surint. des Succursales.

SUCCURSALES EN CANADA
MONTREAL.-H. V. Meredith, Gérant.
]Province d'Ontario s A.rhe, N. E

Almonte, i'icton, Glace Bal. N. E.
Belleville SanaHaitax. N &.
Branttord, Stratiord. yrw.J
Broakyille, S,*-Mry aJ.rMan !
Chathamu, TorotO. T. M. .
Collinewod do rue Yonge Winnipeg, Mmss
Cornwal Wailceburg. Caiga, Ater
Dieseronto, PovQuec Lthrs

1t. William. Montréal, Eaymond
Goderich, do Ouest. ReIsI- Am'&.
Gue il~, do rue segeurs, Colomble Ans.:

Hamilon , do Pte St- arl... qreenwood,
Kin an. quéhec, 1esn

Pny, ro. Maritimes s New Denveg
London, Chatham N.' B., New Westm ases
Ottawa. Fredericton N B., Roesland,
Paris Moncton, N'. B. Vancouver
îerth St-Jean, N. B., 'Vemn1,
Pet rioro. Victoria

ILE DE TERRENEUVE

St. Johnei-Berchy*0ove, Bay o! Island.

DANS LA GRANDE-BRETAGNE
Londres.-Banque de Montréat. 22 Abohurch La» I. 0

ALEZANDEa LANG. Gérant.
* AUX ETATS-UNIS

New"York-R.* Y. Hehden et J. M. Great&6agent4. 59 W.li t
Cbicago-flanque de Montréal.,J. W. de . O'Grady, Gérant

BANQUIERS DANS LA GRANDE-BRETAGNE

Londres-Banque d'Angleterre. The Union Bank of London
The L.ondon and Westminster Bank. The Natibns!
Provincial Bank of England.

Liverpool-The Bank o! Liverpool, Ltd.
REcse-TIi. British Linen Company Bank et succursale.

BANQUIERS AUX ETATS-TJNIS
New-York-Tbe National Clity Bank.

The Bank o! New-York N B. A.
The National Bank o! âOrnmerce à N. Y.

Boston-The Merchant'eational Banik.
J. B . linons

But ali>-The Marine Bank
Ban Pranuisoo-The Pint National Bank.

The. Angia-Californian Bank.

ENCANTEUR DE COMMERCE
Iobber en Chaussures

No 60 RUE ST-JEAN
QUEBEC

S. &-Messieurs les marchands de la campagne
épargneront de l'argent e» venant me faire visite
avant d'acheter ailleurs. J'ai constamment on
main* toutes uwt.ul d <labh nur lonr .vnnes'or#

~~ DE MONTREAL~

SPrésid&ent: Hfon. ROBT. MIACKAY
. apital: -$ 100,000

SNous avonis la méthodes les plus approui-
vées et les plus modernes pour retrouver

Sles débiteurs et collecter les comptes,.
Si vous désirez convertir en argent comp-

Stant voa vieux comptes arriérés, écrivez-
noua.

Références et témoignages fournis sur
demande.

BUREAU.

loerthail Bank CbaMbers, N ONTRIIEL

APPLICATION PRATIQUE DU CIMEýT

PORTLAND

En mélangeant du -ciment portland an-
hydre avec du goudron ou des produits
goudronneux également anhydres, et sou-
mettant le tout if une cuisson,' on obtient
une masse dure, compacte, résistant à
des températures extrêmement élevées.
Il est Indispensable que les deux produits
à mélanger soient anhydres; id l'on
prend du ciment hydraté, c'est-à-dire mé-
langé à l'eau, Il ne peut donner lieu à
matière réfractaire compacte: la masse,
par cuisson, reste friable et pulvérulente.

Pour préparer -la matière réfractaire,
on débarrasse le ciment portland de son
humidité par un moyen quelconque, puis
ou y ajoute 5 a 10 p. 100 de son poids de
résidus de goudron bien privés d'eau. On
mélange le tout dans un broyeur ou. un
malaxeur, à chaud, si l'on veut, pour faci-
ter l'incorporation du goudron au ciment.

Quand la masse est amenée à l'état
plastique uniforme, on la moule à l'état
de briques ou en blocs de la forme dési'
rée, et on la cuit dans des fours appro-
priés. Le goudron entre en combinaison
avec le ciment et le résultat est une mas-
se noire, dure, dont la cassure présente
un grain très ferré. Soumise à une haute
température, la masse ne fond pas et elle
ne se desagrège ni par la chaleur, ni par
l'action <le l'air.

Au lieu de la mouler sous forme de
briques ou de blocs, quand elle est à
l'état plastique on peut l'appliquer direc-
tenment sur les parois du foyer qu'iBlle doit
protéger ou à l'intérieur du four qu'elle
doit revêtir. Sur place même on la sou-
met à l'action de la chaleur pour la faire
devenir réfractaire.

De tels revêtements sont très réfractai-
res; Ils ont un caractère basique, et Ils
offriraient beaucoup plus de résistance à
l'action corrosiive des scories et au dé-
creusage que les revêtements ordinaire-
ment employés. En tout cas, Ils sont fa-
ciles à préparer et leur essai n'est pas
coûteux.

L'HUILE D'OLIVE EN ITALIE

Le Ministère de l'Agriculture d'Italie
viet de publier les documents annuels
sur la production de l'huile d'olive dans
ce p)ays; les documents se rapportent à
l'année 1902-190çl. La superficie plantée
en oliv4ers est évaluée à 1,830,000 hecta-
res, et la production moyenne à 3,040,000
hectolitres, ce qui correspond à 2 hectoli-
tres 31 par hectare. La dernière récolte
est évaluée à 1,850,000 hectolitres; elle a
donc été très faible. En 1901-1902, la pro-
duction avait été évaluée à 3 millions
200,000 hectolitres, et en 1900-1901 à 1,-
820,000.

BANQUE D'HOCHELAGA
Clapltl paré, « ,oovenis deRéu. «»oS
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Tho S4oro!gn Bank
o? Ganada

Avis est donné par le présent qu'un divi-

dende de un et guart pour cent (Il%)

pour le trimestre courant, soit au taux de

5 % parlanLée, sur le fond capital de cette

Banque, a été déclaré et que ce dividende

sera payable au Buresu Principal et aux

succursales'1e et après Samedi le 15ième

Jour d'Août prochain.

Les livres de Transfert Seront clos du

ler au 15 Août prochain, deux jours inclus.

Par ordre du Bureau,

D. M. STEWART,

Gérant Général.
Montréal, 15 juillet 1903.
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0E xtojeelon etwme IS O ré t ort cumms lt
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GARAND9 TERROUX à CIE.,
BANQUIERS ET COURTIERS

116 Rue St-Jacque., EONTREAL.
Effets de commerce acheté&. Traits. éimes M

toutes les partie, de l'Europe et de l'Amérique
Traites enaesa auetuxl,
plubaS, In taliiOé.Dr dépôt.. Afhr.tan

sesPar oorreopcnm

R. W-ILSON SMITH
Courtier e. Mobntures

Débentures Municipales, des Gouverne-
mnents t des Chemins de Fer achetées et
vendues. Débentures de premier ordre pour*
Ila1cements de fonds e' fidéi-dépôta, tou-
jours en mains.

BATISSE STANDARD LIFFE,
"à5 rue saànWmcqué8, - -Xontr6sl.

PRINCIPAUX MINERAIS DES INDES

En dehors des minerais précieux de
l'Inde, dont la production et la valeur ne
peuvent être facilement estimées, on éva-
lue annuellement, comme production
moyenne:
Sel ordinaire [chlorure

sodium] .. .. .. .
Sal pêtre ou nitre . ..
Houille .. .. .. ..
Fer [des minerais In-

diens......
Or... .. .. .. ..
Pétrole... ...

Le corindon, le mica,

de
1,000,000

40,437
6,118,000

tonnes.

63,000 -
15,960 kg.

1,725,200 HI.
le manganèse et

l'étain sont produits en petites quanti-
tés et exportés. Leurs gisements n'ont
pas, actuellement, assez d'importance
pour permettre de les exploiter avec les
moyens et le matériel modernes.

UNE NOUVELLE MACHINE A SOUF-
-FLER LE VERRE

Une nouvelle machine à souffler le ver-
re vient d'être mise en marche en Alle-
magne.

L'inventeur de cette machine serait par-
venu à produire régulièrement des canons
de 49 pouces de long sur 28 pouces de dia-
mètre. Sous peu, de nouvelles machines
fonctionneront et fabriqueront toutes les
5 minutes un cation de 79 pouces de longý
sur 32 pouces.
L'emploi judicieux de vapeur, jaillissant
d'une plaque d'amiante mouillée, au con-
tact du verre fondu ou 'de l'air comprimé,
tel est le principe absolument nouveau
de la machine allemande.

Il est agréable de pouvoir durcir les
moulages en plâtre, qui ne cofitent pas
cher, niais ont le tort de se détériorer
trop rapidement. On passe plusieurs fois
à leur surface un liquide obtenu avec une
dissolution d'acide borique dans de l'eau
chaude, et additionné ensuite d'une bonne
quantité d'ammoniaque liquide; on re-
connaît que la proportion d'ammoniaque
est suffisante à ce que le borate, qui se
précipitai' d'abord au fond du récipient,
se dissout de nouveau.

Si vous voulez une bonne colle pour
faire des sacs eni papier, autrement dit
une colle assurant une adhérence solide
entre feuilles de papier, faites tremper
pendant ulx à douze heures, 200 parties
de gélatine dans de l'eau froide, de ma-
nière qua3 celle-cl recouvre complètement
la gélatine sur un tamis, et débarrassez-
la de tout le liquide qu'elle pourra, ren-
dre; puis faites-la fondre au bain-marie.
Vous y ajoutez ensuite 50 parties de gly-
cérine, 10 parties de glucose sirupeuse;
vous orassez et mélangez bien intime-
ment, vous dissolvez 1 partie de tanin
dans le moins d'eau possible, que vous
ajoutez ài. la première préparation, et vous
employez cette colle à chaud.

Ne voua contentez pas de jouer les se-
conde violons, quand, au prix d'un peu
de publicité, vous pouvez aspirer au pre-
mier rang.
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LES PROGRES DE LA PROTECTION
CONTRE L'INCENDIE

Par P. H. Sims, secrétaire de la " British
America Assurance Co."

Etude présentée devant l'Insurance
InstItute de Toronto, le 6 mars 1903.

[Suite.]

-11 fallut bien moins de temps à l'engin
à vapeur pour atteindre un haut degré de
perfection qu'à l'engin à bras pour deye-
nir une machine de quelque efficacité.
La raison en est que les outils et la na-
chinerie employés avaient atteint au mi-
lieu du dix-neuvième siècle un tel degré
de perfection qu'il était permis d'exécu-
ter avec une précision impossible cent
ans auparavant une machine devant don-
ner des résultats déterminés.

Bien que dans un engin contre l'incen-
die les corps de pompe et la force motri-
ce pour lancer l'eau soient de première
importance, Il est un accessoire égale-
ment essentiel qui, par son adjonction a
rendu l'engin à vapeur contre les incen-
dies l'appareil le plus puissant qul ait ja-
mais été produit pour combattre le feu.
Cet accessoire est cette ligne de tuyaux
flexibles qui conduit l'eau sur de longues
distances, soit horizontalement, soit ver-
ticalement et la mène dans toutes les di-
rections. Avant l'apparition du tuyau de
conduite flexible les engins employés
dans les incendies étaient fréquemment
détruits par le feu car il était nédessaire
de les placer près des incendies pour
qu'elles puissent être de quelque utilité.
C'est ce qui arriva notamment au Grand
Incendie de Londres en 1666 et égale-
ment en 1731 à Blandford, alors qu'une
grande partie de la ville fut détruite et
où, d'après un témoin oculaire "les en-
gins furent promptement brûlés ". Dans
les premiers traités de mécanique, les
dessins et les descriptions des engins à
feu montrent que ceux-ci [Gooseneck] fu-
rent les seuls en usage en Angleterre et
en France jusqu'en 1730.

L'invention du tuyau de cuir pour l'as-
piration et le foulement qu'on pouvait
transformer en conduite de la longueur
voulue est attribuée à Jan Van der Heide,
d'Amsterdam, en l'an 1672. Il en fit des
essais publics avec des résultats si heu-
reux qù'en 1677 Il obtint le privilège ex-
clusif pour une période de 25 ans de ma-
nufacturer des engins contre l'incendie
avec attachements de tuyaux en cuir. En
1695 la Cité d'Amsterdam possédait 60 de
ces engins et quelques années après ils
étaient en usage dans toutes les villes de
la Hollande.

Le tuyau en cuir flexible suffisamment
fort pour supporter une grande pression

était connu depuis bien longtemps sur
le continent quand il fut mjs en usage en
Angleterre. La méthode première de
faire les tuyaux en cuir flexible en rap-
prochant les bords par la couture demeu-
ra sans changements de 1762 jusque vers
l'an 1808, époque à laquelle MM. Sellers
& Pennock, de Philadelphie employèrent
des rivets de cuivre pour le même objet.
Le tuyau de cuir riveté était de beaucoup
supérieur au tuyau cousu et il devint
bientôt d'un emploi général. En 1720 des
tuyaux de chanvre furent faits à Leipsig,
par Beck, tisseur de dentelle, et plus tard
on fit à Londres des tuyaux imperméables
sans couture qui bien que satisfaisants
sous certains rapports ne déplacèrent pas
le tuyau de cuir.

C'est en 1827 que pour la première fois
M. Thomas Hancock fit connaître le tuy-
au en caoutchouc, qui subit des épreuves
rigoureuses, établissant sa supériorité
sur le tuyau en cuir. L'intérieur uni de
ce tuyau fit que beaucoup de manufactu-
riers le préférèrent dans l'essai de leurs
engins pour la partie et la hauteur ar ra
engins pour la portée et la hauteur. Avec
les améliorations dans la fabrication des
tuyaux on arriva graduellement à la per-
fection avec les tuyaux en toile doublés de
caoutchouc qu'on emploie universellement
aujourd'hui; on ne peut guère imaginer
un article supérieur pour le même objet.

D'autres appareils d'un grand secours
contre l'incendie ont fait leur apparition
depuis des années et ils ont donné une
immense force aux départements et aux
brigades du feu. Parmi eux on peut men-
tionner: le dévidoir à tuyaux qui a rem-
placé la voiture à tuyaux et qui permet
aux pompiers d'étendre une ligne de con-
duite dans le temps le plus court possible.
Le truck moderne à échelle aérienne dont
ceux de plus grandes dimensions pèsent
six tonnes sont tirés par trois chevaux
portent des échelles depuis la petite é-
chelle de dix pieds jusqu'à l'échelle à ex-
tension de 85 pieds, est une chose néces-
saire dans les grandes cités. La tour
d'eau, avec son tuyau droit élevé qui lan-
ce une masse d'eau provenant de la pres-
sion de plusieurs engins combinés au
coeur même de l'incendie, balayant les
greniers et les étages, est l'appareil mé-
canique le plus puissant qui aide aux pom-
piers à combattre les incendies dans les
hautes bâtisses.

Le bateau à incendie, actuellement con-
sidéré comme essentiel dans toute cité,
ayant à protéger les approches d'une ri-
ve, est un auxiliaire des plus utile pour
les forces de terre. Ces engins flottants
sont équipés avec des pompes d'une ca-
pacité de quatre mille à dix mille gallons
par minute. Ils lancent trois ou quatre
jets massifs à 400 pieds horizontalement
et au-dessus .de bâtisses de 8 à 10 étages.

[A suivre]

(ErLtm 1853)
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